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AVERTISSEMENT. 

JE n'avois d'abord faic ccfte Tra« 
iuâiiort , à mon encrée au Baireair, 
que poûr m'inftruirecn l'arr<ie piirlcr, 
qui eft Cl eifcndd à la pjoftiliuii donc 
je fuis. Je l*ai*dcpuî« rtvuc ,* 6ç 
ma Amis à qui jçj'ai c jnimuniijuéf, 
m'bnt dit que je devois l'a donner au 
Pabiic. Je ne <çai s'ils font fince'res* ': 
Qiioi qu jl en foir j le fort en eU jetîé. 
Si dans mon premier dcilcin , j'a vor's' 
eu en vue de traduire pour l'inipref- 
flon^je me fcrois peut éctc acracHé a- 
nnc OraiTon , qui n'fûr point été ira» 
■ duitc , plutôt qu'à celle-ci qui l'a dë: 
ja été. Cependant ia chbfe étant fai- 
re » on n'a pas crû que cette raifoli- 
dur empcchcr ma TraJudion de pa» 
roîcre. Il c/l vray que tou'cs les Phî- 
Iippiques,& quelques autres Oiaifons 
de Ciceron , ont été traduites par un 
' Aiitheur , qui a mis au jotîr un grand 
nombre d'Ouvrages ; Mais fi l'on fc 
donne la peine dé confroftrér nos detrx> 
, Xï?di»ction« ; on verra, que ft ne- i'aiî 
£oim copié. Du redç n'ayani ei^dciï;- 

, 'il ^- 



Digmzod 



iith de ttavailiec qnc pour mon 
truôion parriculicre } Je croi cju'oa^ 
apiouvcra le choix que j'ay fait de lav 
Seconde Philippique. Cea ici le Chef- 
d'œuvre du Maître de l'cloqucDce, ^ 
Juvcnal i'apcllc la Divine Philippi-. 
que: & quelques Sçavans ont même* 
dit y que cecie Oraifon eft autant 
au delTus des auttes Oraifons de- 
Ciccfon, que Qceron eft lui même 
au defTus de tous les autres Orateurs,, 
C'efl: dire en peu- de mots , que la» 
fdence de la parole n'a jamais riea. 
produit de gUis gfand ni de plus- 
achevé, V 

MarcAntoihe & Ciceron , qui^ 
' dévoient bien en connokre le prix>, 
nous ont afica témoigné, l'un & l'au» • 
trc 9 ce qu'ils en; penfoicnr. Marc- 
Antoine-,; cfrayé du fuccezr de cctrc* 
' fanglante inveâive a fut contraint de* • 
foriir de Rome , où il ne fe trouvoic 
pltts en fureté. Et depuis, pendant le- 
Tiiumvirar, il ne crue pas pouvoir 
t'en, venger autrement que par la moft 
de Ciceron.. Auguflfe , Marc- Antoine 
ti Lépidu» 1 pour fe défaire de leurs- 




^ Sac. 9. Conipicu* , DîvàtM PbUippUa 9* 

flm^i V^lvmsi h primât %uA^r9xim*- 
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jivertijfemtnfi 
, tnnemîs » furent obligez ^ par corn^ 
piaifauce l'un pour l'aucre , & par 
manière d'échange , de confentir à la^ 
profcription de leurs meilleurs Amis , 
& de leurs plus^ proches Parens.Quoi 
que Augufl:e,.par reconnoiflfa/ice, eue 
eoÂtume dfapeller Ciceroa fon Pcre ; 
U rabaiidonna pourtant à Marc* An- 
(oiae:: à: condition qjae Marc* Antoine.^ 
& i épi(^us lui abandônneroîent ,.l*ua 
fon^Oncle , * & l^autrc fon propre 
Frère. La têcc de Ciccroo fut doatf 
mife à priic : Marc-Ancoinc donnar 
ordre qu'on la lui aperçât , avec la. • 
main , qui avoir écrit la Seconde 
Philippique» Cela fat exécuté par un^ 
nommé. Popilius$ que Ciceron 
avoit autrefois défendu , & fait ab- 
foudre d'Une acufarion 4e Parricide^ 
Lors qju'p» prejfcnra laiéce de Cice- 
ton ) à Marc- Ancoine>. il néiaiilit d* 
joye V: & s'écria; c'en cft atTcz j met- 
tons fin à nos profcripiions* 11 ne 
l^ouvu'ic Te laifcr de la Kgarder^ & de: 

♦ Lunus Céfir, Fffre de h Mere de Mi^c^ 
' ' Antoine, v ' 
Paulus , Vrirè de Lepidm. 

^toU êccnfé d'avoir tue fin ^ro^rc 
iite. 

^ m 
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^ verthifcmentM - ' 
là manier. Fulvfc fa ftmme, dont il I 
parié dans la Secondé Phiiippîque^ . 
prit la langue,& de ragje la perça, avcç J 
un poinçon. Ccne rcie fur^cnluîtc tx^ 
pofée > durant plufitiirs jours fur îa» 
Tribûi e^d'où Cîceron avoir fi fouvecc 
barani^uc le peuple, & prononcé cc:$^ 
Onuioris ^ >qui ont éié > & cjui fcrônC' 
l'admiration de tout les fiécles' 

* Ciccron de Ton côié^qui en ruprî* 
nianc la Seconde Pliilippiqar,fc ferok 
ptuc-ccré réconcilié avec Marc^Antoî- 
. »e,& auroît affeuré Ta vle^aiira mieux 
la rifqctieri que de facriâ^r une pièce 
q-ui pouvoîc toute feule, lui répondre * 
de l'immoi wlité de fou Nom. Que Ci ' j 
ma Ttadisâion' neToûrtenc pa^ une fi ^ j 
haute idée, & qu^on n'y trouve poinc 
ce que je promets : On ne doit s'en » l 
prendre ni au Latin, qui ne me démcn-^-" < 
tira pas; ny à la Langue Françoife^quî î 
. 'ne lc<:ed<^ plus à la Latine, ll.ne fauc 
' en accufcrque nia foiblclTe,quî n'aura ^ 
• - 'pu porter un <î grand éfdrt d'éloqnen-i 
ce. Je fouhairereis' v ^ pour la ratisfac* " 
*tî6n du Public, que les d'Âblancout($;i.> ^ 

* L^i Onvrsges fe donmîe72t ah Tuhllc (n 
Uàmfcrîts | (ci fêfif 's fi pmlt'^lî^lmt 
facilement. ^ 
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jévenijfement, 
eà fes > Patrus * cufrent- préféré cette 
Oraifon à celles qu'ils ont traduites» 
On a vu quelquefois des Copies difpu- 
ter le prix aux meilleurs Originaux 
Et coaiine a cres'bien remarq.ué Mon- 
£ettr Charpentier, dans Tes beaux dtf* 
cours de Texcellêce de la Lâgue Fraa- 
' çoife. Nwsne manijMom ptis d*0réuatrt 
teUbres^ &fic'étM trtp de les égaler 
éUix Cicerons , & -aux Hertenfins^ totU 
purs n'en faudroh- il pas donner lafautê' 
4 U Langue» 

J'ai obfecvé le plus exaâement 
^u'il m'a été polËble les régies , que 
d'exceilens Maîtres nous ont lainée» 
pooc la TcaduétioD. Jq nVd pas fuivî 
ZQon'Âucear pan à pas» & en £fclaye t 
Mais je ne me fuis point auilî dtinué^ 
trop de liberté. Si je n'ai pas rendu 5 
mot pour mot toutes fés paroles; j'ai 
pourtaiit gardé fon tour ; & me fuis 
même attaché à fes termes; autant 
que les grâces du François ont pu ré* 
pondre \ celles du Latin» Et â je m'en* 
luis écarté quelquefois pour éviter u- 
ne. répétition 'y une équivoque ; une 
confonance rude^ou pour chercher les 
beaucez & les fîneilès de ma I^nguèr 
.J'ai du moins pris fon fens ^ & expri- 
&ié fa peufée. quand j'ai fait (quelque 



Avertiffemenr. 
Iranfpofîtîon , ce n*a été que fodir 

" rendre le raifonneiTient plàs ner;potir 
".«lëcournec une parenrhcffc j pour lié tr 
le difçours i ou ppuc débaralrer le hL 
' de la narration. Lorf^^uç j'ai été obîî- 
' gc de biaifer fur des jeax.de fxiotSy ëc 
' des aiiuûon^^ qui ue pouvoleac faite^ 
qu^un méchaui effet jeq Ffançoî^ ^ QOr 
' .n'en point faire dù tOutji'aî tâché d'al- 
' 1er au buc& cte rournef lu chofe k nêh 
' tre manière; Enfin â j^ai palTé qiieU 
^ que redite ou quelque particularité 
^ peu importantci je n'ai rien rctraiiché' 
^ de rottc ce qui a pû entrer dans ' njon* 
' cxprelHon > fans la gâter. £c â l'ai 
* quelquefois amplifié ; ce qui m^ârri« 
Te rarcraenfi. je n'ai ajouté que ce - 
' qui ma paru^ néceflaiine 3 pour donner 
du jour à des petifées'; qui fans- ceia^ 
auroient été obfcures. 

Je me fuis fervi par tant de toh ^U* 
lieu de vêuf^ tu parfam il Marc Antoi«* 
ne; parce que l^un m'a femblé plus» 
jfbrr^ & plus propre 'que Taurrc à l'in- 
veéHve.. CocDiTie l'ApoiIrophe , & 
^ rinterrogacîon^regnenc dans foute Ta, 
pièce; ^ qu^en matière de figures 
nôtrcLangueell jpcaucoup plus (obre,. 
&plus retenue que la Latine-.J^ii fou- 

venc changé des phrafe» dircâ:es en*' 
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<oblIques.Ccpçndan( quelque foin qnt 
je me fois donne là denus^our diver- 
^4llier mon ^ilc, je crains qu'on ne re- 
trouve encore trop fréquemment ces 
<deux (Î2uces. Mai^J'on doit confiiié* 
ïcr gue M arc- A moine et ou preUni ; 
qjue c'^.cft -à ,hxï qiie Cjcexon addrefiie 
prtfque toujours la parole} & qu'ain« 
Je ue pouvois iiiprimer plus fpu*. 
vcnrla figure , fans orer route la for- 
'Ce«& la grâce. J^aj employé quelques 
içriues peu propres pour le fubliipe,& 
q^ ne de vroîenr cefernblc,entrer que 
dansle ftile iîmplc. Mais autre que 
tout n'eil pas dans le fubikne.ll y a dk 
certaitis cndi^us où l'exa6i:itQ(ieî pré- 
vaJu.Qu bien fe /ow des tryairs.dc S^^ 
lîre,' & Ipr/qu'il cft qucftiop de raillcr^^ 
tui de f iquerj un terme commun / 
niéme bas ^ fait pour l^ordinaire plus 
d:cfet q^Vne expr.çiri9n plu^. teçhcr-^ 
chee.. Par cxmple-i edprrni, craptiUm. . 

CHVf : fop vin Anumf w parce qu!cn. 
IVjCjjprîijiant d'gnc. ajiiifC. tnaniere., |a 
n^urois,. paSjdif cc,que dit Ciceron.. 
J'^ir^cpqyç quelques, tciriDea* que |çf^ 
nVi^jpûjrçndfÇ en François: )\laris.ccux 



'AvmifeméHt, 
jf^al mis General de la Cavalerie«{)eiic 
Ma0er E^uitum } &c Enfeigne d'une 
compagnie , fom Antefignamis. Les 
Romains apelloient An^^mm , des 
Soldats prépofez à la garde desAigles» 
-qui combatoient aatour 4c celai qui 
les porcoit. Mais il n*cft queftion que 
de donner, par mépris, ^ Marc-Aatoi* 
«e , le nom d'un âmple Soldac , ou 
4'ttn petit 0£Eciec. Enfin , j'ai mis » 
en marge, quelques notes qui rcgar- ' 
dent l'Hiftoire , & q«e J'ai crû nece{^ ' 
fâires pour l'intelligence. On trouvera 
parmi ces notes, la valeur des Sefter- 
ces. J'ai fuivi fur_cela Gaffcndy, & 
Gronovias , qui évalneftt ie denier 
Komain , ou quatre petits SefterCes^ 
à Tept (ois , cinq deniers « & un t.iers 
At denier, de nôtre monnoye. Sur ce 
pied-là , le gnnd Sefterce, qui en va* 
\o\x mille petits , revient à quatre* 
vingts-treize iivres,un rol,.nn denier^' 
un tiers. J'ai iii confirmé dans ce 
feritinleirt par l'expérience : J'ai vâ, 
<nKt« tes mains d'un Curieux , des 
f médailles Confulaircs ^ & Impériale^ 
du haut Empire^ toutes du poids d'an 
Renier Romain, dont les huic p^ffBI^* 

peu près» làiôtlFt éca« ~ 
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J'ay peine â conce^ 

'voir d'où vient qae de- 
puis vingc ans , it ne 
s'cft point formé ' de 
conjuration contre la 
ilcpablique qui o^ayc à 
rinftant éclaté contre 
moy. Votts le fçavez , 
Aleffieurs , & fans que 
je nomme perfonne , 
Youspouve^ vous fou ve 
DÎr combien les enne* 
mis de noftre liberté 
m'ont fait fottfflir de 
pcrfccutions : Vousfja* 
vczauflî qu ils en ont 
tous cftc punis ^ mefme 



^fi$ro , P. 

fierl d/cam ut nemé 
his anms 'viginti^ 
ReJp, hûjih fuerh » 
qui non kellum eo^ 
dem tempore mihl 
(juo^ae îndixerit^ 
Nec vero neceffe êfi 
à me (jnenquam nO" 
mînari vebis » cum 
ipfi recoriemlnî.Mî^ 
hipoêîMrum Hli pluf^ 
quinm optarèm deâi^ 
runt. Te miror. An* 
toni i quorum faâjê 
iwlcere, eorum exi^ 
tus Mnperhorrefce* 
te. Af jti*! hoc m 

^liis, minus mit A* 
K 
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Za fecwie pJfiUppî^ue 
téêr. Sfem iUor$m plus févéremeot que je 

o'aurois. foubalié. Tu 
^ne l'igp.orcs pas > Aa«> 
toine , & jc m'cconnc 
qu'en les imitanc » tu 
ne craignes poiot de 
faire » comme eux , une 
&ti bonreatc & cragi*- 
que. Mais je ne fuis pas 
furpiisquc ces gens- là. 
Bi'avcQC fait oDe guerre 
ouverceije U leur avois 
déclar:ée iepremicrsmoa 
2éle pour le bien public 
jne les a voie cous aici-'/ 
tés. Ce que j'admircj 
,c'eli que pouc.paio>ue plus emporté queClo- 
dius^&ptus hardiqueCatilioaiCa mê prévieQS[9 
lu m'outrages, de (aog froid, &affc(flcs pouc 
inoy an.e baioc iiBplacable , dans la penfëe de 
lté ifaire un mérue de ta fureur auprès de queU 
ques mauvais Cicoyeitôi 



inimtcHé mi hî fuît 
wlHntétrlm : omnes 
.à me lieh.ca$${a la- 
.cejjifiy Th y ne var^ 
ho quidem ^ioUtm 
jit nudAchr y qukm 
L. ÇMiLinà fwiû- 
fier quàmP^CUdlus 
njidere , \uUro msi- 
ItiiBîs mê Ucejfijth 
tMmque fiL me Hiie^ 
jnatianem, commên^ 

^es mpios glatU fr' 



puum f 
4ontemptHmne me t 
0ovi4eù nec in wia 
nec in grat tannée in 
rébus gefih % M.c in 
ht^me^ meiîoeri'- 
tate igenij > quid 
de fpicêre pojjtt 
fenitis.An in Sena^ 
tu fitciUime de me 
4€trahipo{fecredidiii 
^uî ordû cUriJpmijs 
civibus bene gefl^ 



£ii / ày • moy de 
;j:ace y Antoine ,'qti'ca 
lois je croire/aucois»ca 
du mépris pour moy?je 
ne vois pourtant pas s 
foie que jecoafidere met 
niioeurs» ou les allions 
de ma vie paflee, le peia 
de crcdic que je puis 
avoir dans le monde^o« 
mon efpric,quelque mé* 
diocie qu'il. foie j je ne 
vois pas qu'il y ait rien 



9 
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> mlhî un} 
cùnferViUA dédit > 
A*i decertare ms^ 
cum vùluit conten* 
ûo-ne dlcendî f hoe 
c^tildem beneficium 

qmm mîhi pro 
me , contr.% An^ 
tonîum dicere i iL^ 
Itêd prùfeSto eft. 



de Cîceron'. 
ptrî/fe mcprifcr.Où bien, multU 
te ferois* ta flaié de poa« 
voir me déchirée impii* 
néinent en plein Sénat I 
à la face de cet ordre 
aQgaftCtqui faifanc Tcio- 
ge de tant d'ilJQftrcsRo- 
mains > qui ont hcureu* 
femenc gouverné' la Ré- 
pub iquc , m'a remer- 
cie moy feul de l'avotc 
confervée. Ouenfin.fe^ 
loîc - ce que eu ce piques d*éloqucnce ? vou- 
cltois«ca encrer en licê avec moy ? ah i il c'eû; 
cela I que je t'en fçay bon gré I qae focca* 
fion eÛ: faforable / que le champ eil beau ! 
pouvois-;e rien ronhatcer de plus avantag ux i 
que de parler moi-même t pour moy>& con- 
tre AncoiffcZ 

Mais non, ]t voh » 
Melfiears > je vois atfés 
cequienefl: ce conju- 
ré n*a pas cru pouvoir 
paroîrre t aoz yeaz de 
les complices » verica- 
biemènt ennemy de la 
patrie qu*cn devenant 
le mien. Il le dégui(è 
en vain ; envain, pourfe 
faire un prétexte de me 
haïr^ il m'accufe d'avoir 
violé nôccc amiclc : c'eft 



an came qui m'a cou« 
jours paru rrés*^rand;& 
c'cfl à quoy il faut que 
ye réponde , en peu de 



Jf Nil» exlJltm^C^ 
vh f fui fimiLibué 
prùharl poffe , fe effe 
hofiem patriA , ^ifi 

mîhie^et inimicus. 
Cuipriùs quàm dû 
CAteriê rebtis re^on^ 
deo : de amtchî^t : 
quàm à me violai-' 

viffimtêm crime j^^m 
dictOi p>iHca iicam % 

nijfemê nefclo qu^^rj*' 
do ijuejhés tfié Am 
ego non vesêîrem cm^^ 



fario mc 'o ? non ve- 
nlrem contra, p-a- 
tlamy ntn uirtutis 
jfede, fed At/itU flo- 
re coliciiam 9 non 
wmtem cMtr^ în^ 
jnrUm , quam ifie 
' interce^orU îniquif- 
Jîml beràejïcio obtU 
jiuii , norà jhre prA^ 
torîo ? 



4t la Jecondi PliWfipIqiie 

^ra alhnnm pro roots, avant que de paf- 

fvu* au ix'ltc. * AiKoine- 
&'e{t donc plaine de m'^a» 
voir trouvé , dans une- 
ccijtâine occàfibn y cou-* 
traire a fcs întciêts t 
con)mc s'il n'cûc pas, 
été de nrioo devoir' de 
prendre le paiti de aia. 
fâcpiiic contce un étraa- 
g«!r,-d*oppof:r rout mott 
crcdic à une piOCccStioa. 
gu'ii dévoie bien moins, 
à fon meriçe qu'à fa débauclae, & de m'clcvec- 
. contre une injuifti^e extorqué.e par i'encremir^».. 

• ^ Tauthoriié d*un tiQs- méchant lionf)mc« 

* ' . 4* Sed hoc idctr^ 4. Mais /entrevoit , 

MeAicurs , le motif qut^ 
l'a fait parler de cette- 
avanture \ ce n'a é|é* 
fans doute , que dans la 
veuë de jfc concilier -la. 
faveur du "petit peuple , 
en le faifant reilûuvenii;^ 
que pour i'honoirer de 
Ton alliance, il avoit au-, 
t refois époufc la fille de- 
Quintus Fâbius l^afFran* 
chy.Ge que j'igiioie, cil, 
â quel propos il a pu (c 
vanter, d'être venu fou?. 



€,0 commembratum 

4 te. pato te infir^ 
i^o ordinl commen- 
dxres-i cum te omnes 
nccrdurentur 
berthàî generam ^ çjp 
Ubsros taos , nepetes 
€hi. F^bif^ liberti" 

£)k;m te_ in dîfcip //• 
n^mmeam tr/ididc' 
rOi (mm iiadi^ifii) 
domum meamwn* 
4^tfir(tSé He tuyfi id 



♦ Cîceron parle d'un procès , qu'un defés^ 
pare.^s avoir cô contre Quiuru$ Fabius Batiir 
baîior/ ; pcrc dcla^grcmicrc fcnnnc. de Jilaicr* 



r 



dê CUem 



ficijjfés > mlihsfà-. 
m6L melÏHs pudicî^ 
tU tu A confuluijfesm 
Sednec fecîftiy nec 
. fi ctiperes > tib ï id 
p€r C.Curîénem fa^ 
cere Ittnljjei Ah^ 
guratHs fetitîùnem 
mîhî te concejfi^c 
dlxifili 



tent chez moy , te d'a- 
voir éift comme élevé à 
mon £colc« Il^feroicà 
(ouhalcei pour con hoh«- 
ncur , Aqcoîqci que cc« 
la fuft h reais tu fçais 

bien qu'il n*ca cft tien, 

le eu fçats "bien au% là 

raifon pour laquclic,con 

checamy Curion^qaand 

tu Taurots voiiiu,ne te l'auroit jamais permis, 

Ttt m'as auffy reproché que pc^jii oc pas coq» 

courir avec moi dans la pohrfuire de la cbar» 

gc d'Augure, tu t'en cftois dcd'ftcà ma piicre. 
S. Genres l'eftlrontcric 5 *0 mcredibilem 

eft peu communeTim- étudacUm l 0 impur 
.pudencc cft nouvelle 1 

quoy ! dans le temps 

que tout le Collège des 

Augures me demandoic 

à Hortenfe &à Pompée, 
^ui me nommèrent , 

qui feuls avoicDt droit 

dénommer : dans ce 

mefme temps , Antoine 

^ui ne pouvoitplustrott* 
ver derellource qucdans 
les defordrès publics , 
Antoine accablé de det- 
tes aurpit cf\é Augure à 
mon cxcIufion?& com-" 



mentaurois^tu pu y pré- 
tendre pouclors en l'ab-* 
fcnce de Curion ? toy 
Ruineras depuis efté 
^ue par Ton crédit noy 



pore me angHtem a 
mo coUegio expe$i^ 

tum Cn. PcTKp. ér 
^Hortenfius nomh 
n^iverunt [ ne que 
enim lie chat ^ plu- 
rlbus nomîmri ) tu 
nec foLvenflo eras , 
nec te hUo mo Jo,n!fi 
ê ver fa KeipJneolu^ 
mem fore pu^has. 
toterat aufem eo 
tempore auguratum 
pitere» ckm in Ita* 
lia Cnrio nm effet ? 
aut tim I ckm 
fa^Hs , untmtn^ 
fiw Cmm0 
A3. 



Digitized by Google 



fnnt , cjtiod tul ni*^ 
fois jindiofi jHijje'éU. 



« , I:afc sondé* rhitippiqiét 

ferre- pùtHtfféi i eu- qui n'ausois pû fans ItTiV, 

acheter le fumage d'uae- 
feule Tribu , toy enSa^ 
q^ie nous n'aurions ja- 
mais vu Augure , fi les. 
amis de Cmion ne fe fuffcncfacrificz i tes în-- 
Uiêîs, & fi^pour cc favir,ils ne fe fufrenc pou-, 
ttz à des violences^ , dont tu fç^is qu'ils ont : 
dcp.uis été tics-rigoiitcufcaunc puais* 

(. At bemjicio 6^iAd\% y pu4(qu*eo«« 
fnm uf$(4 tiiê. Sluo ?- fin tu veux , que de cctv 
^Hanijiii^im ilkid *p9^ endroit 14 , oa de quel- 

je t'ajre des ; 



fUm ^ qued comme-^ 

me mli « miftlai me. 

tlbî dehere confite» 

mhiHs prHdenti non 
fatls £rais^f videru 
Sed que - beteeficlo ^ 

quod me BrHndujii 

non oc'Ctderis quem. 
ipfe viilcfr qui tlbl , 
HJt tu te glorUrifo» 
lehas * i. detulerat 

ex bJwilh^ fhls 

prlneipatumfaLvttm 
éjfe vohijfft in lia^ 
iiam ' ire *ji!jj:l]'et-^ 
eum ' tu 'Occideres - f 
Tac pntuljfes, <gluod 
efi sliud^ P. C. bé^. 
neficti^vy- laîronHm , 
fh^fi ut€ommc'^7 Gr:îre 
jpojfint , Us fe dedijfe 
Q^/V^;^^-, qulku^nm 



qu- autre , 

obiigaùoQ^ Cûafidéi'.a- 
bles , je (\M prêcdeles^. 
rcronnoîcrc, car je n*oa-- 
blic jamais le biea qu oa ^ 
me fait , & j'^i cou jours « 
mieux- aimé qu on n>c 
blâmât d'an excès de* 
rcconnoi(r:ncc envers • 
Antoioe, que de m'cx* 
pofcr au- moindre re* 
proche d'ingraiitudcâ . 
Voyons donc quelle eft . 
cette glande cblii^^sclca? - 
tu* pouvoir me tuer «à i 
Bi^ifides • , Se ta ne le fis . 
pas PfcuiicieQKnt je ne * 
vois point que cela eut : 
cié auili faciie. que ta : 
le dis i :car Céfar qui » 
apiés \d bataille de Pliar- - 
faie , .ce dun ia ua eni« . 
pioi doAC lu fais tarit die - 

/ii0iàt£.c.^ CelÂL ^ul.M:^ 
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tes CatHîmîr^s- 'p 
-fie lé chef de fcs lîandits , voulut qu'on me 
rtnvoyaft en toute feutcté à Rômèsdc en vcrr*- 
u aucois^tu impuncuKiK afl'airmc un homme : 
que leVainqucufi vçpoic de prendre eu fa pro*- 
tedlion \ Ne chicanons pourtant point ladef* • 
fus , je le veux bien > Antoine » je c'en ciens > 
compte & t*^n ay^ la mefîne obligation que • 
j'âuiois à un vokur , qui pour ne m'avoic 
pas cac^fe vamerott de m^âfoir con^rvc la vie» • 
- * 7. Mais fi c*cftoic-Iâ: y, §lnod fi ej[èt 
fin bienfait qui mcritaû: beneficium mtnqkd 
qaelque rÇconno(Tance, . ij.^qHlîllnm inPer^ 
' ' ces Hommes lUulbcs , fccerunt à i^uo er^tat 
I dont tu fais toy-mefffie fervntt^quos tH ipfig 
j J'cUge , fc f.ioicint-ils vlros cU.rijfî.'iiOs ap^ ■ 

^ acquis 'tant de gloire, en ' pellare fi^^esf tmum ' 
\ donnant la mort à Cé- effem glorîam confé^ - 

l fer qui' les avoir cpao^- ^Hti\ ^nnle antem 
\ gnés après fa vi&oire \ \ hnsficinm efiyfjnodk . . 
i qui icur avoir fiuvé la te abjimiiCTis • mfxr. - 
r ViCi Et ott eil donc cette rh fcHere ï ^u^ m , 
I grâce, ce bien fait 6 ex* re mn ^fam jucun^- 

traoïdinaircro^uo) /ruut* dum vuUr 't mlhi dc^ - 
il que je te fois ii rcde- hnU nonin'irftâHtn / 
vabic de n'avoir pas à te y c\iùr/i mlfe*^ 
\ coinnr^s un crime f ab l rnm i id te impuni^ * 

I qu*it m*c(l bien moins facere potuijfe. Sed ^ 

avantageux, Antoine i fibemjîcmmf qtmn^ 
cjqc tu M' m*^c$ pas * doquîdem majusAc^ - 
iamiolé à ta fuieur,qa*ii . cîpi à Utrooe nul^ 
ne t*eft honteux à tôy^ . Inm potuit : in qno - 
* d'en avoir eu ou la pcn- potes me àicere in^ 
iSci ou le pouv€>ir«Mats graftém ^> an dein* * 
^encore un coup, je veux teritH Rsip» queri 
bien l'avoir cette obli- non début > ne de te * 
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U , wtfera quidem , 
ér iHéiuofa: fed mh 
hl pro hoc gradui in 
quo me Sénat us (h 

pHlHfque R.colloca- 

eft d\StHm a me cum 

comumella ? 



i ^ ^ JU féconde F hUlpptqM 

in iUa quere^ plus grande grâce qu*brï 

pttifl'e auendre d'un 
laiïio: & dy«moy , je ta 
prie , eu quoy j'ay man- 
qué de recoQDOiâance T 
de vois- je donc voir pé«* 
rir la République , Se 
me taire , de peur de ce 
paroiftrc iugut ^ je l'a- 
voue, il eft nay r jedefaprouvay ta conduw 
te i ♦ mais dans le rang ou le Scoac , ou Ro« 
me m*a placé^pouvois je me dirpeofec de doa« 
net des larmes aux dilgraces de ma pairie 8c 
ccpendaac q.ac dis- je doot m aycs pà t*o&a-* 
fer 2 

S* Pouvoir- on fe pof* 
Tedec davantage » dant 
une fi crucilc conjonc- 
curc?jugez*cn,ii4e(rKurs*f 
s'il vous plait , jugez fi 
ce n'cft pas cire excré- 
mement modéré » qucr 
d'avoir parlé d'Antoine 
fans ei) dire du mal/an» 
s*élcvcr contre Antoincr 
qui achcvoiç de ^diflîpcB 
eoiu omnia effenr * te rcfte de nos finances;» 
^enalU ? am Uges qui faifoit chez lui un 

iadigne commerce 4ct 
cho(ès les plus faintes 
qui aous (uppofoit de 
iauiTe^ loix qo'on D*a» 
voie jamais ni prcpofcc^ 

ny publiées. Ouy, Mcf- . 



8« §iu':d non mo- 
derate i (juid non 
Mmieè i Mf quidem 
eujM temperemier 
fuit^ de idm Antenio 
^uerentem, ahfiine" 
te m^ledicio i pri^ 
fertiw ckm ru reli^ 
quîi(4 Reip^ dljjifa' 
njijfes % chm domi 
tUA ttirpijlli/àO met" 



eês , quA numquAn^ 

promtilgatA ejfenù , 
<§p de te y ^àte 
Istae confitererà t 

gHf ^ intercejjiomm 



^ I)j> 9cle 4c Ja pKVÛeie PiuiippiquC| 
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lUjn omnes impur U 

î:^ids piid'ca tn domO' 
quolidie Jufci pères 

cjHsim mihi cttm M% 

m-^gnéL fuerunt 77 w 
CHin uuo ^UdUfore- 
neqwjfimo % de L^èpé, 

gravùier quererts de* 
homtn^f nihil dixh 



de Ci'ceron. pf 
fiCaiS , vOttS le [çà¥<:z , cc»fiil [ufiuVffes ^ 
jc me plâ';i;i.i§ li'Aotoir ^chm effrs j^'''jjime' 
BC , fans aiVmpoJtcL* Jlr^at^^ nrmAtls /• 
contre cet A^uguie qui 
avoit viole les droics^ 
les plus facccz conric 
ce Confol qui avoit^ 
chargé od. aboly nos 
coutumes. les pVus aa* 
cicnncs j coiuit' ce Ci- 
toyen biuui qui faiioir 
d'un lieu raîntjune mai- 
fon publique d'i^puteté 
& de ciapale; contre ctt 
cnRcmi juié dç la liber- 
té Romaine , qui c&Ur 
jouts cfcorîé d*unc noupe de Gens armez, ne- 
paroiiloit plus^ddns Roaic, qu*cn équipage dc: 
Tyian. Ce que |cdis > coarlî peuple Roaiaifi 
Iç fçiit , & ncaninoias % cQmm>' s n'eue écé* 
queftion que de cette forte de ditterent que- 
j^i ciV autrefois avec Grc lFus , pour nd m*ccre 
pasciouvéde ioa avis dans les dclibeiations. 
d'Ëftae , je me contentai de plaindre I^s mauzc 
dc U Républiqaç à peine p.ariai-jç d'Antoi-. 
ne. 

5. Maïs puîfcju*enfîn 
il ru*y coQuainç , je vas 
lui apprendre combien 
il ni*eft obligé d'avoic 
été fi tefcrvé«. S*il avoic 
eu tant foit peu d'hon-^ 
ncur &; de probité i aui 
roit-il lû , com ité il a 
foit^en fabUc,,lç5 Ic;- 



•5?,. Itatjue hodiâ» 
perfieUm » intel'^ 
ligaf I quantum ^ 
me bin^Jicium acce^^ 
périt.. At etUm Ut'-' 
tertu qua^ me fiiil 
mifijfe dîceret , recl"- 
tavtt homo {y* hu"* 
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10 La féconde PhlUppicjue 

*vitA comunU i^n^h trcs qu'il s*elT: vancc d'a- 

▼oiï nçcoës de moy? fif 



rus. ^uis enim n»- 
quam , qni paulUm 
modo bonorum con* 
fuetuiLnnn no^et , 
literfU ad fe ab ami* 
€b miffas , cjfenfione 
é^lîqu^ interpofitOf m 
médium protulitpét^ 
Idmjue recitavh ? 
§luid hoc efi ^Uud^ 
quim toUere e vttA 
^ÎU focleîfktemttôl^ 
Ure Mmuorum col- 
lo^uia abfentium ? 
quàm multa focofm 

folet ejfe in epiftolh, 

quA froUt($ p funt p 
inepta êjfi vîdem-^ 
tur)quÀm muUa fe- 
riatneijue tsmen ul* 

lo modo divulgandé^. 

hoc inhumani' 
tatîs tuâ'.fiultitiam 
Sncredibiië 'vider 
§luidhabes , quod 
tnihi oppoms , homo 
dîferte^ nt MnfielU 
TamJjio > éf' Tironî 
numifio viderlsfqHi 
eiàm hoc ipfo tempo- 
re fient cum gladiis 
in con j^eSiuSenatus% 
ego quoque fe difey 

tumpufaboifi ofien-^ 



oii çft i'bommc (]ui ayc 
quelque teinture M po- 
lîrcfTc y rhomme imbcû 
des premiers principes* 
de la bicnfç^ance » ia* 
ftiuicdcs moindres rè- 
gles de l'honnefteté, qu* 
une meÛHCciiigcncc im- 
prevcuc ayc . jamais/li(?> 
penfé détenir fecretes* 
les lettres d*an amy?Cc' 
procédé Tau vage n'ioter* 
dit-il pas tout commer- 
ce aux abfcns l ne ban« 
nit*il pas de la fociecé 
cirile ce que la vie a de 
plus doux } les amis di« 
fent fouvcnt entr'cux- 
d*agreables folies ^ qui 
pourtant peuvent n*eftrc 
pas du gouft de tout le* 
moffde, ou bien ils s'é» 
ciivêc de cartaines.cho- 
rcs,qu*on ne doit jamais 
publier. Que de rufticité 
à révéler de fcmblablcs 
chofcs / mars que d'im- 
prudence âtaifonner fur 
mc$ lettres » comme a 
fait ce Dcciamaiear c]uc 
quelques Partifans intc- 
reffifs trouv ent G habîlr» 
Pour moy j.c fcraj de 
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deGicmn* li 
ileac fefitimeats Antoi- derls^ ^uomodo fis 
ne y je ce ccoIraU com- eos interSicarhs de^^ 
tnt eux, un habile hom- fenfurus. 
^ine» fi caodts qu'ils oat l'dudacc de paroidrc 
icy, aux yeux du Seuati les ^rtnes à la main^ 
toa éloquence pcuc les julliiîcc de.céc arcencac 
lo. Je te viens à mes lo^ W quid op^ 



leC(res;voions quel ava 
-cage tu précens eu tirerï 
en un raot,fi je nie qu'- 
rcUes ibieni de moy,as* 
*u quelque némoin qui 
.m'en convainque^prou- 
' veraS'ttt qu'elles ibat 
.ccritcsou fif^nées de ma 
rnain, roy à qui V^^^ de 
fàuffiixtt a toujours efté 
aufli Hcilc que familierî 
jBeçommenc poarcots*tu 
le prouver, puifqu'cUcs 
ibuc.d'une maia éciaa 
gère ? féricufconent ' je 
jM>rte en\Mc àccRhcccui 
ton Maiflre.que eu as fi 
bien payé , pc^ar ne te 
tien apcendxe En eiFec, 
Meflîcut^ , eft ce cftrc 
OratcurîcÛ-cc avoir da 
beo fcn<î,que d'oj^pofçr 
,â Ton advcriairc , dos 
chofesqu'il pcuc décrui* 
rc>en difant fimpicment 
le contraire} Mais iu>n| 
je ne dcTavouera} poîoc 
jccs lettres , pour avoir 

icflaiâf de cc çdoyAiô^ 



ponas tandem fi ne^ 
gem jf^e unt^Milê 
ifias litevMs ad tt 
.fmfijfe quo me te^ 
fieiivincesfan ehi^ 
rographofinquo ha^ 
bes fciêntîam qùom 
fiuofam^^lui poJft$f 
fant enlm LibrayUj 
mfinf4, Jaminvideg 
m^gifiro tuo qui ta 
tâta mercede^quan^ 
t^m jam proferam^ 
nihll fapêrê' docuh. 
&tf!denirtf efiminiàs 
non duo oraioris^fed 
hominis , quàm id 
objicere fitiverfario^ 
quêd ilU fi verbê ne^ 
garît , longihs pr(H 
gredl non pojfi^ qui 
objêcerit f At ego 
non nego : téque in 
illoipjo convîmo nm 
inhuma? i h ith yi*» 
Ihm', fed etid amen^ 
fU.§hi(>d ênimvefm 

bumiu iftîsliterlsejh 

non jplenHmkmimh 
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La féconde PhîUppi^He. 
t^tis : ç^cij , bene' crc , cnlMcfmc teni[H,& 

d'infidclîté , & de folie* 
£c pourquoy les dcfa- 
vouei? elles font plaine!? 



voïenttA ? ùmnê 4fi*- 
■^em srlme îHum efi^ 
quod de te in his lU 
teris non maie 
fiimem : qmd fcri^ 
'héim tamquam àd 
civem tanijuam ad 
bonum virum , non 
tan^namad [celer 
tuw , ^ latronem. 



de témo!2:n.icrtrs d'cftî- 
mcydc bKnvcinaoces Se 
cTamitiéi j'ay cû tort, il 
cil vray , au lieu de te 
traiter en fcélérat, & ea 
voleur, je t'ay traité en 
bon CitOjren,/& en hon^ 
«nefte homme , mais fi ta m'as trompe, cft ce 
ma faute / 



At ego tuns 

ilheras^etji jHre pê- 
tevam a te laceffi^ 
tus, tamen non pro* 
J'eram : quibus pe^ 
tîs ut tibi per me li'- 
ceat quendéim de 
cxhh reducere sd* 
jurafquej Id te , 
n)ito me, non ejfe fa* 
Burum: 'idtjue à me 
impetrasi quid enim 
tnè interphnerem 
atidarU tud : quam 
ne/jue authoritas 
hujtis ord'msy>2eijue 
exljiimatiopùpuUR . 
wque Uges uUa pop- 
fent coercerciVerii' 
tdinen qutd erat , 
^Hod me rogures , Jl 
•erat ts de quo roga* 
iahCaparh Ugc re^ 



1 u Qooyquc ton 
exemple plie en que que 
(brte m'authocifer à lire 
tes lettres, je ne le fcray 
pourtant point % je ne 
parleray pas mefme de 
celle) ou tu me pries de 
permettre que tu rapel* 
les un certait) exile, en 
m'alFeurantque tu ne le 
'Seras jamais que je n'y 
confente; j y confentis, 
auflî bien te Taurois je 
■inutilement refuTé \ en- 
vain aurois* je réfidé à 
-cetyranniqae orgaeil » 
que l'autorité du Seuat^ 
que toute la grandeur 
Romaine,qu*aucune loy. 
n*apû réprimer. Dure- 
fte qu^cftoit il ncceflai- 
re^ de me demander le 

sécabliflcmétd*ao hom-< 
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Âe Clc^ron. 
-we , à qui Ccfac aroic ducÎHS f Sed vidcli-' 
'jdéjà faic grâce ? avoue cep mcam grt^îiff^ 
que tu ue aVaucois pas volait ejfe : m jria 
ce Je cét avantage, fi ce- ne îpfim qnidsra ni- 
-luY qu'il s'cig'iloic de U }o;er^t ejfg 
^appellcr , cuit dcû nous Uta^Sed ckm mlhî^ 
.avoir, à Tu» ou a Tau- F:ttres Conf:r'l>'lér 
trc , quelque obiigatioa pr$ me ^U<ftéid 
-i!e Ton retour. Ap^ës in Af. Antênl^>^ 
•avoit répottiiu aux prc- inult^ dicend^ ji^vt- 
^nAtis reproches n'Aa- alterum feny à vor 
*toinc,foutcc'^, Meilleurs, brs^ut [^^ro me dicenr 
.^uc je vous difc quel- tem > beiù^.-e : 
:qae chofj pour moy , terum ipfe officlam^ 
«vanc que d'entrer dans ^ut contra Liii cun 
;totit ce que i dire dîcam ^ attûntï mi* 
.contre !uy , & ' ja vous dU*h* S^^mul tilui 
-^demande une fcuie gra- oro : fi me^m ckjn 
xc^ que vous ih*écootîc2 in cmni vira , ts4m 
favorablcmenr,quand je indlcenia moier.v^ 
-Y0US parleray de moyi timem modejiia/i^ 
•car en parlant d'Antoi- que c^gnnfchîs y 
De » )e fuis feur de vous * me hodie » cum ijli% . 
i^iredcs chofeSiquî mé- HtprovâC07)h % rej^ 
liccfont vôtre attention, pondebo okUtnm ef* 
«Je vous prie au/Ii de ne feputeth met. Nef^ 
*pa$ vous cû prendre à rrAci^bo ut confti^ 
'œoy 9 fi en tepoulTanc lem : ne ille^quidâJU 
^fcs injures, îl m*arrivc ut cotiftiUrem» 

>quelque-fois de ioicir wà JEitfi file nullo ^ m^j^ 
^eu de cette grande mo^ de confuL vel ffu?tl 
:.dcratioo, que vous avez ita vîyît vei qu^i 
' toujours remarquée dâs itM Remp^ gerifit^el 
vtoutes mes aftions , & quod tta faét^is ^^fi 
idMS tous mes difcours., Cenjul i égoy lifie nL^ 

i 



JiêUriéV^ îgitwr ifh^ 
teUîgeretis, qualcm 
. iffe y#. confuUm pr&^ 
fitetêtur^ objecit mi- 
Jfi ConfuUtum m$Hf 

ifi$r fmt,9 quid enim 
^îfi e^x hn^iês ùrdinii 
fententia / 



-4 'La fecmie Thillpflque 

tla conitôverjia conr Je ne le traiceray point 

m'a^pas traité en CoAfu- 
laire $ maifi avec ceicc 
difFcrcQce, que foie, que 
j'cnfîrage fcs tsœars, fia 
maaieie de. gouverner ^ 
ou laToye hoatcufc ^mi 
ra cofidaic^ cette dig- 
nitéje le trouve par- 
tout également indigne 
da-nom de Conful î au 
lieu qu'il n'a pu ^ fans 
Mtkt extrême in juftîce , me refufer le inom 8t 
Jaqualitc de ConCulaire. II i*c(l propofë luy- 
même pour modelc.d'un parfait Conful^ft H 
^*a reproché à oioy mon ^onfutat > pendant 
Jequel je n'ar/ ntn ordonné , Je n[ay rien fait 
;que par Torgane >^ Ta^is du Senat.f^uoyquc 
xeConfulat^ Mcflicuxs , Q*ayt cfté le mica 
qtt^au dehors & qu'en e£Pct i i ay t eAé le vo- 
Jftre : Antoine a néanmoins eu rindifcrction 
^de bl^mec en voilre prefcnce ».des chofcs re* 
dblttës .^ar voftre coafeii , e«ecutéas par yoftio' 
4)rdre» confirmées par voftre authorité. 
. ix.H^Lc tu h' I 11 s*eft élevé coa» 
fno fapiensf non fot& tre un Confulat unifcr- 

fellement appcouyé, fi 
j'en excepte Clodiua 
don^e fort déplorable 
feu &tts doute ion par* 
tage , Antoine, comme 
il a dcja eâé celai de 
Carton î p eus-* tu ne le 
pas aaiadtciajprés afoôc 



item iiêemn Confula^ 
funh pTAter P. G/^ 

ditê^h qui viîHj^tmr 
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de Ciceron* î 

é^eisSé taWit ^ ^ cette ret înventuiêpctê^ 

daogetettfe femme^doot jus quidem te 

railiaacc a étc fi fuaeile tum » Jicuti C. 

i<raa &; à i'aatte { Mais • rimiffhmMmt i quo^ 

*doit»on s*ét0nncr qa'un wtim id domi tué^ 

Gonfalac qui a plu â efi^ quod/ait iih* 

MUS les* geasde bien y rum nfrique fatot^ 

déplaifc à Màrc*Antoi« Non pUcet Mr 

ne: 41 a- plûr* a Sctvtlias Ahtonh Cm/nlatus 

qoe je nomme le prc- meus. Ai pUcnît Pé 

mier » pacceque c-cft Servilio^- ut eum 

le dernier mort de tous primum nêminem ex 

les Confalaires. Il a plu ' ilUus * temporis con^ 

à CataUCf donc i*iattto* fiiUrihus , qui prfh- 

rité fera â jamais en ? é« ximl efi mortum : 

iveratioo parmi ooust II pUeuh ^« Lm^tifi 

a pfaaax deaxLuculIeSi Catulo^ cujusfem^ 

à Ctalîtts, àHortenfe, a per in hac Rep.vi^ 

Pifoo, â Glabrios, â Lé- vet suthoritsi: pU^ 

pidus 9 à YalcatiuSf à cuit ducbus Lucul^ 

FigalttS>àSilaaQ^iiMtt^ Us tii Crmgù^Qjs. 

réoa , qui ccoicot poac Hsrtenfio, C Curh* 

lors déûgaexCôfuls.Ea* ni^ M.Lepidot C 

fia mon Coaralar^Marc* Pîfonîy M- Làbemii 

Antoine» a pl£i au grand £. Velcarîo% C. Fi-^ 

GatoQ qui parmi tons gule > D. SiUno » £• 

les avantages qu*il trou* Mur uni, y qui tum 

va dans une œotc glo- er^nt cenfules defi^ 

^iettfe 9 doit compter fnath placuh tdem^ 

pour le plus grand ce- quod Confuiaribus % 

♦ EI!c étoît Veuve de Clodîus , & ic Cii- > 
f ion» Clodius fut tué pjr Milon , &r Cuimn 
quf a?oit fuivi le gatti de Ccfar iuc tué cHi 
.Affrique». 

?» * 
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1 La féconde fhilifpiquê. 

Catont: qui cum lui de ne c*âvoît pas 
jruUa i^ita exu^ Conful. 
d^vs.prvvidh: tutn ^uad te confulem mn 'vîdîtm 
13. Maxime nje^ i j. Et quc dirai - je 
fo confuUtum meu de Pompée i quelle ap«i 

piobation 



Cn. Por?)p.probav!r: 
^ui ut me \irlmum 
Àecedens exSyriavi'^ 

dit cowplcxus » é(* 
'gra.tuUns ) mec he^ 
7U-fic}c paîrlà fe vt- 
. ^Hrnm ejje dixit.Sed 
quid Singules corn** 
memoro / fr/quentip- 
fimâ Semtulfie pU^ 

yui mthi nonj ut p^- 
rcntîgmùits ^geret\ 

*qui mn mihi viram 
fuam I libéras , for- 
tunat : R ewp refer- 
ret aceepîAm* Sed 
^uonian* iUis y quos 
rtouiinéivhtot r^- 
ISbus vitiis ReJpU'^ 
hlica orha^a: venia- 
mus énd eosi quî duo 
è ccnjiiUiri mmero 
teliqui funtL.Cottéi, 
' *vir futnino ingenîo 
fumivdqtie pnUen- 
tU , rehus Vis geftls^ 
^UfU tu Yfprehcnd'iSy 
fupplhcationein de^ 
erevU njerbis am^ 
fUJfimh ; ei^ue illi 



quels élo- 
ges n*a-tM point dôaés 
à iT)bn CoRfutat dés qu'- 
il m'âpperçuc â fon re-. 
teur de SynQf il courat 
à moi fn'cmbuffcr , il 
me félicita de iDon kci^ 
reu(c adminiftcattcn , & 
dit hautemi^c qu'il ne 
dévoie qu'à moi (êul, le 
bonheui de revoir fa pa- 
trie. Mais qucll-ilbc'- 
Ibin dVntrerdans ce dé- 
tail y moQ Confalac a 
été fi - animfèllemenr 

approuvé » & de tout W 
Scnac & de cône le pea- 
pie, c]u il ne s*cfl: trouvé 
pecfoaBe qui ac m'aie 
regardé comme foo Pè- 
re » peribnuc qui ne 
m'ait remercié de lai 
avoir confcivé fa vic,^c$ 
biens , Tes enfans & fa 
liberté. Mais pttifque la 
RLpublj\]uc a perdu coiis 
CCS grands hommes,quc 
je viuu Je norrimcrî ra» 
portons- nous-cn au té- 
n^oîgnap^cdcs deux qui 
rv'Ucnt Tculs du noiiibîe 
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ic$ ConfolSé L'un cft if>fi\ quosmedono^ 
LucittS Cocta , qui a'cft mînnvî , cùnftiUres%, 
pas moins rccomanda- SemtUfque cunctus 
/ble pour fa fagefle , qae affenfus tfté 
poar (on efpric.C'cft lui» Marc- Antoine, qui fît 
içûdre en moA nomades adions de grâces fo- 
Iemoclic8»attz Dieux immortels, pourcesmé* 
mes chofcs c^oe tu me rcpiocfaes. 

i4«Ei quoique depuia 14^ §lul honos 
la fofidaiion de Ro- poft conditMm hanc 
mcp aucun Magidrat^ urbem b^hns efi 
avant mor 1 n*cât re* iog^to mte me 
JUL un femblabie hon- mini L.C£far a^fun^ 
nette » il me fut neau- chIus tum^ qM ara^ 
moins accordé, du con- tione^quA ccnjiantîxy 
fcntement univcrfcl de qua gravi t^^te fen^ 
lous les Ordres. L*aatre ientiam dixit in fc^ 
cft Lucitt« Céfar * con rotis [ha ninm^vi* 
Oncle » qui proaonça à tricem tuum i butw- 
la tcie du Scnac , avec m cftm an horem y 
tant de fermeic , TAr- freaptêrem <wv 
têt de mort , eoncre Te ninm conjilterum ra^ 
propre mari de fa rocur, rUifjue vi'd debuif- 
contre Lentulus f fis hAbtre , vitrici 
bcaapcre, ce complice te JimiUm , qnà^n 
de ia conjuration deCa- avunculieffemaluî*- 
tilina , que tu imites ft fiî. Hujus tgo con^ 
par faiic ment , au lieu JiUis aliems confnl 
d'imiter un oncle , qui nfus fnm : tu forms 
devroic eue le modelle filins ecquld ad eH 
de toutes tes ^âions» & mqtmm de KepubU 

* Il é(QÙ frcre de Jalie^ merc de Marc- Aa«* 
toine. 

t Publius Lentulus Sara avoir époufé Jolift 
Vcurc du Pcce dç Marc- An(«^ine. 

B s 



sd eos fcilicet quorii 
vobis eeiam dics na- 
tales aiidiendifuntm 



. J ê ta féconde PhlLlppiqué 

rjtultjlli ad quos te- l'unic^ue icgie de ta cé*^ 

duicc.QuoKjuc cegraud 
iiomixie nie fût étran« 
gec , je rie faifois rien 
cjuc pac (onavii» , dans 
ttion CoDiolac : & roi , dans le tien ^ as- tu ja* 
^xnai.s piis lou confci'J Qui croyez- vous, Me f- 
£eurs,(]a*Anioinc confu^ce fur les aâPaires d'& 
ftat ? ua tas de libertins que nou5 entenclons 
£i (ouvcQC cékbier les jour^ de leur honceuXc 
naitfance ^ avec caôt de Tcandaic & de brait. 

15. Hodie i20n 1 5. Pourquoi croycz- 
defce^it Antomus .voas qu'il fe trouve fi 
€Hr ? dut natyiUtui rarcmenc aux délibera- 



, in kortis i eut f ne- 

^Htfi^tote éum Phor- 
eniomalicui , itêm 

Cuatoni tum B.:Il!o^ 
ni. O fœditsitem loo- 
fjjinis ^Aghiofam! 0 
impudentinm^iiequi' 
tiam^ lîbîdinem non 
ferendam I tu cîim 
- frlndpem S^^narorem^ 
cîvem finguUfH tâ 
fropinijuam hzlefUy 
éid eum de RepfMJ 
tiihil referSi qui do- 

mum ftum nuUam 

h.^hent , fuctm ex- 
h'^urlunt ? T;iH$ vi- 
elelicet ftUutarîs eo^ 
fuUtus pernlciofus 
0feus* Adtone pudo- 

rem cnm fhdicLia 



lions ru Scnar / c'cft 
qu'il e(l à Campagne, 
où il confuaie les jours 
entiers , dans le jeu > & 
le vin , av^c quelque fa-*' 
irieux débauchez. Quel 
dérèglement /* quelle 
iiomc / Aucoine ptoche 
p4reDt du Piince du Sé- 
nat, ne^ eu d'un Cici^yca 
iliuû:iepar cane de ver- 
tus, n'a nul commerce 
aVwC luij il paflc Ta vie', 
a^ec des gens « fans fea 
£< fans 'ieu , qui k des*» 
hônorcnt ,& lciuiQenr« 
Ton Confulat , s'il t'efi 
faut Cioiie, Aaroine^eft 
dofic aufli ralucaire, que 
le mien a é.c pernicieux 
â la Republique. Quelle 
iûr(blcQce ! d^avoir^ofc 
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le dire ) dans on cemple perdîdifii y ut hoc /V 

ou j'ay fi fouv'cnr pris 



l'avis de ce Sj.iâc , au 
fcrcFois le Maître dti 
tooade , dans ce n:émc 
temple 9 qae je vois an* 

jourd'hui rcrtipli , par 
tQQ ordre , de fdldacs 
1009 dévoués â tes tio* 
leûces. 

i6«Tuas même eu 
le fronc , n.ais dcquoi 
li*es-cu point capable? 
tu as eû le fcoQc de dire 
qu'on a vcû , pendant 
mon ConfuUc y le che- 
noin & les dehors du 
^Capicolc occupés par 
descfciaves ar:*^és:peut- 
ccrc cjuc c*écou pour 
extorquer daSenac qael- 
cjLics tdirs in jaflcs. Ahî 
^uc tu es inrcnfc » foie 
CJUC ru 'çachcs ce cjue 
c'cft, toi qui ne TÇiis 
tien de bon , foit que eu 
l'ignores ; cn:o:c un 



coup que m es inrcnfc, 
d'cM avoir pâilë û im* 
prudcûinaenr, en pré(cn- 
cc At cette iiluftrc Cô- 
pagnicr. Car enfin vous 
le ((pa v'cz,McâieQrs,où 
ctl leChcvalîcr Romain; 
fi l'on excepte Ancoinc/*" vcfcapitoLinonofuUi 

%fk le QeAtîl- homœa j«i nornsn no» d^dU \ 



eo tempio dîcerc /^/i- 
fm jis , in quo ego 
&enz$t9m Hlnm qui 
qucïid^m fiorens orbi 
terrétrnm prafidebat 
ccnjiiebAr/2 : tu ho* 
miaes perditlffimos 

vifli ? 

fus es ( qîihi utuem 
^fti p*od tu non 
dffas ) ctîvHm ci* 
pltoiium dlcere , me 
con fuie plemtm /ir- 
'vorn}?} arrn atorum 
fuijfe. Vc illa credo 
ne fur i a Sej:atu'^con* 
fait a fivrëc^ *vim af- 
prebtum Senatuh JO 
mlfcrum , five illa 
tibi nota nofuntini» 
hil enim boni rjrfl , 
fiv: fufàt , qui apiid 
taies 'Vires tam im^ 
pudenter Iû^hays. 
§luis enim eques R. 
qui s , pr^cr te^ado' 
lefcens nobilis , qnLs 
hUîus erdinis qui fe 
civem rncmlnijfet ^ 
thm Senatus in hoc 
templo effets in cli- 



• 

quanjuiim nif firî' parmi la Nobicfle , Te* i 
H fH0kin 9 me ta^^ Boàrgcois $ ou l'Aciifan . 
buU omnm Hloruw parmi le peuple ? où eft- 
cf^pere potuerunt. rkommc , de quelque 
Ordre qu'il fur, pour pea c)a*il tidc encore è 
hbnucar o ëcic Citoyen de Roa>e,où e(l Thom- 
me» dis* je ) qui ne (e readtc eo et cciaii4à pcés 
le Capicole , pour recevoir les Ordres du Se* 
nac I ott qui rcfa&âc'de s cmôtlcr fur les RC'* 
gttlres militaires f Lé coocours file ' fi gf and ' 
qu'il n'y eut ni aflcz de Rcguccs , ni alFcz de - 
Greffiers poux recevoir le oocd de k>u€ ceox * 
qui fe préfcntcrcnc. ' ! 

17* Ettmmcum' ly^Et en vérité qiicl- 
hpmlêtes nefarij de le occafion plus préttati*' 
pAtrU parricidio r o- te de prcoJrt les armes ^ ' 1 
fitenntuy^ , cmfci$^ de s'émouVoir & de s'o^' ^ 
rum judicii^ , fna nir pour le falùc K pouc ' 
manu » "vccf pem li^ la liberté publique 9 qae 
teratm cûMBffi ur^* dans ttde reocootre , o\t>^ 
iim inflammure^cl^ une troupe de fcétéracs , * 
ws ttiuUmrg w/*' ♦ ctin vaincus pat la dé- 
tare UalUm^ tieUre poluion de leurs com- ' 
Remp. cmfrnfijfe ; piices, & par des lettres^ 
quis ejfet.^ui ad fa* écrites de leur naaln ^ ; 
lutem comuncm de- écoient forcez d'ayoïicr 
' findêndamnon ex^ qu^is avoicnt coctjoté Ja 
citaretHri ptAferti/n perte de la Paiilcj qa'ils 
ehm Senatus > popn^ avoieot formé le deilcia 
lufjtéeR.héiberâf du' de mettre le feu aux * 
cem f qualis fi qui* quatcc coins de Rome ^ 
item nu99c effet , f/- d*égorger tous nosCito* 
biîdem 9 quodillîs vcns , de facager IHta- 
M€cidh c$nti£iff€t. fie 9 & d*abolit pour jar 

. 11 parle de U coAÎtttaUoa 4c : CatUina^ 
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« « 

dâCiceroHi' 21^' 
r^ais le nom augulte ce Ad fcp:iltur;'.m cor^- 
Ja Répub'ique» Tout le pas vitrici fHif2egiit\ 
Scnar» Amoine j couc le à me datum* Hoe* 
peuple Romain > s'em- ^ero ne P* quldsm^ 
preffa de fuivre i^exem- Clodlus dixit uyjjuâh 
pic d'an Chef, * cjai ce S^u^fn quia yAre el- 
panirolc fans douce aii^ fui mmicHSydûco irv 
jourd'huiy comme il pur tt jsm omnibus o/î-i 
nie alocs les fcmblablcs tJis effe fupsratum. ' 
s'il atoit encore la mémtr aitKbariré en mam^^- 
Ta c*cs plaiiu auiîi que j*ai refalé Và fépalta-* 
KcâX>:nmlas coa B:aupcre. C'eil o^^anmoins 
dequoi Ciodius t s'é^oic point âvife de* 
ja'accafci: , quoiq^ il m* eue imporé d'ailleurs* 
tant de faux erlmcs;& cettainemeat j'ai quel-, 
que force de chagrin ) de voir que tu farpaf- • 
fcs , en cods genres de vice j im iftommc ^ue* 
je j^aiifois (i juftement.' 

i8« Mais â quoi pjQ* - i%. é^utem. 
fi>is-ca 9 de tioaifaire tikt venh in ment^^* 
reflou venir , que tu as redigere în msmorîâ- 
ésé élevé dans la nMi- ^^fir^^te domi P. 
ion de Lentulas ? Crai- Lentali ejfe eàuc^> 
gnois' tu qu*oQ e&c pei« tnm i an verberareff • 
De à fe peifaadec » q«e w. na putarémuî 9M^ 
la nacure toute feule , ttàra te pofuijfe tam* * 
faas le fecoucs d'une ^ impr^um evadere r > 
pernicieufe éducation i ntjfi ^aecejftffet etiant 
<;ûc pu faire en toi un difciplînal Tarn au^. 
fi mécbanc homme t temeras extors ^ ut 
C'cft aiufi , M:llicurs I tota in oraùoi^e te-^ 

* Ciceron parle de lui - même qui écoît 
pour lois Conlul» 

f II étoic du nombre des conjurez > Cicc« 

ua le âc mouiii daas la piifoâ. 
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Mm îpfe fugniiresi* c]a*Amoiac a parus pat»* 
Hi Mn modo mon ce- toat conuaûe à lui- me«* 
hérentié^ intêf ft di- me ^ daostotttc fa ha* 
ctres ^ fedmaxlmi rangue s & ne noas a* 
disjmâa^atfueco»' dzhw que des chofes 
trarîéii ut non tanté^ non feulement fans liai* 
mecum , quanta Ton y fans rappoïc , &^ 
mmtilHejfet eomt^ fans Alite; '«mais qui rc« 
/lo ? Vltrtcum tuHm tôbcnc fur luijOu fc dé*^ 
fn tsntofuijli fceU^ troifeoc les oses les au^ 
PO fateb^sre , pœm^ très yàc forte qa on eûé^ 
é^eâfnn qutrebare. dit , qu'il sécoit bieit« 
Dé$ y' qtêôd proprimm' môiii piépacé contre 
iBifiliM f/?» laudafti : moi , que contre luî*~ 
qtiodiùtiHs 9w»attis mêoie* D*tta cô(c > il) 
r/î » reprehendijiié- conyinc que fon Beau* 
iiam ckm ûûn^rê^ pcre cioit coupable de- 
kenfio fanriwn $§§€Mii Ue>conjuratioo de Catî^ 1 
êinimMlverfio*Sena^ V\ù^\ & de Tautte » il fe^ 

fnerit V hom V plaint qu'il en ak été' 
difertus non întelli^ puni c'cft à dire qu'en* 

% itm qtêem cûm^ cela» il a loué ce qui eft' 
trâ dicit ^ taudari^ de mof,- ft b*âfné ce qni' 
^ fe : âos Mpud juos rcgaidc le Scnat. En ef** 
dkii % vitufirari. itx » fi c*cft inoi ^ qui ajr^' ^ 
découvert la conjuration » fi c\{\ moi. qui af 
fait arrêter les conjurez, c'ell le Senac qui les* 
a punift Er où'a denc appris* cet tvabile Oca* 
teur > i s*érig-r ainfi en Cenfcur de f s Audi* 
teurs , & de fes Ju^es , & à faire l'éloge do - 
celui contre lequcl^il déclamé ! 

ifiJsm Ultid rir- i v^Mats o'cfl: ce p^St ' 
jus efl non dtco aw^- ne difons poinr , iiwe té- 
dacU{capit enim fe meàté » une infoicncc 
Mudacem dici ) fed \ ififupportabte f car ce 
quod minimi vult r plus une injure > 
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^ a* Cietr»»* «3 

<;â*appellec Antoinefc in- fiultîtU, qua vîneit 
irollcnc » & tcraétairc , U mnes , Clivi Oëfê- 
.%en fait gloire , difons toUni mmtoHemfii^ 
■une folie extrême, dans ^ere: mm imer fiJb» 
. .uo hommé qai fc fiqae ftUU mftra verfen- 
•de fa fagclTc, & ^ui ce- tur armât i \ cum m 
{penpanc eâ le plus ia- Jjac celU t»nc»r^At 
confidcié de tous k« -i dij immortales j in 
. ■hommes. N•e^l^ce pas gua^me C«»yi/#,yi- 
vun éuaoge avcuglenéc ^iutmres fmtti» iic 
»deme reprochée les erou- ufrnit-^ quibus ad 
ipes poftécs lut le chcttifl Jmoc dùm wxinmtt 
«du CapîtoJe, peadaoc xum gladils homînes 
que je vois ce lieu Saint, ^llocMt fignt t M' 
île Temple de la concoE- tuf» SaimtMm tueu- 
se, rempli de Gens ea fa equejhem ordinf, 
^mcs j pcodant ^tte >je jgMiJumetm Sn»» 
wois d'infamet Soldats fu cofuUtusfuit^c* 
«aélés païiny«ou$ , & tufa om»ês fdhut t 
pterquealfif fur -cet^a- $mmt €ivtt , dut» 
:giiftc Tribunal , d'où le eonfittart hune trii- 
Sénat , \ot(ç^\»c féiois nm htc $pfo ttm' 
Ceoftti.a pt<»BODcé tant fort,ab Ithyrets cir^ 
d'Oiaclcs,tanc d'Aciéts, ttu^dtri H»e tumm 
^lemeat )ttâe«8e<iti- propt^r ttudacid di- 
les.qal ont fervi.jufqu*- cis tatn mfudmtrt 
.aptefeiu, de loi au Peu* fod fuim tummm 
f leRomaio. A la bon- reru repugnantîtm 
beucc,je le veux bien ni videas^ nUtil frê- 
Ancoiae , aeculé-inoi i feffi fmpUs, 
«ccufe le Sénartaccufe l'Ocdce des Çlievalier*, 
•qui ne fittieo,pone-lots,qne d'inMflitgéce a?ee 
le S'eoatiaccufe tous les Ordres de Rome, tous 
4es Gicoyeos > d'avoîc «né en ce temps là » 
-poarv£u ifue m demeures d'acofd , qac m 
iîcà»fxcrcûccmeAC ce oiéoic^Séiut^ comov 
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Lé fscmdê Philip Pt que 
ailiegc par une Armcc d'Eciangcrs, & de Bar- 
-bacçs. £c vcricablcmeat n'ay^^je p4» raifon ; 
-Mcflîears, àc vous dire, qu'il y a encore plu^ 
-d'aveuglc£nco^& île folie , & de tccuéiicç, 5^ 
d'inf^tcace dans Its iBTcâtves d'Antoine l - 

lo. En effet , quoi 
moins IcgeiquoL de plus 
contraire au bon fens*, 
^e de me reprochée 
d^avoic pris les armes^'i 
pour défendre la Répu- 
blique 9 tandis qu'il <a 
lui mcme,a(ftucllcmcnr, 
les.ar^es â la main » 
poar la dccraite 1 11 
au/li voulu mcilcr de 
cailler dans un certain 
endroit de fa harawgue, 
-mais fans erprir^ & fa^s 
Tel ^ 4c c'eft^le quoi il y 
a Lieu de s'ccoaneri qu*^ 
araai^époQp'Né une Cornée 
dicnnc, il n'ait point ap- 
pris d*£llc> à plaifanccc 
«âc boode grâce, il ^ 
-voulu coiirner en ridv- 
pofmli M0m*.foelera* ^^ule v-cê^oe i*ai ditau« 
>torum artn^ , an Ui^ * trcfois , t]He l*épée le r 
-bêffsèiâmnêfbit^j^r^ -^de à^U^obbêv^ ài ne lut 
mîs tHts cêÀêre. t'ellc pas cn-^ ffêt céd^; 

<il cil vrai,^ Marc- Aoroine,que aous avons v.Hi 
sidepiiii Ja^ Robbe ibumire à tes occuss ; mais 
«^quovous <n femble , Meilleurs ^ lequel des 
^cux.cft plus utile i plus gioricu à ia:Répu- 
tbiiq«e,ou ^ue les armes d'une bande de C6b- 
^rcs aic;pciaii joujg. 4 la iibciié Romaine > ou 

IJUC 



^cum îpfe cotraRem^ 
'fubéfermciofa arms 
'Ceperisj objiarê sd^ 

êtiam pêêdam lû0û 

facetus ejfâ woluifii, 
§luam id(dij boni ) 
nond^tebêU^i inqM 

,$fttuacHlpa ninuL^ 
Ali^Ud enhn fa^ 

^lîs ab uxore mJwa 

Jrahere potêùfiU 

* CmOANU ARMATO» 

'GhiB.*§lMdUum non* 
-tor eejfêruml 4t pa* 

•ftea tuis armis cefftt 

^igitur^f Htmm «i^- 
Jiusfh^rit, libertfM 
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fjaqodcre liberté ak âcchi Tous les acmesd» 



Marc- Anioinc. 

iii A regard 'il e mes 
Vers , pout tottcc répon- 
fe â fcs fâJcs r^ilcties , 
je dirai « en un mot ^ 
qu'il ignorc>& Tare Poe» 
tique I iL tour ce que 
nous apeMons B>tlle$Let- 
trcsi au lieu qas je puis 
me vanter» avec quelque 
force de jufHcCjquc fans 
tien relafclier de Tap* 
plicition y & du zélé , 
avec lequel j'ai fcivi, en 
toute reiicontre,& la Ré* 
publique , & mes Âmis 

' particuliers, jen*ai pas 
lailTé de calrî\/v*r â h u- 
les perdues^ les beaux 
Arts, &* routes les C9n^ 
fioilî;ioces hoiinêces y & 
de mettre au jour des 

. Ouvrages, en tout gen- 
re d'écudition , qui ont 
rendu mon travail , & 
mes veilles, en quelque 
manière , utiles â nôtre' 
jeuncirc, & ont pcuc-êcre 
ajouté quelque nouvel 
éclat à iâ fplendenr da 
nom ïU>mai3. Mais laif- 
fons-là ces chofes étran- 
gères , pour pailcc à de 
plus importantes. Antoi* 
ne m*a chargé du m^r- 



21. m^c veto //- 
bi de 'verfibns ref-* 
ponidbùi tanthm dl-* 
c^tm breviter nejue 

' m s , neqjie nlhvs ts^ 

tne me Reipab. nec 
n^nlcis anqu^m de* 

c!(fe nperis ' fiibfcjfî^ 
njU ut mes, vijiHu i 

nmim^ v< Uaudis ali^ 

qutd affcryent, S^d 
hAc non h^j 'h tem* 
porîsjad m^f'^rs W- 
ntiimw P. Cloditsm 
mea confilio lifUerfec^ 

n^m ho w nés p'itoh 
rent , fi tum occîftis 
ejfst ^ cUhi m i'ium 
foro j fhe^infepopm 
Rem. gU iîô firiào 
in fu lit us es , negty^ 
tiumjfue yanfrfrjffesf 
ni fi ilh fù^fÀ fcéi'as 
tnbernÂ tibrari/L con 
jecijfef , hif^ae eppU 
lotis impHum iHum 
cQpreJfi^cnScd anidl 
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f^teor fuujiffe ne tu 
^Htdem dicis.AtMi' 
Uni ne fàvere ijuidS 

potuï^PrÏHs enim re 

quMtn tum ffijp Icare-- 
tur eu faHurimi ejfgi 



%6 La féconde PhiUppique 

£go favijje me tibi crc de Ciodius,c]u*i| pré- 

ceiid b*avoir été toé à 
ma foUiciiacion , & par 
mon coofciL £c qu'ea 
pcDkroic-ôn Antoine î 
s'il l*âvoic été de ta. 
main , lorf^u'ca ce vie 
dans la place publique , 
CA plein jourt aâx yeux de tout le Peuple , le 
peurfuivrc Tcpéc aux rcins»piét a le percecis'il 
ne Te fût jeccé daos ose boutique voifiae« J« 
veux pourtant bien favoiier , (^uc j'aurois to-* 
lonciers favoiifé une cntrcprife (i louableiinais 
à peine ofetiu^coi^cnéinei fouccnir, que ee foie 
moi qui Taie infpitéc, £c comment fctoit-il 
poflTiblc que j'en/Te fecobdé Milon dans un def* 
fein qu'il avoic executCi avant même que p«r« 
ibnne le roup^opsât de Tavoir coof û f 

-2i. Ategêfuéifi. t X. Et d'ailleurs ^totN 
Scillcet îs anlmué il bcioia de l'en follicH 

cer^comme fi de lui*mê« 
me , il û'eûc pas eu a(^ 
fez de vertu pour reudro 
ee fcrvice â la Républi* 
^uc. Oâi^mais . je m'ea 
fuis réjoui) il cft vrdî : 
En quoi! devais je donc 
être le feul , qui s'affli- 
gcâc , pendait que tou- 
te la Ville écoit en joie i 
k crifte à contre cemps, 
£ailûi(-il par d'injoÂes 
regrets » troubler mal*i» 
propos dc$ léjouifTances 
fi extraordinaires, fi uni* 

verfellcs i fi publiques I 



eratMiUnhtUt pro^ 
dejfe RéifUfJinejHa* 
fur-e nenfojjefm dt /4t- 
téituâ fHm.^id\ et- 
j^o m rant^ UtitU 
eivhsfis nie unum 
trifiem e£fopor:elpstî 
§lfMnquAm de mer^ 
te P.Clêdij fn'ifquA- 
filù nojefatis pruden" 
ter îlléi quidem eon* 
fi it Ht ai §Jfid emm 
Attinebat t$êvalege 
quATÎ de €ê, qui h':- 

mine occidiff^t^ ckm 
ejfet le^ibm^HAfijiê 
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Je conviens pourtac que confiitufa: quAfitum 
Miion fut condanfiné^ efi tamen* 
parccqu on intioduific pour lors à fon occa- 
fion,ane ccttainc focme patticulicre de procé- 
der contre les homicides , & leloa moi fore 
inuiilemenif cnr qu étoic-il néccllaire de tauc 
de nouvelles loix, contre les Meiarcricrs, puif» 
que nous en avions d'anciennes ? 
% % • Mais dequoi s*a- 



vifoit Marc • Antoine , 
aptes tant d'années > de 
me faire T Auteur d*ane 
more y dont perfonnc 
ti*avoic eu la penfée de 
m'accufer , «on pas mê- 
me dans le tems » que 
je défcndots MileD avec 
tant de chaleur? Il a dit 
att£ 9 te c*QÙ même un 
point Ittr lequel il s'cfl 
fort écondu» il a dit que 
c*eft moi , qui ai broiiiï* 
lé Pompée avec Céfar » 
que par là î*ai été 
caufe de tous les.dcfor* 
dces de lagtiecre civile: 
fur quoi il ne s'e^l pas 
dbufé eu tout , il s'eft' 
du moins trompé, en ce 
qui eft de plus effeatiel, 
^voir dans Tordre des 

rems* II cil vrai , que 
fous le Confuiat des Si- 
l^ulus ce Citoyen d*an (i 
rare mérita» je a oubliai 
ika I Je fis même toas 



t ) . §l^id ergô 
chm res agab^t^ne^ 
ms in m'i dlxis : id 
tôt àn ns poft , tH es 
inyenîus , qui die 
tes i Sl^od vero d!* 
cere Aufus es , id jue 
muLtis wrhisy opéra 
meaPompetum iCét^ 
farisamiciiia ejfe di^ 
$junStiim I ob eam^ 
que causa mea cul* 
p0 civile Itellum ejfe 
n^tum : in eo nm m 
^Htdem tôt a re , fed 
fuod msxîmum eft 

temporibus errafti^ ' 
Brgo M.Bibulopré:^^ 
fifintifftms cive^con^ 
fule^uibil prAtermifi^^ 
quantum facere eni^ 
tique petui quin PO' 
peiwn ÀCétfaris epn^ 
junSliene Hvocxrem. 
In que . C^yir fuit ' 
fétUetor. Ipfe entm 
Pompeium Àmea /i* 
miiisritate desjunr 
C 2. 
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2t La féconde Phtlipplque- 

xi t. Pofieà vero , mes cftorts , pour cnifr 

peçhci" pompée de s*al* 
Ikt avec Céfars en qubi 
Céfùï fut fans douccplus 
hturciAix qacmoi,puifqa 
il mt fil perdre l'àmitié 
ëe Pompéc.Mais depuis 
qu'aoe [mis Pompée le 
fut entièrement attaché 
à Cé^ari qacile âparence 
ét vouloir ies defunir i 
il y auroic cû auiaQC de 
ïolicà refpcrec que de témérité à IcmirepreA-^ 
dic. Il s'c(i ncaninoins prcfcntc deux occar 
Ûoùi f de pailec a Pompée contre Céfar» 

24. Ea wlim re^ 24, Je l'ai faic,Marc- 
frehandj^s fi foies ; Antoine , b!âa^-m*en & 

tu penx. J'ai é^é d'avis^ 
^uil ne falloit pA& lui 
continuer le Ge«vecne« 
ment des Gaules au delà 
des cinq ans>& que pen-^ 
dam qa*il feroic abfenci 
on ce dévoie avoir eut 



quHm fe îotnm Pcm* 
feins Céfmri trudi^ 
dit : ^iid ego tUiàm 
ab eo dtjité^hert eo* 
nftfet fimiti eréU ^e^ 
%^re : fuMiere , im* 
frsidentis.Duê tmë 
tempor^ inciderunt , 
qnibHs ékli^uidcpm^ 
tra Cdfrrem Rfim^ 



nanm^ ne^juwquenn 
Jmpi^rUim C<£ fa fifrO, 
rogar^tarX, Mterum % 
ne paierettiffierl^ Ht 
Mbfc^itis ejus r^io 
hiîberetHù §hierum 
fi litrurn vis perjua» 
fiff^m : in h^s mîfé'^ 
rÎMs nun^ua>m incî- 
dîfjemus. Atque ide- 
éuxn jam omAes opes 
4^ funs 9 0" popuLi 
lim* Pompeins act 
XHnfurem demtijfet , 
ferijue eadem fénti* 
te eéptjfet , quA trgo 
e^n^i mulib quJL vi^ 
deram inferrùp pa^ 



égard â ia demande qu*- 

ii faifoir du Confalat.Si 
j'avois été a(r:'zbcurcuX| 
pour perfuader l'un oa. 
l'autre , noi^s ne ferions 
jatnais tombez dans lés 
malheurs nui nous ac« 
câblent ; Mais quand je 
m*appcrçûs que Pbm*. 
pce avoi: mis , entre les. 
, mains dé Céfar^cons fes^ 
biens j U tous ccuXvd^ 
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de Ciéity'^. ^ ,tp 
h Répablique, quand je wfUrêm: pé$iis en 
ni*âppcr^ûs que Pom- 
pée comimeofoic ccpp 
tard â fecclr des maux i 
que j'avoispccvus de* 
puis long - temps 9 
^aand jjC vis (jucT^m* 
pire Remata alloit écce 
décbiic par -une guerre 
iidj:&ft<t U ccuelle \ je ee 
cefTai pour lors de par- 
ler d^accommeilcii^cpc , 
}e Q'^épargnai rien pour 
réiiaic Us ç/prics,& pro- 
curer à laPairie «oepaix ^^^mpeim^^ de Rep. 
beurettfe 6c durable. confiUafuemit.ÇlHéL 
Combicu de fois m'a- 
t^jQti ettt«iifdu «'écrier i 
plût au Ciel, Ponopée , 
Qu que ta o*cttCes jar 
Riais conrraâé d'alian- 
ce arec Ccfar^oii que ru 
ne J>aâès jamais rom* 
pue: II écoicdc ton hon- 
neur» & de tardigniiéi de ne la paf^ontraâcr 
Il éroic de ta fageffc , & de ca prudence, de ne 
lapas rompre. Voilà , Marc-Âncoine. , voilà:* 
€}uels oar tou-joars été mes confeits&mes fea— 
timcasi toochani Pompée > fc^la Républiques»' 
s'iU.aYoienc été fâivis^ ces cooreils 9 la Répu- 
blique fubfiftcroic encore aujourd'hui , & toii 
..noust*aurioas quel plaiiir pour le Peuple : 
Romain / ROSS c^aurioas vu accablé de mifé— 
' se|& d*io£au)ie , fuccombcr fous le poids > 
4c tes crimes. Mais le temps a prefqae efFàcéi 
. ^ &QUÇ jncmolu le fouvcnir de Clçdiq^iSjVois 



cordU , compojiri^nh^ 
auth$r ejff npmdefiU 

ti: mea<jHe ilU vox 

cnm C. Cétfare fo4:ie» 
tfU^m 0Ht nunquâm 
cofjfes aut nunjtiam 
dir^miffes^ Fuit ^Ue^ 
rtm gmvîtHtisy 
fera prêidcntU tuAp^ 
Hac mea > M. An^ 
toni , femper ^ 



fi 'VddHiffentiRespuk - 
ftanit tu tms flAgi^ 

wlSi concldijfes. Sed 
héu: vetsra : illud 
Vtro recens , CAfatH 
meo^concilh^ interfe^»- 



3^ La féconde Philippique^ , 

xy quetque chofe de plus nouveau; St i*ôn eo: 
croie Antoiûc , jc luis aulii l'Âutcuc du mctt£*- 
Cic de Géfar. 

25. Ici, Meffieurs, jc- 
ciaiors un foupçoa ce£<^ 
r^ïinemeatbien honteux^. 
Ne s'imaginera - ouv 
point que feAiis d*imel>» 



25. Jait) vereor >. 
Hatns Confcripti ne 
quvd turpfjfimu eft > 
tTAVaricAtorcm mi^ 
m ^j^pofiiî^e viieaf% 
^HÎ me non foLum 
$neis ^audibus (irn^i^ 
-ret 9 fei etlam one^ 
fjefalients.quis enîm 
meum in îjiiusfocie^ 

Si nOfHen Mdivit 

€0 numéro fwjjeiit , 
nomen eft eccHltamî 
êccultMum du o cH' 
fus, mn ft^tim di* 

'VulgutHyr^Fcitlus dl- 
xerim j^id^Jfs fe-A- 
ekliquos^ Ht fuijfe in 
ifts focietate vide-- 
teneur y cjmfocunm 
ffiijjent^ juâ ut (jnlf- 
quam <éUre wUet 



ligcncc avec AaioinePS:. 
que fous le voile d'une 
Kiince déclamacion,nous . 
avons coQCcué enCem- 
bie fd harangue, pour me - 
faire donner noa feul^- 
mène les {oiianges qui-; 
me font dues, inais cel- 
les même ou je ne puis » , 
n i ne dois tien' précea« • 
drc. Et de fait dans coût, 
ce qui s'ell die des Â(ftr< 
tciirs de ceccc Jurande a- 
clion ,a-c'oja jamais en- 
tendu parler de moi ) 
y en^a c'ii eu quelqu*an« 
de Ce nombre- dont le- 
nom ait pu êcre ignoré j., 
^quelqu'un qu4 n'aie pas^ 
été d'abord connu dé tour lé monde? Bien lom» 
qu'aucun aie aiFc£lc de fe oîcher , qu'au con- 
traire , W eft bien piu^^ probable » qu'il s'en eft 
trouvé pluficurs qui fc looc vaniei faulTemenr, , 
d'avoir eu quelque part à une fi glcj^icafe ea-»- 

Heprifé. 

2k6. €iHsmverîf'' itfi En un i&otpac- 

fimilé porro eft > in mi tant de pecfeones îa« 

iPi^ kominibHs i}f^t^ .caf ablcs de ic6i:ec > ka^ 
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de Cicerç^i yt 
tas de la lie du Peuple, tSm . ohfcHris partim 



les âucrcs jeunes Cens y 
^^ui difcnc, fur cela^ qui 
pubticxK tout ce qu'ils 
fçavenr, cft il viaUicm* 
blabieieft-il pollible que 
mon Qorn icul ne lue. 
échapé à pcifanae? Mais 
enfin » fi ces Hcios, qui 
ont dclinc Rome d'un 
Maître , a?oicnc dû étrç 
excitez pac quelqu'un 
â rentre prendre , éioit^ 
ce à moi d'infpircr ce 
deilein aux deux Bru- 
tus , donc Tiin avoit 
tous, les jours devant 
Us yeax le potcraic 
de Lucitis 'Bracus , * 
Taucfe celui de Seivilius 
Hala? t feroienC'^tlS'allé 
cliercher au dehors ^ ce 
qù'iisiaVQie&ic chez euz^ 
& pourquoi prcadrc- cô- 
icii des étcangets,piucôc 
que de leurs ?eresf Mes 
foiliciraiioHspouvoieut- 
elles être aeceifaires à 
CalTius, ne daos une 
£arnillc, qui ^nla jamais 



mmcm occHUntîbui 
tveuf/} norncéi Ir^tcr^ 
ponujjf /. Etenim fi- 
ant hôtes ad libérant- 
d^m pMritrim ciefi'^- 
derarinturilLis au^ ' 

werqueLBriiti tma^ 
jlimm^HOtidU vida^ 
ret^lter etiam H4^ 
? His igitur m^^T 
•joribas orty ab alie» 
nis pot'iks cmjiUum 
petercnt , (juùm à- 
JhIs} foris potius^, 
(jtiam doma. ^l^id î- 
C.CytJjfins, tneafa" 

modo domlnt^tHm 
fed ne pùtentîa quh 
de m chjuf^Hum fer^ 
re potHÎt me autheh 

rem credo , drjhlc^ 

ravit: jtù etîam fine ■ 
his cUriJfimis virisf 
hanc fi' m in cM:cidk 
ad eftium jlnminis 



* Lucius Brunis chalîa les TarqukiSi 
tServiiius Hala tua Melius qui afpiroit a 

la Royauté. 

^ ^ li ^efcendoit d'un CàAias qui avoir taé - 
fon propre f ils , fuuf joané de yottlgir fe faire.: 
&oi«. 
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ÇV' • ta féconde PhtlîpplqH^^ ' 

Gydni fonfecijj^i fi pu fouffiir dc domîn**- 
iàe ad eam ripam cion, ni la ttoindrc om^- | 
^am^ conftituerj^t-'i btc dcSouvcrainccéîCaf-- j 
non ad confrarism , fius avroit eu b^roia de- J 
navim applUuljfet. moF f lui qui laBsle fc— ■ 
cours de p. rfonoe , e^c fait couL fcul en Cili"- 1 
cie , à l'EmboachLCure dta Flei>ve' Cydnus > ce * 
qu il a fait depuis à Rome \ H le Yâlâcau de 
Géfat eût abordé où^oii l^attendAÎf. • 

zy.Cn.Domhlum t,7;Nc. f^ffifoit-îl pas - 
:»on pcitris interitHSs k Domiciu» d'avoit 
darî0mî wri- non fcoger la mort de Toa^ 
avunculi mèts > n$i^ Perc , cclic de foo On- 
^oliafie*' dig»umî$ de , ic^ la perte de fa di«- 
adrecHpermdMn lî^ gi^itc, fans qu'il fût nc- 
bertatem t'fidmM ceflairc <ju6n ranîcnâc' 
authoritas excita^ d*àillcurs , à fccoikr If 
-ui/ / An Treboniô jou^ i'nne hoatcufc 
perfuafii cuhe fué^t vîtcde? Aurais * je pcr-^- \ 
dere ^nidem aufus faadc à Trcbonius une 
ejjfemM §luo ettâm chofè » doat je n'eufTe. 
w^]orem eî reSpub. pas même ofé lui parler 
gratUm débet , j«i jamais? L'aurois-je pref* 
libertatetn popfili EL. fé de répandre le fang: 
unÎHs amicitU prA^ dcCcfarjfon intinnc ami?- 
pofuh u depulsofue & c'cft en quoi laRépa* 
domm^tés , quitm bliquc lai doit d*autant 
partlceps effe ma- plu5 Je reconnoiflancc 
/nfVi AnL.THllim d^a^oit immolé â la li- 
Cimbermeefi su* bctiédu PcuplcRomaiiir. 
thûrem fecums^ que nne âmimé fi urite , dé 
ego msgis feciffe il- Ui airoli facrifié tous fes 
:Um tem^fum admi- intérêts , toutes fes crpe- 
rat us , quam faBn^ rances, fc d'avoir fnieiizr^ 
rtm pHtavi. Admi^ aime étouffer la tiran- 

*MHf fm Métm Aie i ^uc xegaec av^ 



r . ' • 
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immemor bemT,- /V 



de Cicercn. 

Ccfar. Ec en vérité Tul- e^m 
lias Cimb^T n'auroit-il 
fait que me fuivie daas 
ce grand deifcia me ft- 
lois-jc addiJTé à un 
homme » €}.ai m*a d*aa- 
rant plus Turpris en Tc- 
xécuunc > que j'ciois 
plus éloigné de croire , 
qu il fut capable dç i*CQ- 
ircpiendre i Se a^ams^ 
je pas i.vCon d*é:re fur- 
pris I qu'ua même coeur 
eue pu concevoir, en mê- 
me temps > des fcaii- 
snens & eppofcz ^ cane 
d*ingraiitade peur Gé- 
Tar y qui lui av^icfaic 
de fi grands biens ^ lanc de généroâré-> & d& 
rec0nnoiâancc poui la Pacric. Enfin que di- 
rons* nous des deux Servilius î qu'en crois* tuV 
Marc- Antoine ? la confidcration parciculicre 
qu'ils pouvoicar avoir pour moi- auja^c'eilt: 
agi plus puiffamaicnt far enx , que Tamour de 
la iibwiié, que ia coaiidéracion de Icui: Pacric 
Ce ne fêrdic jamais fait , û je voulois parler 
de tous les auues^p us leur nombre cfi t];r.ind, 
plus ils y trouvenc de gloire i & pour eux , Se, 
pour la Rcpublique, refte,fouvencz-vous^. 
s*il vous plak) Meilleurs, de quelle manière 
& en qae's termes , ce fubcU Orateur m*a im 

guié la moït de Céfjr. 

i8. Bmtusf. a. t'ii dir, \ * 3. Çefare înter-^ 

levant le bm s , mon^ fecto inqtùt fia^tîm 

trun' fon potgnf^rd encore ctue/uip?} aljè^ exr- 



c^m , an HaUs isr 
hos autheritate megê 
ccnfes excita!0$ pO' 
ttusj quam cbarita^ 

te ReJpub. Longum 
eft p6rfe(jHi catereSf. 

îdijue Relptib^ prA^- 

rnulm fpjis glorîB'^ 

JlHS efi.At que/md^ 

m^dum me coargne* 

rit hoirie acHti46^ rtf- 
cordawlnî. 
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34 tsL fecênde Philippîquê 

gionem : Ctceronem Ciceron i je te félicite 



nominstimexcUma^ 
n>it^at jue etrecH" 
pirdtam tihertatem 
eft grtètuUtus. Cur 
tnihi porijlfimu quoJ 
jciebéimf Vide ne i/- 
Ifêcanfa fiierlt apm 
felUndi me ^ quoi 
€Um rem geffljfet 
€onfimllem rehhs sis, 
^Hâ4 iff fe gefferam^ 
fne petijfimum ti Jia^ 
tas efi 9 fe Amulum 
mearum la$idiem ex»» 



R^me a recouvert fa II- 
bertf. Pourquoi s'ad- 
drclFcr \ moi en pacii- 
cuiicr?c*e(l>tiiîs»ta,Marc- 
AntoincjCjuc Bratus n'a- 
voir riea fait que je ne 
fçulTc;; maïs prens garde 
que ce ne^loïc plutor.paE 
la raifoQ » qu*aiant îmi* 
lé , en cela, ce que j*a- 
vois fait auccetois poai 
le ra!uc de la Rcpubli- 

3 lie , il voulut me pceii« 
1 



tek témoin *de la no- 
ble émiilarion ^ qu ili 
avait etc pont la gloire qae ie m'écois acqui-^ 

fe , en puniff^nc les complices de la conjttra» 
lion de Catilina. 



1 9* Th MHtem , 
0mnium ftultljftme , 
mn intelitgh ^fiid y 
fttodme arguisy vo* 
iHÎffe înterfici CéL- 
farem , crime n fit , 
etUm UtéêtHtn ejfe 
morte CAUris cri' 
mon ejfc / qmd enim 
intereft interfuafo^ 
rem fnBl, & preba^ 
Porem / aur (jnid re^ 
feri% utrî^m volue' 
rimfiirly an gmideâ 
faBum l ecqms efi 
igltur , te excepto , 
%ai illum regnare 



tf. Mais, Afttointje 
plus infenré de tuas les- 
hommes « ne (fautoit-it^ 

comprendre , que fi ce 
qa*il me teproche ci> w 
crime , d*avoir fouhai- 
cc la moïc de Cefar , ce 
n*en eft pas un moindre 
d'en avoir rcmoicjnc de^ 
la joye i- car quelle d\t-^ 
fereace entre confeiller , 
ou approuver quelque 
chofe ? En cfFet . que 
j'aie voulu qu'on ruât- 
Cefat, ou que je me fois 
réjoui qu'il ait été rué ^. 

n cit.* ce pas cftcâiv£«^ 



Dlgitized by Googl< 



ant fierï noJuerhp 

bwlt î êmnes enim 
in cfilpa^Etemm om* 
M$ boni éfûMtum în 
ipfis fuit ^ CAfarem 
0èsid§mt. Aiiss em^ 

iUiis occjifio defuit » 
volmté^s mminiSed 
fiupQtem hêmînts » 
wl dicsm f jeudis » 

attendite* 



» 

de Cîcermè } S 

iTMt la même chofc.^ gaud$b^s y qui illmL 
q«i cft-cc gui n'a poioc 
fouhaicé cette moct $ oa 
qui QC la point approv» 
vcC) £ ce Di*cft Antoiae » 
^at étoie bien*ai(e que 
Cclâi tegnâc. Ccrtaiac- 
menr fi c'cÂ là an ccime, 
c'clï le crime de cous les 
Romaiiisi tous les Cens- 
de bfCQ font complices 
ia meurtre de Ccfac ^ 
chac{ue Cito^^cd Ta po- 
gnardé. à fa manière ^ 
l*occafioii peu( avoir manqué aux unS)le cou* 
feil aux autres , la léfolucioR à plufieurs , la 
V4>i«a(é o'a mauqué à perfoEue, Or remar* 
quez y je vo«s prie , Me/Seurs > la itopUité 

30* Voici fes propres 
tciracs , }c D*y ajoute 
xico« hfUtHs , a-i'il dit , 
que je mmme par hm- 
neur ^ tensnt encore U 
fùignmfd tcHt fêniUnt , 

sécYifit Cheroni donc Ci' 
ceron éioit complice. De - bet , enm confcium 
(érte qne fuir une Ample fûijfe. Brgo ego fce^- 
coojcâttiCf Aatuineme 
fait oion procès; paur 
avoir îçcu pcuc-cttc la 
ceii.'piiaciôB , je fais un 
mécnant homme ^ il me 
traite ëc icélérati âc aa 
mcmécemps, ilsOmme 
par hoQQCui: fi^uius î il 



g€« iie enim di-' 
xUiM^Brutus quem 
ego honoris canjk 
nominê . cruentum 
pHgîonem tenens%Ci'- 
cêtenS exclam^vit : 

ex qtio intelUgî de* 



Urf^tus appellêr àte^ 
quem tu fuipic^tHm 

aliquid fiifpicaris ; 

aie, quifiillémtem 

prd fe pHgionem tu^ 
tii , !s à te honeris 
eaufk mmin^ûr ? 
Ejio ; fi in wfifk 



3 (? La fscondâ Phili/^pi^tie 

tîdshîc fltipor.^Md' ne parle cju'avcc élrgt 

de celui , qui moiillia 
au Peuple Ton poignard, 
tûuc rouge coCorc du 
faog de Céfar. Cepen- 
dant je veux bica t'cx- ' 
Cttfer> ÂQCoiac» je veux 
que ce ne loic-lâ qu^ane 
impiopriecc de termes ^ 
qu'une incongraité dans 
Texprcilion : mais elle 
cH: encore bien plu$ gra- 
de dans ces fbntinaens, 3c 
dans ces penfées. Que 
ce Confuî » Meffieurs , 
que ce Conful, nous di- 
fe donc enfin, une fois, 
ce qu'il juge, & ce que 
nous devons juger des 
deux Brurus, de Ca/Hus. 
de Domicius , de Tré- 
boni us I & des autres. Quand tu auras cuvé 
ton vin , Antoine ^ tu »ous diras peut- être ce 
que tu penfes ià-defrus. faudra- l'il donc em« 
ploier le fer, & le feu > pour te réveiller d*ua 
fi honteux aHoupliTeaicni) dans une aÔaire (î 
importante v ne concevras iq jamais { qu'4l 
faut Lijfin que ru te détermines , & que tu dé- 
clares > fi les meurtriers de Ccfar , four d'iofa*. 
mesfd'exécrabies Affaflîns d'un grand Eflnpe- 
reur; ou d'iliuttrcs Vengeurs de la liberté Ro« 
ataine. 

}î. Cà un peu de 
réfiexion/ Marc-Âatoi* 
ne , je ce prie un peu de 
boofcûs î rcprens pour 

un 



to m rehm Jenten* 
tiifque majort Con^^ 
Jtitfée , hoc Conful , 
sliqusmi^ 9 BrHtaru 
CCaJJîI^ Cn. Dowi- 
iîi > Treboniî^ reli- 
quorum , quam w^ 
Us e^e caufamiedor" 
mi crapuUth^inquaf 
0* exhala t An fn- 
ces fidtn$veHiU funt^ 
quA te excitent ytan^ 
tA catiféL indormîen^ 
tem f nunqukm ne 
inteU:£ii > flatuendu 
tibi ejfey utrùm iUi » 
qui ifiam rem geffe- 
tunt I homicidîj rei 
funt 9 snvindices 



3 I . Attende enîm 
paHlijpefj cogitetiio* 

vém jue fobrij howt* 
pis pHTiclHmemfQrU 



de Clcercn. , -g"^ 

!VB motpMt lc$ idées M^^p^* ^tenîmtgo^ 

d*an hotiJiDe rai/onDa- qui jum iUorupn ta 

ble: pour moi qui fais ipfe féUe$rifièmH$m* 

gloire d'êcrclciu ami^qui ris i tét k te arguor^ 

iuis mciBC, (i tu ie veut, fociuiy neg$ qmi^jtéd 

leur complice, je c*aTOcië ^J}^ médium : confia 

que je n'y vois pas de f^ar ec>s nlfi libéra* 

inilicii.ll faut ou les ho- tores PopuU Romani 

Il©rcr, comme les Libe- eonfervaterefj\ Rel* 

raccurs du Peuple Ro- fub. fint^ pitié quàm 

'tnain , comme les Coa* ficartos plus quàm 

fcrvaccuts de la ^.épii- homicida^ pUis etïA 

blique , ou les punir , <iu[Mm parricidas ef- 

coiiûme coupables du Je fi juldem efl atro^ 

plus hraceux iiOi^icide cihs pt^triap^irente^ 

*du plus lâche afTaflinae , quàm fuum oeciderê 

du plus dcicdable de Tu homo /Àpiens^ 

cous les parricides : car confiderare ejuid dî^ 

ttetnper fcs mains dans cis fi p:irricidjL. Cttr 

le faag du Pcrc de la Pa» honoris 'caufa à .tê 

trie, cft UD crime , ^en funt in hoc ordi» 

'cfFet , iaâni(i3cnc plus ne^iy^ st ^d popuLum 

ÎrraiMli I que de répandre RomanS femper ap* 

e fang de Ton propre Pc* pelU'ifCur M.Bra^ 

X€. Que répons«cu a ce- tus « a te roferente^ 

la, Marc Antoine? fi ce legîbus eft fohitîiStfi 

foQcdcs parricidestpour» Hrbe plus quam 

quoi tfs-tu fait» en coure deeem dies abfuifferi ^ 

rencontre I leur clogc. car luii Apolllnjires 

{on que ru ayes parié incredibili M^Bruti 

dans le Sénat, ou au bondte celehr.%ti: rur 

Peuple ) d'où ?ienc que Provincia Cajfi'i & 

iur la propofîtien que BrutodAtafcur§luA^ 

tu en fis toi-mêmc,coni- fiores additiicur le^ 

me ConfuU Brucus étant gatorS numerus air- 

Préteur, actédiipenfé ctmlAtque hàc aSa 
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}8 La femde PhilippiqUi 

fer ti. JSm t£ir$êr des loix , qui défendenc 
homicUi, , feqHhur aux Piéteuts de s*ab''cn- 
Ht Liberatêtêstuojfà- ter plus de dix joats } ^ 
dîcî§ (int : qunndo" d'où vient cjq- pendant 
qt4l^i>m îerî 'iHm ni- fon abfcncc » on a ccic* 
hil pote fi efff. l»é « fous Ton nom , tc 

a Tes dépens , les jeux d*Appollon > a?cc une 
de niaG;Difîcence , ti tancd'onneut pour lui f 
^ d'où vient nu'on a afïîgné des Provincrs à Bru* 
tus & à Câilîas ^ ^ qu'on leur adoaué des 
Que fleurs $ qu*oo a augnnencé le nombre de 
leurs Lkuceoans. Tout cela s'cO; faic par coa 
ordre ; donc félon toi , ce ne font pas des 
AfFallins, fi: par conféquenc , ce font les Li- 
bérateurs du Peuple Ronaain, ce font les Coa- 
ièryateurs de la République , puifqu'encore 
une fois on ne fçauroit y trouver de milieut . 

)!• Slutd efi ? ji»Quoil cetai(bn- 
num conturbo te\non nemcnc ne te touche 
enim fortaffe fstls. , point î cft - ce que tu 
quA diftif^ths : dl* n^aurois nul fentîmcnt 
suntHr ) inteUigism .pour les chofes les plus 
Sed tamen héc efl fentibles^U eft pogrtanc 
fumwfi c9nclufionis bien clair que tu n'as 
meAi qmniam fee^ pu les juget innocent | 
lete à te lîberatl ic le$ abfoudre , fans les 
funt , ab eodem te juger , en même tcœs f 
amplrpms prAmiis dignes des plus grandes 
dignlffimi judicati recompenfcs. Changeôs 
fiêntAtasjue j^m re^ donc ici de langage^aô» 
"texo orationem me A', je ne veux plus nac dé- 
fcribéêmmd illos lut fendre d'eue leur corn* 

* C'étoit au Prêteur à célébrer ces jeux. 
• t Oo donna à Brucus le GouTcrnemcnt de 
•la Macedpioc^ & i Cai£u$ celui de la Syrie. 
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de Cher on ^ 
plice : bien loin de cela, Ht fi é[ui fùrù quoi 
je vai I^ur écrire , pour 
les puer de ne pas me 
defavoâer en cas <\Vkon 
leur demande , s'il cd 
vrai > que )*aie concerté^ 
avec eux , la moïc de 
CcUr : auiii bien ciain» 
drois- je ou qu'il oc leur 
fur peu honuéce de m V 
voie celé la confpira- 
tioa y étant Icut ami , 
ou qu'il ne me fut boa* 
teux à moi | d'avoir re- 
fufc d*y entrer. S'cft- 
jI , en ciFec » jufte» 
Dieux ! jamais rien paf- 
fé de plus grand , no» 
fculeinciK dans Rome , 
mais dans tout le refle 
de la terre i s'eft- il ja- 
mais rien exécucé de 
plus glorieux dans tous 
les (iécles s rien de plus 
illuftre , rien de plus digue de la mémoire^ & 
des éloges de la derniére poftérité/ Non, non, 
je nercfufc point d'êcre comme enfermé, dans 
le Cheval de Troyc , avec tant de Uéros> pour 
rezccutioo d'tto dcffein fi mémorable. 

Î3' le tcn fçai bon jf. Ag» etîam 
gré,Marc«: Aotoiàe; quel graisas^ quoqué ani^ 
les que foienc tes veuës, m& facls. TàtA fnitn^ 
je ten temciciç , & ne ref^eft, ut invidiam. 
connois point de loiiân- ifiamquam tu in me^ 
ge^ qui vaille le n^éptis^ vis concitHre , cnnu 
9l ia.hainc/ que ta pré- Und^ noncomPmm 

r\ * 



à te mihï objecium 
quArent^ fit ne 
verum : necui 
^ent^Etenim vereotf 
ne aut celatftm me 
ab i/fis ilUs non ho* 
nefium: aut invi^ 
Utum réfugiée tnthi 
fit tHrpijftmHm-§lu4U 
enim rei unqmm^ 

proh fancîè Jupiter i 
non modo in hœ uf'^ 
be , fed in omnibus 
terris efi gefla. mt^* 
for ^ quA gloriofior f 
quA commendatior 
hominum memorîétt 
ferrjpiternA.In hu] us- 
ine concilii focietét* 
tem , tmquam in 
equum^Trojanu in'- 

ctudi cum prtncipi* 
bas non recufo^ 
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40 La fecjonde t hlUppîque 

fluid enim beatins ceâs pat là m*actircr»^EC' 

à dire vrai, quel état plus 
heuceux » que d'eue du: 
nombre de ceux , que ta. 
te fantes d'avoir ban» 
DIS ? quelque parc qu'ils, 
abordent, cft-ll de lieu 
il dci'etrc y de région Ci* 
fauvagc , ott ils ne fo-. 
ytsït u^m à bias ou*, 
▼errs > eftol de Peuple 
fi greffier , de nation fi; 
barbare » qui ne coa-^ 
çoîve 9 â leur première/ 
vue , que rteo dans \i\ 
vie n'eft préférable à la, 
compagnie de ces illu- 
ârcs Exilez / <c fcra-^fU: 
de fiecle aiTez éloigné , , 
ou. aâcz, ingrat , p^ac. 
les oôbHers d'Hiftorie» 
affcz négligent ^ ouaf'- 
fez iQjiifte 9 pott^ taice- 
leur nomfd'Orateurioa 
de Poëçe I aiïcz, eavieux de leur gloire » poat, 
ne pas ta célébrer f Ne le craignons pas» Mef» 
iieurs » ne craignons pas une Ci lâche snécon- 
nolffancc i .Le nom de ces Héros paâera » de. 
£ccle en (îccle, dans Taveair le plus reculé^ Se 
)ufqa*aux dernières heures du monde cous les. 
Hommes de Lettres , s*efrotCeronc â Tenvi^ 
dans toui^ les tcms , d'écemifer leur memoircy 
par des éloges inrtnocrels.Mecs'^naoi donc harr^ 
dimcnt de ce nombre , Antoine, je veux bicUi 
êttt coupable avec eux» 

%0çAtinmrm, 54- J? craiw fcaU*^ 



iLlisy quos tu expul" 
fos À te prAdicH^y ^ 
teiigeitùs f qui locus 
eji aut îamdeftrtus^ 
mit tam inhumAnus^ 
cjHÎ ilUs , quo ac" 
ce^etint i non Afféth 
àtéjue fippetere w- 
dcatUTi qni homines 
t^magrejies qui fe^^ 
chm eos A^exerint , 
non maximum cœr 
pljfe ^itÂ fruHHm 
furent : quA 'Vfrà 
tAm îmmemdr poftâ'- 
tiioi , quA tiim 'm- 
g^MtA liutA repe^ 
rientur^ qtiAeorum 
gloriam nm immir^ 

memorîa 
jpràfe quant ur. : Tu 
wro adfcHbê me 
talem in numerum* 
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ment quêta ne puiifcs uereornenonpt^hes^ 
te pcjrraadcr, cac on me 
connoic ; S< l'on me fait 
la julticc de croire, que 
fi j'en avois écc , je ne 
me Icrois pas coaccacé 
de perdre le Tyran;j*aa* 
rois drt.achi Rt^ -pc: |:oui' 
jamais, d'uacfi ccuelie 
ciranaie Si le m'en écois' fed totain tabuUm 
naêic I croi - uîoi , je confec/jj /n. ^^l^"*^" 
D*auro!s pas fimplemenc 
joué,pour ainfî dicc, un 
A6l;e de la Tragédie, 
j^aasois joiié coûte la 
piccc. Mais ix c'cit ua 
crime d'avoir voulu tuer 
' Ccfar , je te co ifeilic , 
Anioitie^de pce&die gar- 
de à toi. Tufçais , & il 
cft touc public, qu'étant 
à Narbonne,tu en avois 
forme le dctfuia avec 
Tit'bonius i & c]uc mê- 
me oa vous vie cous 
deax^ , vous promener 
eBfembie^âi'écarc, dans 
le momcnc qu'on poi- 
gnardoic Cei'ar.. Pour 
moi ; vois , je ce prie, (i 
c'eit là u tra^cer d'en- 
nemi : je ce toiie d'a?oic 
eu autrefois ce d.'fTein > 
ce remercie de l'avoir 
tenu fccrct \ je te pardonne de ne l'avoir pas^ 

^ pLécuéjii failoidia homme de tête i <c.dac 



Si entm fiêtjjem nm 

gUHm ttiam de /i^- 
pub. fufiuUfjem : cj» 
Ji rfiem jtyliis iUe 
fntQet , (*t du i fur t 

mhjiu ede y non foT 



qn^m fi interfia CéL^ 

fjreni vclu.'fje , cri^ 
men efi^ » Vidtty quA^- 
fo > Antomy quîd //- 
hi futuram fityquem- 

fitiHm cum C* Tre* 
bomo cœp^ffe nntijji*> 

confuij p'Cie:titim.^^ 
cUm interficeretur • 
Cif ir ) tunt te à' 
Trebonîo vidimus % 
fevocArL Ego autem 
vide quim ftcum- 
agam non inimtci y, 

quod hem cog/tajii^ 
aliquando , lauda:* 

qnod non jiidicafiiy. 
grattas a^o quoi non 
fecijlîy ignofc'o : 
rum res ilU quan^ 
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41, • fetendé fhUipptque <- 

CGCur f pour uac fi grande adtion» . 
5 S • §lîfodfi tê in., 3 s% celle » s'il ar^ 

rive c)uc qucjqu'ua ccj 



illHdCajjUnHm Cxiri . 

dîtnsfmt ^ uc tu, di* 
ê$hâ4 9 omnibus bor 
np^ quinni fervira 
nplebanti fibi timen, 

f^Aciphè y qui nûn 
fWda non fervis fed 
^iiam tegnfu : qui 
mnximo te are Aite^ 
ne sdAdem Opis li* 
ifrafii : qui per m/-. 
dm fmbjula^ innu- 
ft^rabtlem pecuniâ. 
dijfîpa vijii:ud quem. 
^tMomo Cjifarij t^m 
mults dàlawi fuj^ -: 
^yjus dùmus. quA. 
•fiuofijfima efi\falfo^ 

rum , 0» chirûgra^ 
phorii o^icinai ^gro* 

rum , opîdorum im^ 

munir attim^ veBî- 
gflium^. fl/igitiojijfp'. 

mA » nnndinA. * 



déûoucc « & qupa. exar- 
mine quel bien .pauvoici 
te revenu > de, la morc^ 
dq Ceiac^ eu fçias l^ien*- 
tôt canvaincajc.ar c]aoi- 
qu'ii fou 1^ cai 9 coiiimc ; 
ta Je dis toUmécne, qaC : 
ccccc more dcûi êcrc uii-- 
ieà.tottt .ic Peuple Ro-- 
main, qui ne pou voie : 
s^accoûiqmer â la (brvi* 
tudc i il cft encore bictt » 
plus vrai*, quelle n'a.. 
ê(é à p^cfonne pius mile-; 
qui.ioi, ijaUon icuU*- 
ment ne rf^arois obcK > . 
mais qui veux , r^wgner, . 
PerTonne &*ca a pias . 
profilé qtie toi , â qui la.* 
more de Ce ar a ouvert ^ 
le Temple de ia Déelfe 
de la terre, ou tu as pris . 
diequoi.paiec des. derces . 
prodigicufeSf toi, qui as ^ 
faififié les Regmes de 



ce Tçmptc > parce qa*ils> 

auioienc pù découvrit 
tesiaicias v.coi .qui as . 
diffipé des tréfors im- 
mcnfçs , tant de biens, que eu uoiMré. 
dans le Pdaîs do Gérât; toi dooc la mai'ba èft:: 
devenue depuis aa niagafiiu de f^ux Rcgîcrcs^,. 

«(rii^faiWiiKe» jwinuœiB nttciii, s^ïvu 
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/ de' CuerûïJi , 4Jj 

.V-eii^ » tout pablicjucmcûCj toutes forrcs d*im- 
jioc^ ) de privilèges , d'exemptions 9 les héci* 
ta^Ç!> aic;nc des faiticalieis y Se les Villes > 
coûtes entières. 

j^.. Et autrement , ^tf*- ttenîm quA : 
è\^UQM% , de gcace, An- tes egeftt^ti-^ Ari / 
toîne , fans la more de alienotm prêter mer " 
Cdai > coiaracat êroit- tem. OApi.rî$ fubvc^ 
ii^podibley que tu puflcS . nire^potusjfetil!iâfcî0 > 
fubycnir à ton indigcn- ^juvicon^urboitHs mi" 
ce , & paiec ces dettes ? hlejfe viderh^Uut^ 
eofici 9 tu te fcns prclFci quid fubtimes^ ne ^ti ( 
jti m'appcrçqis que tu ce te hojp crlmen perti^ 
tcoubles , tu apprehoA- nere wdeafûrh llbe^ - 
des quft je ne te coa- ro te metté : neme » 
vainque d'ctre complice credet unqu^mz non . 
du meurtre de Ccfbr ;." ejt tmim de Kelvinh* 
mais non 9 Macc*Aoxoi- bencmeretl : ■ha.h ti - 
nt^ aor^^raflTure-col, pce* ijlmî puleherrîmi / 
fbnne ne le croira i ce f^cli cUri(fimos • 
n*cft pas â ,toi de bien m Sieipub% autho^ - 
aacruct de la Rcpab.i- res ! egoretantUm * 
^ue. Rumc. reconuoic gauderedico : 
d*illuftres perronnage$| ciffe non arguCm Ref^' 
pour AuihwUrs de cette pondi maximis cri^ 
zâion immorceJle : je minibusinmc etîam 
dis fculcaKnt que ta relhjuis responden^^ 
. t en e^ réjoui» ^ que tu dim eft. 
c» as profité \ je ne t'accufc pas d*y avoir eu- 
quelque piitt^ Je me fuis jidlliHé>Melfieurs,de$ . 
principaux crimes* tlooc Antotoe a vonlu me^ 
noiicir : il me ccâe â répondre > eu peu de 
mocs , à quetques autres* : 

37, Il a parlé du J7. Cafira mlhl 
' Camp de Pompée , de Pmpeij y adqueilr 

m A icprochc taac le lHdmMten^9ês(J^/ 



4'4 HiH- féconde Phtltppîque 

^eciftu^ljio .'iHidc7n temps que j*/ ai cJemciT-^ 

Un.pore fi ut dixi , rc > quoique , (i dans C€ 

tmwn cohfiilum au- ten^ps-là, je çc l'ay ricjat 

fh$ri(dfjue valuif- dit ^ AocoiQC, (i mes. 

fetitH hodie egcres ^ confeils avoicnc été fui- 

non Liber î ejje/nus^ vis » (i mon automc eùc 

HeipubL non m du- préralui ru ferois reduic^ 

C€i > ex<'rci{HS i la dcrniçtc mifcrc \r 

éim}fijfet* Fateor Nou$ fetiojns libres j 8c 

tnim^ me > ctim ca^ la Rcpublic]uc n'auroic 

guA acciderunff pro^ pas^crdu des Aimées ii 

widere futur a tan* nombrcufcs , àt . fi bra— 

tfk in fnœjîiîiajHtp' vcsSoldacs, & une de- 

fe ) éfttanta c/ueri grands Capitaines^ J'a- 

optimi cives^fi idem Vouv,cjac picvoieitU,dcs-- 

' frovidljfcnt^imjfem* cctcrRps-lâ » ce qui cftc 

' Dolebam , doleham. arrivé depuis , )Vn con-- 

P. C. KcmpubL çeus coure la douleur 

ftris quondi^m meif" qVen auroienc eue cous « 

que confiuis co^ift^r* les autres boQsCicoïçii;S, 

vati^m i brevt ter»'- s*îls ràvoieat* prévea- 

-pore ejfe perîtura7?t comme moi. je pltuiois, , 

neque veroerfini ta il eft viai , }c pleuiois y. 

indoâtusjgnarufljue Mcflîcurs, la ruine pro- 

rerHm-f Ht fi^angçre chaîne de la Repubii— ' 

an'mo pr opter wtA que » que vous Se moi; 

cupidlt: tem (jUJi n*e avions aurrctois fi g^o-- 

mmè's conficeret An- ticulcment confcrvéc, . 

gwtbusy dimijft mc^ Ce nVft pas que j'ai-- 

lefiiis o)réï^hus Libe* maifc la vie , juîqa'â me • 

raffetJUos ego pr^f- lailfer abbaccp > par uae: 

tantJJJîmos virosju- crainte exccMîve de Ui 

s.fnint^EieipiêbUvive*' mort» Et coofirncuc an-?- 

' ro wUbami tôt cm^ rois<*je{biihdicé la coa««- 

fnUres % tôt prAto- fe^Yaticia d'une vie mal-^ 
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nem prxcerea forem. 

morU civium exer^- 
ciiHS : ijul fi vive''- 
rent , cju^m^vh ini'^- 

qii.i ccnJith.îe pacis 
\mlhi eaim omnis^ 
fax iii.ci'vibus bel^ 
lù civhi ufilior vl^- 
debatHr). RempubL. 
hodîe îeneremiis* 



% 

dé eîtermé 
Cflttfcc cane d'cr.nuis , tnos Senfitores ^ pm- 
^onc»cn la pcidaot,j'au-' 
rois Clé hcatcofcm nt 
délivré ? Gc qu€ je (bu- 
haitoîs > Mcdieuis , c*é* 
toi; de voir vivre cous 
ces grands Hummes^ces 
lumicrcs de la Républi- 
que 9 tùQi de Cooiulai* 
res , dé Pcccoricns \ caoc 
d*iiIa(U'csSi:naccursjcec- 
te âcat de . la NobleiTr, 
& de ia jeancircKomai- 
fie ; & ces Acaiées de boxu Gicoyeas^le^uels,. 
s'ils vîvoient encore , quelques dores qji'cuf* 
if!nc été les cooditions de ia paixîdu iDoins la. 
République fubfitlcrohy & pour moi j'ai roa? 
jours écc de Icnûœcnt , qa*une pafx qui con- 
favoitoos Citoyens, quelle quelle fû^ écoic: 
préférable a la guerre civile. 

3 8% Oui I eacdce un ) 8 • ^A fen$en^ 
coup , fi cet afiseût 
éxéfuivi > Si que fur la 
ffivoie elf eraace d*iioe 
viftoire incertaine, ceux 
aiêoie que. )^ voulois 
conferver , ne mVnâenc 
pas opiaiâucaieac lefî* 
fié $ outre piiifieojrs au* 
très avantages , que la 
p^ix nous eue apportez i 
encore un qoap , Mart- 
in ntoioe , noasne i*auv 
rions jamais vû.dans. 
le^Scnac ^ ni uiême dans 

Jiva).c. . QuVmaii » , les 



fU fi vMuîjfet > noif^^ 
ij, mMximè, mihi t. 
quorum ejio viu : 
confiikbxm 'vic* 
tari A ^ elati^ obfii^ 
tîjfennut aïh omit* 
téêm % tu ci^rte nnn^ 
qimm in hoc ordine$ . 
vel pQtÎHi nunoiui^m • 
inhàc urbei^arjfif' 
fes.An veroC.Vom" 
peij ' volmt^tem- ^ - 
me ab i^lUmbat or4^ 
^io mea» An îlle^ 
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46 ta féconde fhilïpplque 

lexit \ CHm uLlo aut in(tanccs i^ue je hlCoit^ 

pour' la paix Y depUifo* 
ient à^Pompcc. Au-con^ 
iraiie y avoic-il c]uel(]u'« 
un qui enciât plus avaoc 
daiu la couhaciice , de 
qui il piîc plus fouvent. 
coufcil , qu'il aymâc 
plus teadrcnicnc que 
moi / ce que j'admire % 
c'cfl qu'écanc d^opinion 
û différence » far ua 
point (iimporcanci nous- 
aions ncaomoias tou- 
jours vêca daûs une fi- 
paifaiie union : . c*c(è- 
que nous étions tous 
deux récipioquemeac 
perfuadcs de nos bon* 
nés intentions. J'érois? 
d*avis qu il falloic com- 
neticec , par pourvoit au fahit de nos Gito*»- 
yens, poui pcflfcr ciifuite a leur gloiic : Pom- 
pée > au contraire » vouloir qu'on négligeât 
tout le icftc y pour ne fongci qu'à la fplcn- 
deur , & à la dignité du nom de Romaia.Ec 
comme en cela , uos vcurs étoient égalemeor 
droites i ceuc diycrâcé d'opinions ne dimi- 
nuoit point la confiaace » ni n'altcroit en riea> 
ramitic que nous avions l'un pour l'autre. 

3p»llt^/W veto 3^» Ceux qui fuivi*^ 
ille confHUrîs vir , rent ce dif in PcrfoRna- 
aepenl divims de ge à Pathos, * apiés la- 
me fer^ferît , fiîHiu Bataille de Phaiiaie^ ^ 

. * Ville de l'iûcde Cygie^. 



fermones % aut im- 

Jilia L ont H lit fiplf^y} 
qHûd qHtdcm truf 
tm^gnum de fummé^ 
re dijjLfàiientcs , in 
eadem confuetudine 
anyichU permanere. 
Sed (y ego qmd iUe% 
cent Y à aie , quid 
egofendrem^ jpec- 
tarem^ videbat. Ego 
incolumîté^ti civ . u 
frimkm^ ér pofieà 
digmté$ti : ille prA* 
séti dignltati potiks 
confuUbut S^uod au^ 
tim habiÙM Hier» 
que quod feqHeretutf 
idcircQ tùlerabUlter 
etikt mfiré^ di^enjioi 
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deCîcerùi/u 47 
peuvent dire quel^ c- qui eum Ph^rfallca 
Cdicnc là dcllus Tes (cn^ fng^ Faphum pr$fe^ 
timcns: ils fçaveac c]Q*it c$9ti fnnt. Nunquam 
De parla jamais de moi » co mentlQ de me % 
qu'cQ ccrmes pleins d*c- ntfh konorificê^ > ni fi 
ftime , & de tendrcirc y pLcni^ Amlci^mi de- 
difaoc qu'il a voie eu de fiderif , cum me vi^ 
meilleures t fpcrances diffe plus fateretur^ 
que moi » mais que j't- fe speravijfe melio'^ 
vois penerré plus juftc ra* Et ejus v!ri no^ 
que lui dans l'av^caii. Et mhie me înfcSiari 
cependaôc m oies , An*- ^ndes^cnjus me êmi^ 
toine , m'infulcer au cum , te feSlorem ef* 
nom de ce GraQd hom- fef^tenre.Sed omît'' 
me, qui m'aimoic , & tatur hélium illud 
donc tu ctois Tcnncmi in quo tu minium 
déclaré. Mais c*cft aû'ez fœlîx fuiftî. Ne 70* 
parler d'une guerre , ou cis qtiide7nre [ponde- 
tu n'as été que ixop h qufhus me in ca^ 
iieureux. Pour ce qui eÛ ftris ufum ejfe dixi^ 
des plairantcrics,qui me fti. Etant illa qui- ' ' 
ibnc échapées parmi les - dem cajira plena cur 
Soldats , & de quelques rA\ veruntamen ho- 
diverciiTemeus pris dans mines , q^mvis in 
ieCtmp de Pompée^c'eft turbidis rébus finh 
â quoi je ne me donne- timen tfi modo ho^ 
rai pas la peine de ré- mines funt 9 fnter^' 
pondre. On fçaic que ce dum mimis reU^ 
.Camp ini:orcuné écoic : xMtur^ 
rempli de morcelles inquiétudes $ ft oàeft 
rjiommc rai onnable , qui dans la conjonélu- 
re dans Tembarras même des affaires les plus 
cpioeures, ne fe donne point quelquefois queU 
que relâche. 

. 4C# * Et d'ailleurs, ' 4©t §}uod aufem 

paifqu'Àncoiac me re« idem m^ifiâ meÂ 
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*4S La fécondé Phillpptqm. 

teprehendltytdem jo' proche, lantôc mes cha- 
grins I & tantôc mon- 
cojouetrcnt , dans uoc" 
même occafion s c'cft ^ 
ce -me fcfnblcy 'uaca/Tcz 
bonne preuve , que j'ay 
coajeurs cré, en l'uaâc 
en l'autre , égalcmertt 
modéré. Enfin pccroana 
De m*a fak i'bonncac 
de me nommer fan hé- 
riciec ; c'eft le deraioc 
reproche d'Antoine » il 
rVcq a nvcmc fait un 
crime.'Pi^ûc au Cicl,qu%l 
eue die vrai i je iraurois 
pas perdu raDt d'amisi^ 
& tant de païens* Mais 
dequoi l'avifois * ru , 
'Mate* Antoine , de me 
faire ce reproche à moi 
â qui il eft écheu pom 
plus de cens mille 
^CQS de fucccflioDS.^ * il 
fa^at pourtant convenir 
de la vérité i je ce trou- 
JVC fur cela beaucoup 
plus heureux (|uc moi : 
je n'ai ^té toftitué héritier que par mes amis , 
qui onr voulu me confoler en quelque maniè- 
re y de leur perte » en me laiffant leurs biens > 
«u lien que Nous t^atons vit reciîetllir ceux 
de Rubrius Caflinas j que tu n*avi>is janrais 
irâ 9 m connu. 

*Pucenties H, S. c'efl: 1 86 1 1 1 1 • livres, 2* 
lois I 4. dcfticr$ de notre moanoye» 

4 1 • Ap- 



sum: méignê âr^s^' 
fnemcefiyme in utro' 
g[He fuijfâ modéra* 
ttm^ HércditMtes 

4nîhtnegnfti ventre* 
Vtsnftm hoe tuum 
njerum ctimen effet : 
,flHres amici mei i 
jér neeejfarij vix'f- 
-rent. Sed qui îfiuc 
tibi ^enit m metir 
tem i e£o entm am^ 
.pitiés H s ducentles 
acceptum héLredUfh 
tibus retulL -^luaM- 
guam. in hoc genero 
futeor fœllclorë ejfe 
te. Me nemo , nifi 
^micus , fecie hécre^ 
^ dem i ut cum illo 
^ommodê , fi qmd 
erat , amici quidam 
*dolor juf^eretur > te 
ts , cjucm nttnquftm 
'Vidifii^ i. RukrtHS 
C^ffinas^ fecit hêri" 
dem. 
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• 41. Apparemmenc 41* Si quîdem 

3ue eu ccois ion aimé "uUe^quÀmfeéèms* 

c eéc ancre » <:]ui fans riV /X| éU* 

Içafoir de quelle couleur terve fueris i^m^ 

cft ton ccio , a exclu Ton rmn$ , ^^i/Wi filium 

lieTea de fa ruccelliofi , prAterih : 6^ Fii- 

pouc ce faire (ou feul rif honefiiffimi^enui^ 

liericieri.c|ai c*a infticué 1 fis Romwi » fuique 

coî à qui il a'avoic ja* amicijfimi^jtiem pa^ 

nais parléy qu'il n'avoir iÀm hârtdim femper 

jamaif faliié i Scmêmc faâitar^tt.ne nomen^ 

(aus faire nulle aieacion quidem perfcripfit : 

dont Toa ceftamenc • de te q$iem numquatm 

Qaintus f uriu$,cc Che- 'UiJeratfHC mnqudr 

valier Romaia » foa faiutswrst , /^ri^ 

timc amî, qu'il avoir hétredem^VeUm mi* 

, coujaurs rcgatdé com- hi dictts ^ nifi mM" 

me Ton hcricier, Ec dy- finmeft D^Turfelhr 

nousjdc gtace, Ancoinc^ qA^facie fiécrâ.qHOk 

\ ' commeac écoîc faicTur- ftatura^quo mumci^ 

' iZIius .'de quelle ta-iilc phyqua nibuî Èiihil 

il étoit î de quelle fa- fih , mfwef , nifi 

mille i de quel pa^rs ? f m ^l'^^iVf hubuerit 

eu n'en fjîis rien I diras- I^itur ftAtrem ex- 

tai eu fçais fculemeoc hAredmiUf^cieb^u 

quels bîens il a lailLz , hAredem. Is mtéltas 

& où foac fcicuez Tes prdtereÀ pêcmiat 

liérirages î I! a oeaa* Hlîenljfttnom homi- 

moins dcshcrircfonpro- num 9 ejcâkveri^ 

pre fcerc » ponr t iofti* hArêdibus iMqumm 

ruer hcricier. Ec a?cc héirei^et invafit. 
- cela , combieu as-cu , d'ailleucs, ufurpé d'ait^ 
très faccelfions dç perfonaes étrangères ^ à 
Vcx<\\xi\o\x de leurs béciciers légicimes^ 

.4a- Mais ce qui me 4?. ^lusn^utim 

fuipreud | c'cft m ho^ mdxime éédmi- 

£ 
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Si9 La féconde Philippique 

TMtus fum. mtntiojie aycs ofé parler de fuc** 

ccflions , dpiés avoicre* 
ooncé à celle de cm 
Pcrc, EU* ce donc » pouc 
nous prépacrc écû bon* 
ncs chofcs , que tu t'es 
rerjKé à la Campagne « 
l'on t*a vu > pendant 
pluncurs jouis » c'exei- 
cer i la déclamation ^ 
dans une maifon em* 
prentée ? il cft frai que 
tes amis difcnt que ta 
(""addonncs à ccc excc^ 
cjce , fans application ^ 
fans dciTcio^pluroc pour 
diâiper les iFumëes dit 
vin , dont tu prcns fou» 
venc avec excès t que 
poun te former (or les 
pièce pces de ton Maître, 
qu*à tOD exemple » tes 
Compagnons de débats* 
che honorent » £ ioja* 
fiemem y du nom • de 
Rhéteur. Ccit dans ccc^ / 
te maifon , que par ma** 
nicrc de di vcrtiffcraieor. 
tu donnes à ce DécU* 
mateur la Ifberté de di« 
te contri: toy ^ & tes 
amis, ion t ce qu'il lui 
plaît* A la vcriré il ne 
manque pas d'efprit » il dit même 4cs cfaoles 
âfff z (inement : Mais eft il difficile t?c rcufîîr, 

quand on pat le concce toi } & tes fcoibublcs i 



te h^reditatHm 
fufn tffe fscereriàm 
ipje hdreditatem 
tris nm ad.-Jfes. Hdc 
ut coHig<, rcs , homQ 
Mmtintijftmf^tot diejs 
m altéra vilU dè^ 
cUmafitl ^Mftquam 
fH quîdem { ut tui 
fAfniliariJftmï dicti^ 
tant) vini exhalan- 
di^non ingenij acné- 
die au fa declamitas* 
Et wro adhibes jo" 
ci eau fa magiflrum% 
f^ragto tHêy&C(^ 
fotoium tuetumrhe- 
totem cuiconcef- 
ffti j Ut non in te 
qua 'Ville t dicerot, 
pd in quem velUt t 
die reté Salfum cm- 

ninohominêm i fed 
materia faeilts , tn 
te 9 çjy^ in tuos dicta 
dicere.Vîdo autem » 
inter te ^ ^ avutn 
tuwn I quid intéf^ 
ji^dlle fenfum dice 
iaty qmd caufa pro- 
doffjt:tH eurfim 
eis aliéna. 



Ibr c|troI ^ toIs > je ce prie , combleo U y a de 
di&reoce entre coo Ayeal » 3c coi : ^ d'oû aie. 
grave, S( jadicieax , il nedifàit cicoqocdc 
juftc , & de fprc fcnfc y Se coi , écourdimenc 
& d*ttQi coa précipité I ta- ne di^iko: ()ae à-ém 
oranger à ton fujer.- 

4>)« Mais quelle ce- 43* At quaium 
4X>nipeDCe, croîez-voQS, menés rheiork daim 
Mcflieurs ^ qu'Antoine eji } Audits ^ P. C. 
aie donnée à fon Maître?* ér cùgmfcit^ R^i^ 
connoifTeZije vous prie, publ. vHlnsra» Dm 
connoilTez les maux de tnULU ]ugem carr^pi 
la République : Antoi* Leomini Sex» CUdiê. 
ne,poar ne rien apprça- . retiwri affijgnafii^ ^ 
dre 9. a donné à Sexcas quidem immmîs^ 
Glodias, deux mille ar- prû tjnfa mercede 
pcQS de terre» dans le wfhi fapere difceresi. 
Champ Leoncin, & mê- î>tiim etUm hoc^ha^ 
me exempts de cous rz20 audact^ime % ex 
Aibtide$« Ne nous dira- C£ finis commeniéi^ 
liil poÎQC encore , que riis^ Ssd dlcam alta 

c'tu de Tordre de Ccfars îoco de Lirdrio agp&t 

& que cec ordre fc trou- ^ie C.impario: quos 
ve écrie 1 dans les mé* ijie agros ereptos 
moires^ qu'il a lailTrz / Keîp.turpijJimU pop^ 
' mais j'aurai occafiou de feJjoril?i^In^HirMvU 
piarier en un aujre en* Jam tnim. (fumUm 
droit, du Champ L'^on- crlmlnVui^seifn f*tls 
tin ».& de celui de ia. reip^d^de ipfQemim 
Gampagnie , que cet dtUore , correSio^ 
Uiurpaccur a ravi â la . re nojiro quidam dU 
Republique, pour en re^- eendmfunt.N^e enhm 
vcrtir des fcélcucs , & omn!a e^undam^ 
4es infaoaes. Maincc-^ - fi frpius decertandi ^ 

* * Marc-Ancoinc furaomcné rOuceur^ * 
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mvHs v$nUm: qud 
féUidtstt mihi mul- 
tîtudo iJliHs vitiê" 

UrgîtHT. 



i% Z4 f$€êndê Phllippiquê 

fit ^ Ut ephifopnpêr nanc » apics iTOtr r£^ 

pOBiiu â tous les répro* 
cbesd'Amoioei îlfaoti 
McHiCurs , que je tous^ 
pat le um pca do ce fe- 
7ere CcDfcor ie mes 
aiceurs ^ 9c de cet admirable leformateuc de. 
ma vie. Je ne vous dirai pas CMt ce qoe f^^ 
(çai , a£ip que R je fuis obligé de recernmeQ-^ 
ccc (ouf eoc , coflQiric il le uudra Ans douce » 
faye coajears quelque cho(c de nouveau à di- 
se > ce qui ae fera pas difficile » dans cecie taf- 
te aiaucre > que me fournit le nombre éaoc* 
mt de fcs vices j & de Tes crimes. 

44.Vifne iihurte 44. Yeui to donc» 
inipiiiamus à pue- Marc Antoine, que nous 

c'czamioionsdès roQ ea« 
faoce : Te (ba viens- tu , 
qu'avant que d'avoir at- 
teint râge deqnatMZO 
ans , tu fis ceflion de 
biens t Ce n'cft. pas ma^ 
faute , diras* tu , c*e(L 
celle de mon Pcre : j*ea- 
coBviens^auffi-bien e(l« 
xé une défence pleine 
d'honneur . & de pietés 
Mais voici quelque cho-. 
fe qui te regarde per-. 
fonnellement : N*e(î-ce* 



? fie (Opiner. A 
principio oriimtiur* 
Ttuéjne mensma » 
fretextàftun te tU' 

coxljfe } PatrU , /V 

concedom Ettnimefi 
f ietatis pUns defew 
fio» lllud t^men aw^ 
idactA tHAj quod fe- 
dijii in quatmrde^ 
€Àm ordinihus y cum 
êffet lege Rcfcia dt^ 
auftoribns certus lih^ 

mis quîs fùrtunâ,,vU 
Ho , r^on [ho dece" 

rihm togé^m » quàm 
^êtitn mHliihri fio- 



pas une cxucnne impru- 
dence 9 devoir pris pla» 
ce aux fpcftacics pu- 
blics » dans lesquator*' 
xe premiets rangs du 
îheaue ..cqouq U pro-. 
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mo 'vulgurc fcorrû ; 

nec ea ftiri>â : fed 
cho Curio interve^ 
nit } qui te a mère* 
trich (jHéiJli^ Ahdi^^ 

xh 9 & tanquAm 

ftolam dedrffet , in 
mairimenio fiabilif 
^ certo locavh^ 



- , de Cîceron. ; <^ fj 
KtbiciôH de la Loi Rçf- lamreddidîfth PrU- 

fUf(i[\xi icgic IcsScânccs, 
affigoc un lieu ûpa* 
rc|dux Ccflionnaîrcs dre 
bkns , laus diitiugucc ^ 
fi c'cft leur faute , ou 
un malheur. Tu pris > 
enOiiie)la Robbe vicitc, 
qui fuc d'abord pour toi 
ua^ babic de femme, car 
tvk ce vendois,à (oos ve- 
nans>commc une Cpuuifane publique 6c ta , 
même , dans cec honteux commerce) ub gaià 
confîdcrable: Mais.Curion t'en retira bicuicrj ^ 
&vComsie s'il t*eûc Jonné la Robbc nupiiale» ^ 
il contiaâa avec toi une honible alliance. 
. 4S,. Jamais cfclavc^ , . ^h^^tiewo ttn^^H^m . 
acbj^ré pour d'^nfames 
plaifirs, ne fut plu5 fou- 
jDis à Ton maître , que 
Ctt i'étois iCuriô Com*« 
bien de fois fon Pcre c'a 
t*jl chalTç de fa maifo^/ 



CoErbicn de fois a t'il 
au& des gardes â fa pot;- 
te , pour t'en défendre 
r^Dcrée,^ toujours inu^ 
tilemcnt ' ; puirqaç atti- 
ré par i'apâc d*un gain 
jfoxdide \ iL. brûlant du 
feu d'une abominable 
lubricité 9 tu te coulois 
cliaque nuit par ie coir,à 
la faveur des ténèbres; 
mais tu fus enfin décoo* 

TCft I & homcufemcnc 

S. 



puer emptusUbidims 
eau fa , îdinfuit 

, dowini potefiare^quJf : 
tu in Ctirioms 
jles te pater ejus de-' . 
tn& fua fjscit qu^, 
tîi^S ctifiâdes pofultf , 
ne limen intrares ? / 
cuUd tamcn t(4^ nocr 
te Jocia hortante li»* 
bîdine cogente mer^ 
cetie f per teguliu r 
d hnltterere . & fla^ 
gitla do?/2us ill^ diié,' 
tius ftrrf.nM potuît . 
Srdfne me de rehnsf ^ 
mhl mtiffmh dice* . 
r</ Kècordare tem^ ,. 
pus illnd i chm pa^ . 
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ùr€ërio,m€^€ns ja- chaffé. T41 fç^is que i*6Q * 

parle fçavcmmcD; , Se 
(u peux, te fou venir qu'* 
Bfi ceicain jour, Carioa, 
le Pere ccaac auiit ^ ma? 
tade dtt feul chagiioejuc 
tu lui caufpis : ion fils, 
vint fc jette r a mes ge- 
noux » où foodanc ca 
larmes , il me prioic <l6 
▼Dulotr ce déftodre » en. 
cas c]ue pour le paye*< 
meac de cihq cens cia* 
quantc roîlle iWrcs , 
doue il qtoii.ca caution 
(oQ Pcrc fit CQQCte coi V. 
^ Quelques pourfaitcs. Ce 

nîalheureuxt coat traof potcé d^uo aoiour, aufli 
violante que dctcftab'.c , me piotcftoit qu'il 
fc banAÛoit lui-m^éfDc » pour toujours, voloa- 
tuirencnc , de RotmCi «on Iç fpr$pic à fe Ct^. 
Ijjaier dcroi,. 

4f\ J*appairaî doBC.» 
eR ce ecfDps Ja > cet ora- 

Se t.on » poiic mieajik 
irCi je guéris entières, 
ment les mauf de cecu 
TllBftre fatnif^lci en coii^ 
fcillam au P:ctc d'acquit*- 
cer J es dettes de ioo fil|^ , 
qui éroit un jwnz UoK^ 
me pkio d'crpiit» & dç 
ccear, dont noai avions , 



débat tu UQo : filîus 
fi éêd pidemeos pro^ 

tê mihi commufidsk" 
hsii,ordb4t. I ui tê 

£cntra [uHmp(^:rem% 

fêtera defendenm. 
jC/mtum enim pro tê 
iptêrceftjfê dlcêbat. 
Jpfe aH-em. nmorê 
Ê^dins fên^rnuihmt % 
quod dêfidcrium tuî 
êliffidii ferre non pof • 
fêt \ fe in exilium 
ejfe iturum 



4^' §l!f9.êgê têntF^ 

fcre tanta maUflê' 
ff tfffimA faml;i£^fê^ 
dsm y wlfoiiks ftê' 
fiulûFatri perfHAfi\ 
kt AS alhnum filii 
dijfolveret : redime^ 
têt adoUffe»tê99f^ % 
fumma fpe ^Anlmî , 
îngenitpi Adhumi 
teifjimilii>tris fn finir 
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dè Cîeermt. 55 
COncCH.dr (ï'grancics cf. tatlbus , cUmque k 
Rctaaccs. Je lui pctfQa- tu»non modofttmt^ 
dai même qu'iJ fallott littritate , fed ethnks 
fe fcrifir de tous- les congrejÇ^one yfttirh^ 
droits , cmploici toute yW, pat* fia f 
raiJtbotité d'un Pcrc , prohîberet^ Hac (u^. 
pour lom^ic entre /bn citm permt m&»me^ 
fils , & toi , towc I iai- mln'tjfes : nîfi ilUs , 
fon , toute amitié,, fit qnos videmus t glov 
même toute forte de dits coufidens ^ mà-: 
firéqueatauon i, & de. Udiciis me provocoe- 
«omnncrcc. A ptés cela , r# aufits ejfes t • 
ftroic'ic poflible , Antoine c\Mft fçachant toa-. 
tes CCS cbofcs , tu «ulTes eu la hardicflc de 
»c charger d'rojares , fi les artnes , fi les fol- 
. «ats ; qui nous cnvirooacot ,,«'cq avoknt. 
doanc l'afluraoce. 

47. Mîis lai(ïoni-Iâ; Sed jam- JIur 

ces falctcs ; . ce foot des pra ^ fia^itla 
ocdures , idat on ne. ttm ifmt quidam, 
peut parler honncccr quA bonefit.non pofm 
awar, ^ c'cft pcut-écre, JumJietrt : tu, 4tM' 

ce qat l'a; tendu fi har^ ter» eo tihrior quoi - 

di à mWuket c'cft ettj» u admtfifii\ 

qne «a.coooois .tes crû qu/^hverecund^inir 

rocs , &. qu'ils font de toico audire »o» pofy 

naiate, à;iic pouvoir feSéSétd rtUqMHmvè- 

• Wre reproches, par uu u cHrrum .vidtt* : : 

conemi ,,qui ait quel- • quem qiù4»m eeUri' 

que Teste de pttdeat. le fer perfiringam. Ai 

parcourrai donc Icgeter Uc. enim quA in ci- 

ihcot , le refte de u vie S vîU èello 

car )*ai hâte de dire , ce mis Reipubitc mi» 

que tu as fait , duraoc ferïh feeit , ** • 

là Guerre Civilè , dans quA quondlè fscU , 

Ifi icœi^s dîficUes.dc fifiinét mimt Vifk i 
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5 Ç-^ La fecônde Phîltpptquê 

pçtOt Ut I quanquam la Rcpubliqac 
tnHlto notior.j voùis, 



quàm tnihi funiitm^ 
merji ut facitis , «r- 

ênifu falibus in 

rébus exchare ani- 
ma non cognîtio fo- 
lùm rerum^ fed en a 
Yccordatio. Tatnetfi 
inciddmus opertet 
thedlaytii anlmis fe* 
fà éid extrême njè^ 
niamus, . 



*f ce- 

que tu fais , encore tous 
les jours , puuc la -dé-^ 
traire» Quoique vous le 
fyachicz, Mclikurs,au/Iî 
bien que moi ^ j'c^pere; 
néanmoins , qu^ vous 
me continuerez la tnê^- 
me atceocion dont vou^ 
oi'houureztf Le^ maux 
qu'Anioinrc nous a faiç 
foufffïr , font fi giandsi 
fes dcrcgiemcns ibot iî . 
odîcux,quequcIc]uexon* 
hoinance qu*on en ait s dès qu'on y pcnfe, ou 
qu'on en parle » on fe fenc émouvoir , on s'ir- 
rite toujouis avec [a nîCfVie indignanon > & 
la même colère. le.crpi néanmoins quUl «ft 4 
propos d'en retrancher beaucoup de chofTS^dc 
petif que le tcrrjs ne nous, manque, i ^oujt cc^ 
^ui eâ de plus important. 

Intiiîjus crat 48. Pendant le Tri-. 
inlrihunAtH Clodic: buoac de Clodios > Aa» 

tome croit fonchcr con- « 
âdcnc > Lui qui. exige de 
Ënoi tant de tecohnoîA/ 
(an ce, école néauaioins 
J'ami iotimc de môa 
plus cruel ennemi. An- 
toine I Meâieurs , a été - 
le Boucc - u de ces 
grands embraf^mcns ^ 
i\M\ ont ravagé . TEftat s . 
Sç c'eft dans fa maifon y . 
qu'on trama foaidcmcc, 
dés ce tempSTlà^ de fu^- 



qui fua> erga me bé- 
néficia commemoYAt. 
jEjhs omnium tncen- 
diorum fax. Cujus 
ètiam domiquiddam 
jam tt4m moutus <?fi 
§îuid dicam ipfe op" 
iimè intellîgit. Inde 
itum Alexmdriam 
cmtra Ssnàtus ath^ 
thorïtatom y f entra 
Hgligionem. Sêd ba^ 
hebat ducom Gé^i^ 



ie Cicerêf^^ ff 
acftes deifeim coatre ia nium ifui^um ^$$$4* 
Republique : Tu m*ca- 
tCAS I fans doate , Aq« 
tome , (ans qu'il foit 
fiéce (Taire q«e je m'ex- 
plique da?antage. 11 al* 
la , quelque ccnips après 
à Aiezaodcîe $ Taos Te 
foucier ni du Scnac^dont 
il brava rauchorlcé » ni 
des Dieux doot U iiié* 
prira iaKetigion.C'écoit 
^Scz pour lui de suivre 
Gabifiius ^ il ne croyoic 
pas pouvoir faillir ea 
rimicaur , ni s'égarer 
arec un tel guide. Et 
quel fut {on retour } Il 
pafla de l'Egypte aux 
cxcrémiiez des Gaules t 
fiins mettre le pied chez 
lui > au(fi-biea A'ctoic-il pas pofEble qu'il pût 
le mettre dans fa maifM | lai qui n'en a voie 
point , quoique dans iin temps » où chaque 
Citoyen jouiiroic ea p^ix de la fieaoe ^ dont il 
n'a voit pas encore été chaffé par Antoine. Ec 
comm.eot auroit*!! eu une maifou / lui /qui 
dans tout rUai?ers , n*avoit pas ua pouce de 
terre , où il pûc dire , Je fuis chez moi> fi ce 
AcAdans la mircrablc chaumiéje deMi éne,. 
qu'il polK-doit en comiiiun , avec les compar 

S,noos ordinaires de fes débauches. 11 reriat 
es Gaules pour demaadec la Quêf arc. 
49. Et tu n'ofcrois 4^. jiude dîcê^ 
difcoBf enir , Antoine , n.^ te ptiks pg, 
qu'avant mécbe^juc d^al-^ tnmJuum veni^e 



vis reciijpn.è fac^r^ 
pejftt. tum in^ 
dt redhusy aut qué$f 
lisiprim i» uUsnMm 
GsUiMm exJE^ypto^ 

MHUm erat domus t 

fitam enlm (juif^u^ 
domum tum okthU^ 
bmt I neqiie ertit uf'^ 
funm tHO^ : domum^ 
àkû ? fmW ert^ttip^ 
risy ubi in tuo pedem^ 
pmeresfptéter unum 
Mîfenum quod cum- 
ficiisi tanquamSi'^ 
ffiponem- tembrtiâ /• 
Venijii e Gailia ad. 

SluAfiuram fttm^ 

dam. 



é 




2^ fiCùiuU rhUîppîque 



: acce- 1er voir ton Pcrc , tip 



peram enim ]tnn ait'- dcfceodis chez moi? Ce- 

ti CAfaris literéu^ut far m*2)ranc écctc , leng- 

wlhi féniisfieri pdtêr cca)s aupxiravaQC » pour 

9êr ite : iVii^nr me prier de recevoir tes» 



pajfus de gratia^ Fo» ceas, Mciricurs^âc co i»f 

fteà cufioditus fum fai li konnércmenr arec* 

éê ie^ tH à me obfer' loi , que je lui cpargoai) 

naaus in petUUnê mêiDe la pcihe de me* 

§lHAfit4r&*Ô^o q^i* f^i^'c excufcs. Il ma 

i^Mi umpore P.Ciê-^ ccadic eofuiie tentes foc» 

i/iW approbanfe pe- ' tes de devoir » & moi^ 

^n/i» Rêmam in fora- je le fervis de couc moi^ 

ê4 cméêtus.eccidere crédir^.daos la pourfui» 

esdmque eam rem te de la Qucflure. Ce 

liM Iponie coMteret Cut environ ce tems-là^. 

f)on impHlfti meo : qoe fclon les fouhaits 

/ tétmen ha prédics* de couc le peapic^il fâil« 

Hi$ f tè HM txifii* lit â tuer Clodhss» dans. 

mant, nifi^illnm in-^ U place publique > Sfc 

urfeciffes > unqui^m bien que ce fttc <le foa 

;73i/?/, pro tuk in me propre mouvcmcncfansv 

mjHriis fatis ejfe féê- que je lui en euflc ja- 

BarumJn quo demU. mais parlé » il ne laiâbie 

forsCur Miknem îm^ pas de publier par* tout ». 

pfél fumée rem iiUm qu*i moins que d*6cer. 

egiffe dlcits , cum te la vie à Clodius 9 il ne- 

tUtrh mlhi idem il- croioit pas pouvoir mé- 

lîtd défèrent emnun-. tirer . jamais que je lui- 

qui^m Jim adhorta-^ pardonnalTc les outra». 
tHs*§luiin'jtiAm.jiMf s qu' il- m*avôit faits* . 

eepsr/c vernies ^ ad Après ccia ,,n*dy-jc pas 

tuam glùrîam f'em.. laifon , Marc- Antoine, 



Lûjui (juidem juin te 



fatisfaiiions. Je les re* 



iUifm referri. mde? 



dme furpris , . que cuj 
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ie Ciarm. f 9 

^yct ofé dire » que Mi- bam > quàm ad med 
loA Q*af«ictué Clodios, grà$Um. 

qu'à ma rollicitacion ? quoique tu fçaches qae^ 
•4]uaD(i ta vias coi-meoie c*o£Fnr à inai % pour 
rafTafliaer , je ne ce portai nultemenc â le fan 
re. Tun'avois qu à pcifévercr dans ua fi boa 
dciTcia t jet'aâure que je n'aurois jamais pré- 
itcndu en partager la gloire avec coi. 

50. Ta rus donc f^it §liufi9r es 
nommé Quefteur : 8c faSus ideindecon^ 
4'abord ^ fans ordre du 



Sénat \ fans aucun £dît 

préalable qui c'adignâc 
une Province > pour l'c* 
xercice de ta Charge ; 
fans avoir tiré ccctetro- 
vince au fort avec tes 
Collègues, tu partis pré- 
cipitausinent 1 pour te 
rendre auprès de Cefar, 
dont tu regardois lapro» 
tcâton , comme une 
4ierniere relfource , dans 
le dcfordre de tes aCii- 
re$\ comme un azilc où 
tu dévots être à couvert 
4des pour(uice« ^e tes 
créanciers , & trouver 
f knpunité de tous ti:s 
ciimcs. Riche enfin des 
profufiûns de Cc/ar , 2c 
de tes rapines % il c*eft 
s*cnrichir. que de voler 
4in*bien qu'on doit diffi- 
pcc incontinent > tu ob- 
tins le Tribunôtj où tu 



tînub fineSenatufccn 
ffiUo , fine fort$ fine 
regc jkà CAjarem fU^ 
currifiiJdemm mS 

in terris , egefiatis 
éLris aHeni^neqHiÛAf 
perdieiswté rsiîo^ 
9vibus perfuginm effe 
dmebas. Ibi tê ehm 

Ô* ilLius Urg:tioni^ 
bus f 0* tut s rspinh 
explêviffes [ fi hoc efi 
expierez qnod fiatim 
efimdas ) mdv0lss 
egens ad TribmaiU^ 
utineo idagifirotn 
fi pûjfes y 'vîtrui tni 
fimilis e^es. Accipi^ 
u mmcy quAfo y non 

ea ijHA ipfe in fe^at^ 
fme in dâmefiicam 
dedtcus impure, at^ 
qUe intemperanter ^ 
fed fH£ in nos , for* 
tundr^ue nofiras, id 

^fi I i» uoiverfém 



uiyuizod by Google 



farii fecerh. Ah hw- 
jus emm fcelere^om^ 
mmnméUor$im prin^ 

tîitis. 



O La fecenie Vhîlïppique 

Remp, impiè^Mcne^ te vis bica tof aufi. 

gueux que ta écoîstu* 
paravaoc. Auâi ue maa- 
quas-tu pat de ce rendre 
bienrô;, dans cette Ma- 
giâraturet parfaitemenc 
lemblable ^ en louc , à ton cker ami Curion^ 
Mais il cft tcms i Mefficurs 9 (}ae vous escca* 
4icz des chofes plus imp octanccs. Ce n'eft plus 
ce qu'Antoine a fait d'infamc , & de crîmiiKlt 
contre fon devoir ^ centre lui-même , te pour 
le déshonneur de Ta famille : C*eft ce qu*U 
a fait d*in judc, & d^implci concrc Nous, coq* 
€re fa Pauic 9 contre toute la République^ & â 
la honte du nom Romain. Tous trouverez 1 
Meflieuts 9 dans les crimes de Marc- Antoine.9 
la caufe de tous nos malheurs i l'otigine de 
-cou^s les calamitcz particulières 9 & publi» 
^ues< 

$!• Sous le Confuiat 
de LentuittS & Marcel* 
lus I au commencement 
de lanviers iorfque vous 
faifiez , MeAieurs 9 tous 
vos (fForrs > pour foute* 
nir la République chan* 
celante & prefque abba* 
tuç h que vous vou* 
liez même faire du bica 
àX^cfar , s*il avoir fçcu 
s'en rendre digne. An- 
toine oppofa infolcm» 
ment à vos fages con» 
fcils , & à de fi juftes 
deiVcîns 9 rautboiité du 
Ttibanac 9 avoic 

ton- 



5 1 . N^m cum L. 
Lentulo C. Mé$rceh 

lo , Ccnfallbus Ka- 

tem , <^ propi car 
icnum Rempub.ful- 
tire cuperith 9 fpfi^ 
que C. CAfarïfi fa- 
m menu effet , cen^ 
fulere velletts tum 
ijle venditHm^atque 

natum^ confiais w- 
Jiris ûppofuiit ^erui* 
ce f que fnas eî fubje- 
cit fecHrî^ qmmul'" 

ti mineribus in fe^ 
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iê CUerù9h €l 
«Ottce Tcndiie â Qcfu,lf cafis êccid&Hnt. Im 
^ttcl CQ iirpofoic » corn» 
me s*il eût été lui-mé- 
Tribun. Une op- 
portion fi Téméraire, ua 
u grand forfait , czpofa 
lat£ce d'Antoine i cet- 
te bâche qui a fourenc 
frappé des téces beau* 
coup moins criminelles 
que la iieanc» le Sénat i 
revétQ encore de tautt 
fa iiignicé,compofé alors 
de tout ces Graodshooi* 
mesi qui font morts de- 
puis I Ttt t'en foavteiis » 
Antoine » le Seoat à 
l'cxeqfiplc de no^ Pcrcsi 
•rdènna contre toi, tout 
ce qu*oQ a voit coûcume 
d'ordonner 9 contre uM 
Citoyen enncrtii. Et 
néanîÈDoins tu as cA la 
hardiefle , de iD«iehar- 
gcr d'injures » dans et 

mtmt Se^at, quim^u 

nommé le Confcryatéur, 

toi r£ni\ccni de là kèpubliaue« Mairie 
tlôis pas , que pour âvoir cefle de parler de 
céc attentat , on en ait perd» la mémoire: 
taâfqlie r£iapire Roœajiû durera i & il* du* 
rera éternellement, â moins que tu n'étouffes 
fa liberté i tant %u'il y aura des hon^mes (uc* 
la terre fWipatlera de ton info lente oppoff* 
tien > comaie de fource cmpoiroanéc de 
coKs ftot œawt» 



ni > id decrevît Sâ^ 
n^us ^ quidam in^ 
eolumis n9ndHm% tu 
lamitmribus exftinc^ 
iis , q$iod in hoftim 
rogatfim decerni tff; 

fùlimm mêr^ majê^ 

rum. Et tu apfèd ta^ 
très Cênfcriftos cm^ 
$rM me diare mê^ 
fus es cmm ab hoc 
ordsM egé conféroé^ 
tor ejfem tu hofiis 
ULeip judicutusCm^ 
fumerMiù ilUus iui 
fcêleris intêtfnîjfm 
tft I mu mmorim 
deUtu. Dum genu$ 
boiUiuum f dum po^ 
fopuli rm.n$meu ex¥ 
tubit qmd quidim 
erit fi per te licuerie 
fêmpiternum ) tué$ 
iUu pefliferu tntef^ 
cejfiû ncminabitur** 



6% La féconde PhîltpplqUÊ 

Quid cuft* 51. fit qa'ordonnoîc 

donc le Sénat avec paf^ 
fion, avec chaleur? Que 
fai(bu«ti de û mal-a- 
propos? lorfqoe coi féal, 
qui n'ciois encoce qa*ua 
^aoe ioconfidecé » fats 
jugement & Haas expé- 
rience } toi feul , to eus 
Taudace de réiiftecâtoac 
cét ordre auguftc» & de 
l'cffipefchec » son pas 
une fealc.mais plufîeuri 
fois » de pounfoir au fa- 
im de Rome. Ta ne 
YOiilus janaais ccoacer 
les remontrances qa*U 
te fit faire > quoiqu'il 

ne te demandât autre 

chofe,(înoD que tu ép^« 
gnaâes la République » 
qa*oii te prioitde ae pas 
détruire entièrement. 
Mais ni les prières des 
Citoyens les plus quaU« 
M% 9 ai tes confcils des 
plus anciens, des plus 
f^cs 9 ni les inftances de tout le Sénat » ne 
fKirenCtce faire chiàhget d^fentiment » par<^« 
que.cu étois payé pour y pecfifter. Eofîn après 
Af oir mis tout en afage;apré$ avoir tcnt^ iau- 
tilement toutes fortes de voyes > pont te ra* 
-uofeeer à ton devoir i,on fut contraint d'a?oit 
récouâ aux derniers remédeMont jafqu alors 
on s'éiQitfcrvi contre pcu.de gensîmais^onc 
^ n*afoit évité la rigueur^. 



à Senam , quid 
temeri fieb^t , cUm 

tu mH$ tMêfcns % 

univerfum ordînem 
dfcernere de falnte 
Mpubl. prohibuêfia 
lutque id femil , fêd 
fAftiffÊ i ntqHê m tê- 
ctm de Senatus aU' 
thfiritMtê f sgi fé$ffus 
en qnid imtem mge^ 
batfir 9 nifi ne dele» 
te ever$ereRem^ 
fub. funditus velles 
eimte mfue prm^ 
eipes civitaiis rogâ^ 
do $ nef$ie fnajeres 
nstu mmmdù^ neque 

0uldi£lafentenùa me* 
tMrr# feeuit i Tum 
fU$êd y muUis rebut 
anti tentât i s , necef* 
farii tibi n$iêlnm îis- 
fiiHHmyquod faw 
€ii mue te % qtêmm 
in^olnmisfult neme* 



ie Cîceron. ^ . ^ 
f). Le Seaat donna 5 2* Tumantra 



mlx Confuls 9 le à tous 
les Magiftrats y des ac- 

*ltteS| avee quoi ils n'ao* 
xoient pas manqué de te 
punir I û tu ne ce fu(Tcs 
tefagié aupcéi de Cefar, 
ton azile oïdinalre • 
Gonftammencdonc,c'eft 
toi| Marc- An coi ne ^ qai 
dans les veaës quàvoic 
Gefar/d^ toac confon- 
dre ^ & de couc renvet- 
icr } c*cft loi qui *ltti 
as fervi de précexce pour 
faire la guerre à la &e« 

.publique i cat quelle a» 
jirc raifon rendoic»il lui* 
nême i d'ont fi ctimi- 
oelle entrepcifei finon 

, k mépris qu'on avoic 
fait dt ton oppoficioa s 
la diminution de l'au- 
ihmiié des.Tribuos :s 
leurs droit Tiolés » & la 
puiflaoce d^Antoioe li* 
micée* Je ne diray point 
combien tous ces fté^ 
textes font on feux 9 ou 
f xi V oles/urtout lor{qu*ii 

* eft qnefttoft de prendre 
les armes contre fa Pa- 
cçie.; deflcin impie ^ue 
rien ne peut jamais au- 



fê dédit artm hk 

ordo Confulîbust ftf- 

effiéj[ijes , rtifi te ad ' 
t$rm0 CAféhris conttêm 
liffes. Th ytu ^ in* 
qmm 9 M. Antotài 
princeps : C CAfari^ 
mniâferttérbitre eu* 
pientiiCMfam M^. 
li coHtrapAtriam in-^ 
ferenti didifii.§lj4id 
enim atiud îlle dtce-- 
bat 'g fuam caufam 
demeietijfimi fiàcm^ 
filih érfaBa agenm 
ni fi quod iMêrm 
cejfio negUâa y pis 
tribunitinm fiihUHi 
eirctêmfcriptus effet 
^tonîus i emitta ^ 
ftêâm hoc f0lfa ^ 
,qukm leviéê ipri^ * 
firtim ctim omninè^ 

ntdla caufa , J^P^ 
çuiqw^m effe pofflf 
fontrapatriém mms 
capienai. Sed nihil 
dê Cafeire ieibi eerj^ 
te confitendfèm efi 
caufam perniciofip» 
fimî bêlli in perfo^ 
na tt$a confiittffe. 



chorifer* Mais a*accu- _ 
feos point CeAr » ne nous ca prenons qu'à 
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^4 féconde PhîUpptque • 

tojf Marc- Aocoinct de toutes les fuites fantC* 
ces de cette guette craétle 



54. O miferum ! 
Jjf intelligisunifiriê^ 
rem , fi non intellh 
gis ^hoc lUeris tnan^ 
dari ) hoc momorU 
fredi > h^jus rei ne 
pofierhëtem quiiUm 
ênmiMm fAcnlorum 
mnquim immofnmm 

fore Cenfulesex ha^ 
lU expHlfostCwn^iée 
kh Cn Vompêium % 
^ui Imferi^ populi 
tiOMé decus 9 éU Itê^ 
menfuit : omi^s co'^ 

i^tHdine e^féqui fié- 
cUUiin^ue pO' 
fuirent : Prîmes S 
frJLtorîos. Trihmos 

4tm Sénat $és^ omnetn 
fAoUm inventuih « 
ftnoque verho'Rem- 
fub.expulfmatque 

gxtermînMtsm fuis 

55. Vtigiturin 
JefmnAm efi eatê/k 

srborum & fiirpiU : 
fie htêins lu&uofif- 

mi belli fefnen tu 
fiêifii Doletis très 

êxercitus popùti 

fnmi iM€rfeSoâ\in^ 



54* Qae tu es mal- 
heureux t fi en le COQ* 
çoîs y & encore plus 
malhcuieu > fi tu dc 
peux le concevoir / tbaé 
rUnivccs r^aura î toutes 
les Hiftoires diront 1 les 
dcrjpicrs Siècles appren- 
dront , que c'cfl Antoi- 
ne qui a chaiTé de Tlta* 
lie les Gonfuls » & af^ec 
eux Pompée, i'ornemeiic 
& la gloire de TEropirc 
Romain^ que tous les 
ConfulaireS) à q^irage 
Ala fanté l'a peimis.OAC 
Dtis U> ftiiic' f -que \n 
Fréteurs» le« Piétomns» 
les TcibttQS du peuple^^ 
la plus grande paciie da 
Senac , looce le jeiuic^ 
Romaine • en un mot 
toute la République a 
itk contrainte à^MZX^ 

« 

donner Romct 

feUhm. 

55aCeft à dire > que 

comme les plantes , & 
les arbres tic^t de leiu 
fcmcBCC^&clc leurs ra- 

cines,tautc lettrfubftaQ-* 
ce , & leur nourriture ^ 
de même cette guêtre 
oiaUiettxeiitc a sroavé 
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de Clceroné 

, lUaslcSCiimcsdcMacc* terfecit Antoninsj • 

Aaroine, fon principe , Defideratis elarijp^ 
. ôc cous fcs progtés.Yous mos cives : eos 
pleutcz, Mcflicac^^ trois quê eripuit njobis . 
armées da peuple Ro- Antonius Authori^ 
main taillées co pièces» hujus ordïnis af- 
c-eft Aatoine qai les a fliâa tft:^;^ixitA»^ 
défaites. Vous rcgrctcz tBnîus.Omnîa déni* 
la perce devos meillcui s» que^^ud^pcfitavid^'^ 
de vos plus illuftres Ci- miês{quid autS r^a^ . 
coyeas^dcmandez-les â If non vidimus ^ fi 
Marc*^ Aocoine* Cet Or* reSi tstheintibi^ 
drc aqgufte cddéchcû mi4r,uni accepta 
;de foa aQcieaoe auiboi- fin mm Antonio ut 
%ké , de fa dignité Helena Trojanis^fic 
pjremiérHe % c*cft Antoine ijie huîc Rfiipub. 

, qui eo eft^caufe. Toile mii/ï beiU ^ sdu/k' 
te que nous avons vcu peftis y atque exîtijj 
àt mmxïU qaels maux - fhit.keliqus partos 
o*avons » nous poiac Tribtmatusprincîpîo 
Vtas / De toui ecla^ à y fimilisQmniéê perfe^ 

\ àitt vsai » nom ne de- ^it^quà Semàtus^fmlr^ 
vous % «ncote an coup } 1/4 Repub. ne jièri * 

. fiotts efl • preadce qu'à poffem^ pitfitfmÊ r. - 
Marc* Antoine.ir vous a cajUs t^wiSfcelus in ^ 
éeé|Mc{Iiears>ce qu*Hé-> fceUte îognoféite; 
Icae fut aux Ttoycna : c'eft ta- Peftc l'Etat:^ 
Ce le dcftrudlcur de TEmpirc Romain. La fia 
de ioB Tribunal aéré ^ en tour, fcttiblable au ' 
commencement ; il fie tout ce qû^ lë Sénat * 
aTOtt jugé ne pouvoir écre faity Tans la ruine 
totale de la Ri;publi(^« Mais reeônoaiffesB ; 
â'ii vous platc^ Memsurs • le crim£ danis le ' 
crime même. * ! 

51^. Antoine a réta- - 5^/ l^efiitsubâi ^ 

|U flttficwk coAdaofr- mutins caUmitofi^i 
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in.hh pMrui nulU nés , lanspenrerè feo* 

Oûdc t ♦Sic'cftfcvc- 
ricé 9 pourquoi n'cft-ifr 
pas fcvece cBvcrs toas t 
Si c*cil clémence î pout- 
qaoi D^cn faitôl pas re^ 
ieaciilcs effets a faFa^ 
tuilier Mais je palCs toas 
les autres > poac ne par- 
ler oae de Licinios LeA^ 
ftcoia , qu'il a reftitué 
parce ,qu*U étoit fou? 
compagnoD de jeu , 
tetdiderMty benefic ô que le fcropuleux An* 
UgisdifolveM.QjfM coioe u'ofoii peui^écre^ 

joiiet avec un eondanér 
joint qu^accommodan^ 
la Loi à fes imer6rs,il a. 
trouvé dans le prix de ce 
rétabiiâeineot 9 de quoi 
fe racquicer des pertes 



menth 9 fi ftvcrHs , 
iar nên m 0mesf fi 
mîfiftcQrs » CHT non 
w fiêos îfed omiit$ 
€éf€rùs* LhimUtêetir 
ticulam > di ale^ 
€ondemniêtum f 
Ituforemfuum refiir 
tuii : qMfi v$fO lu* 

to non Uceret : fed 
Hf, quod illê m mUa 

)erdider/$ti bencfic o 
jisdi/olveM.QHM 
sttulifiî ratione pom 
j^ulo Romano ^ cwt 
êum nfiimi opportt^ 
f Àbjintim ere^ 
do in reos reUt$mt. 
rem îndîBa caufa 
f udicatam : nulluni' 
fjuife. de alea lejf§ 
judiciumi vi oppref' 
fwàt é^armîs :p0^ 

fifénio , quoi de pek- 
pm dicibatur | /tf- 
aUnU judiciumeffê 

$mm^ At vif binmsf 

^ RepM. dîgnus* 
Vtihil id qmdem sd 



2a*il a faire» au jeu* Et 
î-moijfe te prfe,^c<M« 
ne, qu elle raifon as-tti^ 
pu alléguer au. Peuple 
Romain pour le porter à 
réubiir Licinius / Lui 
a voit- on faitfen proc^^ 
pendant Ton abknce 
tau» Itti'douoer le tenpu. 
de fe repréfenter f L*à- 
voit-ou condamné Tanr 
renteudce ï av<m*^ii 



«V» 



. ^ en jus Aaioûar&eiie ilfi nexe 4c iilai^ 
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Créer 9n. ff7 

JioinC de Loi f ^ai dé* niacondewmtu effe^ 
tndîc les jeux de ha- pro nibilo efi ^ fi itéÊ^ 
auicd 3 Avou-il écé ôp* éff^f i^pofcerem^ 

primé pac le credic de Tes eooemts/Oia enfin 
comme on le difoic de ton Bcaupeie y Tes Juf» 
ges avoient'ils écé corrompus > à prir d'ac» 
gcnt ? Ce n'èft poiortout cela» Meffieus. Se«^ 
toic*ce donc que Licinius eft un homme de 
bien i un Citoyen necefiair e â la. Republîq^ei'/ 
ijuand on le fupporeroic > ce ne pouvoir ja- 
nais être une raifon , de donner acteince aux: 
«hofes jugées en récaUiiGinc un iiomme lé- 
gitimement condamné. Cependant, puifqiic 
selon toi , Marc* Ant<Hne 9^ c^e(t nn aine lé^ 
ger y & ()uc tu comptes pour rien une con- 
4emnation pour caufede jeu je ce pardon** 
nerois voloncieis fon retabliflêmcnt,.. s'il écoi& 
TXâi <|u*il fut honnête homasic.^ 

f7» Maisfi c'eftun- f7*Bmmêmûm 
fameux (celerat y & c*cft' nium nequiffimum ». 
un homme qu'on, a veu* 
joiîec » miême dans la* 
Place publique, peips- SU 
^àTOtc rétabli laprès' une 
€OBdan)nacion\ authcn- 
lique I iàns £iire voie 
ton inclination au mê- 
me vice , & te déclarer 
coupable du même cri* 
me \ Pendant le même 
Tribunatde Marc- An* 
loine , Cefar pour le 
naaljieur , & la défola-^ 
lion de rhalic, lui don- 
na le Gouvernement de 



wl in firor alea lu^- 

sied €cndèfmM$m 
q$4i /V intej^Hm refr 
titmt% is.mn-^pif^ 
ti^tme ftudium fiiii 
ipfe pr^fitetut^in iû^ 
demvêro TriinMk^ 
tu , ciêm Càfatr in* 
m/pWiMm pr0ficy^ 
cens , hnic concsél^ 

dédÀffst^qué fiêhejMs^ 
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6P La fécond^ Thtltppîque ' 

rmh Scie mt in re* que de parcif pouc Erpa^- 
hms €êliérMi0mis : gne : il faut YOusdire , 
fermone omniA^er'- McfficiUSi en (juei équî^ 
fari » eà^uê qué dl* page ce nouveau Gour 
co di^ftTHfque fiitHi vxracuc fit la revue de ^ 
nfitorU.^mnihHi efff^ ^ coûtes les Villes.^ Je ^çai : 
qui m ltmUa /m/tu * que c*eft une chofe pa- 
fuere , quàm mihi , blique^que couc la moa- 
qui non fui Nêtubé de^a pacte que ccuxi • 
tamen pnguloi res.- qui éioicnc pour lors en » 
Mit finuUo mcdopû^ Italie peu vcoc encoce 
tnit oratio mea fa- mieux* le fçavoir que ' 
tisfacerevefiràfsii'^ moi qui n'y écoilpan^ 
tiiA. £r êmim quùd • Je vou» dirai pourtanr-y . 
unquâ in terris ian- , Mefficurs , tout ce que • 
tumjlé^iitium exf' jVn (çai i quoique pei» - 
tuîjfe^ méditum efi f ^ fuadé ^ de n'en ^pouvok 
tanturth dfdu^s i rien dire i . qui- réponde " ^ 
* TÊl9êbàisir in ejfénd& » âu^ jugemenc que vous ^ 
'ttihunus plehùni en faÎKs : xn cfFec , en • 

2uei lieu du monde a-c\>n fairais >veu plus de • 
rregletnenc , ^ de baHclfc t Ce Tàibun' du - 
Peuple fc faifoit mener» comme en triomphe i % 
ilaos un efpqce 4e Chai^ » aiceié dé Lyoos. • 

S t. Lf£tor£s Imé*, sS*{)es L»£tcurs cou*< 
fMti éintecêdêbém i - rounds de Laoriera mas*^ 
inter quûs y npertn choient dcvanr ; au mi- - 
U3i(n miiMpmi^ lieu d'eux ^1 ^; ruc ua ' 
bMur t quam ex op^ Braocac découverc » pa« 
ftdi$^ muni€ipéêlis iQ\&o%i\xïkt Qomzàïç,ïi^' 
limmuês l^mêfiii ^lt^ ne iiottchdammi& cou- ^ 
wam mceffarïhprê^ chéc , dans une poduie * 
\ d§untiSincn noto il^ iodécfQ(e i & Rubrique* . 
lê^ tnimiit^ nêmi^ Les plus nmables ^ de * 
u^fgd VâlumniÂ ^ chaque lieu » écoipot : 
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kmibus, comité s ne^ 
temmicam impurs 

ftêm % feqtubfêtur.O 

mi fer A mulieris /œ- 
eunditatem cf^lami^ 
t&fam î HùPim flêr 
gUiêfum ifiti vefth 

pia, prAfeâturaSiCih 
loni04^ totumdem^ 
que ItéUtM impreftt^ 



de Cîceroné , ff 

au défaut d^cllci poat la batur rheda cum 
recevoir $ 8c chacun la 
compIimencoiC} non pas 
foQS Con nom de Théa- 
irc , qoi étoic connu j 
suais fous celui de Vo- 
loBinia ^ €{u*Anreine 
lui aroic donné. Le 
Char da Tcibaa étoic 
fttivi d'un Chance rem* 

Sli des cpofidcas de Tes 
ébaaches;chargé d'in- 
famés Miaiiices de fon 

sacoatiacBce» Eofio fa ^ 

Mcte méprisée, & comme abandQûoéç, fçf- 
noit la macch«» çUc fliiv^itd^ loiaia C09» 
- cabÎQc de ce ifnpi;bdi<}i)p , q^î paflpit pp^c 
ik Selle* fi! tç. Ah 1 i^ttc jà- ipEf dç çci&te taff- 
ne eft défi wftMe . dp m'avoir étéfécoade » 
^uepour piettuau monde 14a tjcl fils I Ç'a/l: 
aiafi^^ Me(fi(Siir$t qu'Aaftûoa parcourut jrai}* 
tes les Villes dUtalic , où il laiila p^tco^it des 
marc^ucs rcandaleuTcs ^(esécQ^içf ^4e 
fcs crimes» 

f 9. Il fit eofuite des 
chofcs dont il fcroit 
peut* être dangereux de 
parler i c^eft 110 point 
délicat » un pas gliflant. 
Il a fait la guerre a fa 
Patrie, il sefi gorgé d^ 
(ang des Citoyens meil* 
feursque iuii& sil peut 
y avoir quelque felicicé 



i9* Wîm 

tprum ijm^ , p.Ç^ 

dificilis efi yài^ ^r- 

ca Verfatùs in bello 
^ft:faturaviff0/an^ 
guiM diffimîUi m^ 
Yum fui civium* 
¥uit fœlix(fi pote^ 



V £11$ a'iappeUai^ Cy/^i;i!iV( 
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La ficende thilipplquÊ 

dans le ccime \ tl a été 
hcurcuxciaasceue guer- 
re. Mais > comme )t ne 
poarrois dire fur cela ce 
que je peofe , faos in* 
lereffcr eo quelque ma- 
nière rkoncur des vieux 
Soldats 9 qui fooc ren- 
trés en grâce avec laRe- 
jpublique i je veux bica 
éroufkr tout ce ' que fe 
plus vif xefTentiniicoc 9 
tout ce que Ja plus )fif- 
te colère uaMnfptre la 
delTus. Je me tairai » 
Antoine de peur de ce 
donner occafiofi|dc foa» 
lever nos Troupes coh* 
cre moi^quoi qu'il y eut 
néanmoins i une rrcs- 
grande diâerence à fai*^ 
re encre toi & tous les- 
aïKres r Nos Soldats n^auif fait qtte (uivre Ce* 
far s Antoine Tcft allé chercher.Tu revins vic- 
torieux de Theflalie â Brindes » avec unépar*^ 
tie des Légions s tu trCy trouvas y Se tu pou* 
vcMs mctuer, fca coq viens* Mais tu dois aufll 
C0Qvenir,qu*il a*y eut perfonoe auprès de toji» 
^ui ne te (oilicicâc en ma faveur» 

a. ênim^ ^o. Tant il eft vrai r 
^fi charîtAs patrié, 9 Amoinc , que Tamour 
m ve&fls ttimn de ta Patrie eft coujoucs^ 
gUniofés fun^nsêf- dominaot» toû jours fe 
fcm t i^od eam À maître dans, tous les 
me fervatâ êffe cœurs. Parceque j*avois 
mîni£ent. Sêd fiic tt fauvé l'Etat f parce ^ue* 



70 

fœlieîtâs* ) Sêd , 
quonUm veieranis 

fimilis eft militum 
€êHfM » ér tHêi : un 
fecutifunt : in quA- 
fiti diêcm : tsimm $ 
ne apud illos me in 
hvidiam vcces^ ffi- 
hil de helli génère 
dicam.ViHor iThef- 
Jkli0 Brudufitm eu 
Ugionibus revertif- 
tidbi mtne eeetdif- 
ti. Mmgnum henefi-^ 
4i^.tetHi£eenîm fih' 
' feor^qumnqHék nemo 
eri^t eerum^qm tune 
tes9m fiêip$ênt f qui 
mihi nen cenceret 
fétrci efortere 
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non ademîfii meque 
à te héibere *vltam % 
à te nmfit ên^ 
fta: liceat nsmc mi^ 
hi per tHâscmtm^ 
melia hec bénéficia 
t^eri Ht taetarjpré^* 
fertifH thm te hétc 
MiitHTim vidsresf 



de Cicerm. ^ . 71 
f avois faftrcoQ U Repu* dediffe mhi t qwA 
blic]uc : tes propres Lé- 
gions a voient da refpeâ 
poarmoi; j*étois aiaaé 
ce tes Soldats. D'ail« 
IcttrSt qoand je c^accor« 
dcroîs , que c'eftmV 
voir conf^tyc la ?ie,qiie 
de ne me ravoir pas 
ôice \ ferois-je encore 
cena de regarder ce bieafaîc » commè je faU 
fois auparavant. Après toutes les calomnies 
doBCca as noirci ma rcpncasiM » non-obftaaK 
les forces raifons que tu avoîs^de ménager un 
hommcy qui poHvoîc te reprocher tottc ce que 
ta encens .* Après cour le fiel que ca as répan«» 
du fur toutes les aâions de mn vie : cnveriréf 
de £ (anglans oacrages ne m^aaroienc-Us 
poinc dirpenfé de cocue reconnoi^Tance ? 

61. Tu vins donc â ^ i • Venifii Brun^ 
Blindes jouir des eoi« dufium in fitm q$A- 
brafTemens de ca chère 
Comediéne.Dis* je vrait 
répons y défen-coi fi tu 
peus t Ah 1 qu'il cA ra* 
de» Abcoioei de ne pM* 
voir nier , ce qu'il e(l 
fi I^>nceaz d*avoiîer»Ttt 
la menois parcouc » fans 
te ibucicr de ce qae di* 
roienc , ni les Villes par 
où eu paffoii I ni ton 
armée looie cpmpofée 
de Véterans^Et où eft le 
Soldat qui ne Tait vue 

à Srindcs 1 qui n*ai( f; ù 



dem s M cemple^ 
xum tHÂ ndmuUm 
§luid ifi^num men'^ 
tiorfquàm mfirum 
êfi idnegare ni fof^ 
fe , q$iûd fit turpijji^ 
mmn eet^^teriiSi tê 
municipîùru non pu* 
tUbat ; ne veferoM 
quidem exereitus î 
quis enim miles fuît^ 
qtti Smtdtêfii il/mm 
non viderlt^quistqni 
nefeierii veniffe eâ 
fibitgt di^rmwd 
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71 La fecûnde Philipplqut. 

gratuUtum ? qnîs > combien elle a voit faîc 
qui non indêlmerii / île chcmio pear tcou 
téêfn /iri fi ^ quim û\k devant de roi , te fé- 
hominem fieutms ef-, liciccr delà viâoire de 
fit » cognofietê f PhïrTaie \ & qui o*aît 
eu en même cems > autâric dé douleur que de 
honte » de connoitte fi tard les ttiocurs 4a 
Chef qu^il àvoit fuivi i £t fous k^ucl il avoic 



«2. nnlU rurfiî 
fercufitio eadem co^ 
tfnitê mimasin oppî^ 
Un tnilîtum crude^ 
lis , ^ mifira dê-' 
iûBiii: in urbe au» 
ri , argentin ma^ 
ÉinHié^M wni figdm 
direfiio Jccejpt, ut 
Csfire ipMrêf'fkm 
itté efetAlexandrid 
bénéficia amicorum 
fnàgifief^e^tU tm^ 
fiîtUéretur.Tu exif* 
tintihHt fi [m jure 
eu HifpiA vivere f 
M^' e^uos Vé&igéflis 
S^giûfniïko tfkdeti 
^§lHid ego ifiius de*»' 
ti^etm^ qéêtd tapinns^ 
quid hdreditÂie^fùJ'' 
fij/iàhes datàsy qnii 



€%• Antoine fie ane 
féconde fois le tour de 
lltalie» toûjoars eo cô« 

pagnie de faComedieil» 
oe# Il j mit fes Soldats 
en quartier d'hiver » qui 
exerceicat partout rcille 
eruautés i ti dés qu'il 
fut arrivé à Rome , il y 
fit une étrange diflipa- 
ciôn d*or > d'argent , & 
furtout.de Tin. Enfin 
p2t le crédit dés amis 
de Cefati pendant qu'il 
étehâ Alexandrie ffc à 
fon infceu » Antoine fut 
élevé à la Charge de 
Gefletal de la Cavalerie, 
Ce fut alors qu'il crut 
pouvoir vivirie impane* 
ment» & tout publique* 
sBcatavcc Hippia i * 



\ % Comme il rî'efl pàs fort certain fi c*éroic 
un garçon où «àe fiilê » je rtfk fuis dcîmmioé 
à dôniitr plutôt l'idée d'une fille j cti écrivant 
Hfppim^ëciMBfZsHifpiâSé 

pour 

r ' . 
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pour lui faire plaifîr , il ereptfu proférant t 
doooa nlabocd au Co* fogAêU eg$fia6 : qm 
incdien SergiuStles plus fe uerteret ^ non ha* 
bcàtàx chevaux de Tri* iebaf : nondhm ei 
bue 9 qui ne devoieot tantii à £« Ruirh » 
fcrvir qu'à de légitimes non à L^THrJelio hs^ 
recompeofcs» Ce fetoU redUoi veneraftnun^ 
ici le lieu de parltfr de dum in Cn Pompeij 
&$ OfdonnaQçes» de fes locum^ muUorumqM 
exaâioBS » des (Uccef* oUorum^qui ateranf^ 
fions qu'il a ravies , & repe^àtinua h^res fuc* 
dont il a fait d^ujaftes cefferâfi ^at eivi^. 
libéral itez. Mais que vendum Utronii ri'- . 
faire l ae fçacbaot plus tu^ ut tanpumhubim 
quel parti pcendcc , il y ret, <jtumtim rapett 
ccoit torcé par fon iadi-, potuîffet. 

fence« 11 n'éroic pas cacore ciche des graadt 
îeos de Rubrius , ni de ceux de Turfclius : il 
&*écoic pas encore héritier de Pompée » ai de 
tjint d^aucres , dont il a drpuis recueilli , on 
plutôt doBC il a ravi ta fuccef&on ^ de leur vi« 
vant même i peadaac leur abfeQce» £» qb mot 
c*étoir un voleur public » réduit i Tiirre de co 
qu'il pouvoit piller* 

Vous voyez^Mef^ 6%. Sed hâc ; qtuk 
fieursi que je pa^Teforc robuftiorUimpr^it^^ 
légèrement far rous ces tis fmu , ommt^fnmt 
grands crimes : -Mais il hqH^mtér potiks dç 
fauc vous dire un moc imqmjftmo gênereU^ % 
de fon- intempérance , vitatis.Tu ifiis faw^ \ 

aui lui a fait faire des a- cibus^ ifiis Uterihêu^ 
lions çertaiaemeatbicn- ifié$ gUtudiMmU 
brutales. Le croircx- tiué corporis firmitêh- 
TOUS, Mc(fiearsi qu* An* ie , témmm wni im 
toîne , que vous voyez Hippii. nuptiis fx^ 
dune & foaecoafticu- hsHferâs^iêttikin^ 
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f 4 Jt^ féconde ThUtpptque 
fejfe effet in pofuli tion , a?cC CCttC gra&Se 

J»ottciie % w% épaules 
qaanécs , cette mine ^ 
cet air , «ectc caille de 
Gl^diatcM , le crotreï» 
vaus»qa'il D*ait pu por* 
tier tout le vio qu'il prit 
aux Noces d'Hippia ? 
Vue Dttic cDcierc ne fuf* 
fit pas » pour en di(fipec 
les fumées^ il vomir le 
lendeiDain » enpt^(en« 
ce de tout le Peuple^ 
Quel fpcâaclc / )*ay 
moi-micne honte d'en 
paclcc : Et tous i m e(^ 
fleurs , ce récit ae tous 
f^ii^il point feuicver le 
cceur / Si cét accident 
lui fut arrivé â Table ^ 
dans ces longs repas 
dont il fait déiicctt 
pourroit-OD s'cmpéchec 
de ;*en blâmer ? £t^el le infamie 1 oo a vcA 
ein pleine aifcmbl^c du Peuple Romain , peo- 
daHcc|u'on déiibecoic des plus importantes af* 
faiies de rEtae , ou' a vcu un General de la 
Cavaleri^^i qut la moindre indécence eut ét^ 
crime i «u l^a veut rendre le pam t la viaii* 
de , & le vin qa*i( avoic pris avec excès » en 
moplir tour ion fem , foa 1 ribunal» ^ Il 



mere pofl ridiez Orem 
non modo vifufœdâf 
fed etiam sêêdhu i 
Si inter cœnéMn , in 

tms ImmemUms iUis 

focults ) hoc tibi MC 
sidiffet^ ^fiis non tur^ 
pë dfêteref f in ecepù 
w/à fQpali Roirsni 
tftgotium patflieam 
jerens tp^gijter equi 
t$m^ ruStene {ur* 
pe effet , is 'vomtns 
frt^ftis e feulerais 
m redoientitusy gre* 
mthm futm , ^ z^- 
teem Tril^anal imple^ 
vit. Sed hoc (pfe /i- 
teturefft in fuis for^ 
dibus : vtnÎMms ad 
fplendid^. 



^- Je croi qu*oû me fçauca boù gré de uTa» 
wir pris ici que le fens , iàn« m'âttaicher/Mz 

paioles^Sc de c*avoir pas rendu en François ces 

terme» i emmuré % frufiis efmkntis > wmm0 rs-»* 
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dê CicmiÊê' 7]^ 
aTolîe fuNmême c^qc ce lonc^lâ des ordures: 
voyons* ce qa ii s'ioiagiae àvoit faU de piii$ 
glorieux n (a vie. 

64. Ccfar étant de ^4. CAfar Ale^ 

retoac d'Aiexandrie à xandrlam fi rtu^ 

Rome i heureux à fon pU fœiix , 

avis^» mais fcion moii nuiîem vidçbmtwr z 

le plus tnalheareox de imh mtem finten^ 

tous les hommes \ puif- ^i* ,7? ^^#/^ Biùfubl. 

qtt*tl eft împoâiblc qu'- jlS> , falUc 

un Citoyen , né pour ejfenon poeeft h^fts 

ie niâihear defa Pauie, pofit^^ptù 4àde )ovU 

poiflie tamais écre heu* è^atorîs , bonéi { mî* 

xcux^ Gefac^dis^jeiécaot firumms y confiêm^- 

ce tout, f fit' yendce ptisenim l4$erymîs^^ 

publiqacmcnc les biens t^men tnfixHs'anim9 

de Pompée , prés du' ké^ret dùlçr ) bowh 

Temple de Jupiter. Me- in janm , Cn. Pom- 

Jas J cjuoique je me fois peij Magui , voci 

ppuiré de larmes fur UQ MerbifimA fubjeO» 

Aijct fi lanfientablej. j'en pr^conis. Vnfik in itbt' 

ay poiuuQC encore le re firvitatis okUim- « 

èœnr pénétré de la plus cîvitas iniemuît feti» 

vive douleur. Les biens vimtibufyue^ axtimst 

do grao4. Pompée fd- jfemitks tamn-p^ta^. 

rent donc mis à Tea- U I^omMi libër fniu 

«herei. tous fes imeal:)let ExpeOMmibm âffwh 

Ibreot criés par la bou- bus , quifmm effH 

obe d'un infaipe Set- Mm if^iiés ^ t^m dê^ 

gcflt. Ge fut la feule «e* mens yjscm d!is y ho^ 

cafioD , où Rome ou- mmibur^ue hofth 

bliaucfcafers^of^.ptca- illml fcebtê^ 

dolentihus.Si i*a vois pu Jrâe palTer dit mot momh 
jç râurois auflîfupriméj mais raûioQ ne pou- 
toit s'cxjiimcc autrcmeor. 

G » * * . ^ 
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ê$d§r9 : invenius 
€jt nemOi prAter Aw^ 

shm tôt fjfent thcm 

sliéê emniiê iUiderem% 

Vnus inventus efi , 

omnium fugîQet , {y 



f€ Lm fumie Thilipplque 

jeHïonîs Mdttet ac' drc la liberté de gémir, 

quoique le peuple Ro* 
matD I tremblant fous 
une dominacioo ciran- 
slqne , eut accoutumé 
depuis long- temps, tous 
Tes feocimeos à la fervi- 
tude 'y fes fo&pirs furent 
pouctaQC libres s & 
oe put réfufec quelque 
^ ^ fan^lotSjaux dépouilles 

'àc ce ^rand^homflie% Mais qui le croira, qu'à 
la vciic de couc le Peuple Romain i naorne , 
conftecaé , auendauc s'il fe crouveroic quel- 
que un allez imenré , affcz impie , aflez en- 
Aetni des Dieux & des hommes , pouc cnche- 
sir les biens de Pompée i Qui le croica rqu*- 
Antoine (cul aie cù cet^e audace î quoiqu'on 
iric , autour de cét Encan ^ tant de gens ca- 
pables de roue ofer ^ & de tout eocreprendrci 
Àatoii^c fcul cuciabardieile de faire ce que les 
plus audacieux , ce que les plus téméraires 
craignoient & fuyoienCt 

éf. Tmauiigitw tf5.Quelécragea?ea« 

glement. Marc- Antoi- 
ne , de n*avoir pu com- 
prendrr,qu*étan( ce qite 
tu es , tu oe pouvois te 
i€dte adf odicataire den 
confircations publiques^ 
& cBcore moins des 
biens de Pompée Tant 
te rendre , en même^ 
temps 9 exécrable à tour 
le Peuple Romain» fans 

âttucsiiK toi U ^«iac 



te Jlupor Qpprejfit.vel 
§êt verihs dicAm tm^^ 
tHsjurop , ut prh 
9niêm I tkm fiSlor fis. 
ifio lo€0 mtus dem^ 
de cum Pompeilfec* 

tort nméÊ^ êxficrém* 

dum populo Romano^ 
Han detêfinbilem^no» 
mMos tibi doos i om- 
nos homtnes , O ^J^o 

immitff » fntHroi 
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dè Cietrmt jy 
dé t6os les hommes . & fdasi At^uim in» 
la coicic de tous les foltmer fiiaim kèl- 
fiieax. Mais avec quel /«» inv*fu in ejas 
le avidité, cemonlhc niri fortututs , ea^ 
infatiabie I ne fe jcita. jusvittuteterribilîor 
t'il point fur les triftcs .erat fopulus Roma» 
dcbns de la fottané de nusextiris £entîbuti 
ce Héros dont la jufti- juftîti^i ch/êrior i In 
ce & la douceur av^o- ejus îgitur eopUs 
, léot ioipité aux Nations ckfn fe fùbîto w^ur-- 
«langcrcs , au-aoc, d'à- gitavijfet , ejsJitltO' 
Oioui pout le Peuple bat^^Adio , perjhns 
Romaifi ,qucravâkùt dt mlmo, modo tgent^ 
«efcs armes icm avoient reptnti d^e$» 
aôoDé de terreur ii de crainte , Antoine fe vo- 
yant , par un fubU changement de Scène j /b - 
J»740t, dis- je , coimme Irii Roi dé TWâtrè , . 
de gueux qu'il étftit devenu riche co ua me- 
ttent } il s'abaadonas brdtalfcmctif ï anztraai^* 
ftorts d'ttiieloyc égaitment injufte & ridicule, . 
comme pour infulicr tout à la- fois , & à la ' 

mémoire de Pdmpérf , > * à -la cdôftctiatibh*^ 
publique. .- ■ 

Mais qu'un cet- <éî. Sed ui fjt^ 
iai9Poët«''a bien rai- /^ud Poétum nefcio > 
Itfit de dire j ^ h bien ■ quem j Malè farta > < 
VMb' ttt^ms tfi. ■ bietuif^ mSlé dilabutitnr./;». - 
difif>t: AàiTi cft.il iur- credibiU , /te Jîmilg '- 
*i)ienant^} c'çft- quélijut; péhei^i èfi, qiihndàf'^ 
ckd(è d'iDcrôyablc, qu'w'- tAodo illam tmit mut- 
Antoine air pu coofumer • ^4 , q^^^ pauéîs nA» • 
t;i(tt d6 riehelîr s , je= ne- Uico menj^bus , feU' 
diUi pas en li peu dé ■ diebus eff»derit. Md- ' 
woisi mais ea tt pçi^« jUms tti^ ntmeriti^ 
oc jours. Il ^ txoûvA ' fuît permagmtm 
ii|^fti)!é^^p^oclljsii(û^> mi pntâtà i^^iim ' 
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ft léê fiiênie PhUtpptquâ- 

fr itiùfk wfii$ %miU* de «ÎDi. pottC det fôof^ 

tit fuppeL^ mes imrccnfcs, du plus^ 

Ztf^i^. ^ dr nmgntfUé^ fia argenct'beattcoup dcr 

v^ultis loch^ mo ilt0 meubles, & des plus» 

^Hiditn. Ihxurioji magniiîqacs}- (jiioiqa'eft» 

minis^ ^ ftii téÊmM ne uicca toatcclat qo*-^ 

gJbwid^Htis. une hoDaêie abondau^ 

ct%k cico tcifcotk le luxe ^ ni U vof»^ 

Horum p4$ir 67. Cependant louft 
Hebus mhU eMt difparut >.coiit $*évatio^ 

charj/bdis tam iiicca un momcDt.Quel 

V^M, f. ChMybdin Qoafce dévoraor l queli 

iico^^ quA fi fuit y Abîme / il rcrablc <ju*i 

^it êwmêk mmm i peine y POceaa mémcr 

OceÀnus > médius fi?^ aie pu. cf^g\wm& ftom^ 

dfHj ^ vîdetiêxt pcen)ei9Cv(aa& de çboû:$» 

tôt rei I t0nk dijftpotf^ dîfperféea^ ea tant d'ea-*^ 

MX > tam d!Jianfshh dieits di&icns,&fîélQi« 

lûfhpofita,s, ^tém€ir gnéts ie$. unes des an- 

1^ éAforbm potuiffe^ ucs > Mais fàut^U. s^eot 

tlihil erap, êoM/nm^ ^onoct^MclScurs/ Aa^ 

^bfigniUtim^mr tome , a« cim JCegitse* 

hJL firiptnmK ^po- de iie,o :, ii lailja lout i 

iheaé^ iûté, neqnifir^ LabandoB». tçt. GéJicis, 

mU hominlbus nmr de yin ctoitnt eju.ferts 

dooMb^tuf^ Alss.mia^ toute la. ie duti^euplc u 

wir^itbmp ^ ali^h tout Jiu çxpa£é au pillar^ 

jmim4^r< damm. <rAt^ iagc. UuuiSt i^aixcuti li^ 

éid€ài0rjtt$s. fjffifiéLt. Hne Comedîcaae^ » Uictf^ 

f UiM^ ebriêrum.: tûr loic U.main fut ce qui* 

Us.dmfmif^ifur ttt:^ lulplairoit. La maiftiai 
«eïdlj(pr|y ae defefap^iâbit point 

j^S^mhmtHr, etimf^ de Joue ois & d'jF. v^o^iu 

mm fem^ Oai btuvciac ie 
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chylUtis^ Cn. Pom'^ 
peii ferlfirowéUh ^ 
fipfvarum i$i €0lU$% 
leâûi. fimtas. vldem^, 
^luamùbpem définit^ 
mirarî héc tam ce» 
Urittr ejfe cmfiên^ 
pta.Uon mêdo mït$s 

vis mmplum ^ ut $1^ 
lui fuit yfed nrhe^p, 

rare poiuiffet. 



de Cicennm jj^ 
ftr coiice la nuic. Aocol-' na MeMmé t cem^ 

ne qui n'a pas toujours 
été heureux peidoic 
aa feu totu i*br 8c xoai 
l*àrgcQC».Dc miTcubies. 
galecas ^ les chambres» 
des Efclavcs d'Ancoincy 
icoknt tendues des plus 
lichcs Tapiffiertes. de 
Poa^péc> ils couchoicûC 
dans (es liis leiplas na- 
goifîquesNe (oyez donc 
pios ta(pci5)Mcflieors^ i 
que caBt de lickeâes 
ayeot été coniumécs en 
£ peu* de temps : Que fi épouvântafle dîffipar^ 
tion auiqU abroibé y non feuiemenc le patrie 
miiiiie d*iin patticaiicr mais lei ViUes mé^ 
0)es >. & les Royaumes.tous entiers. 

é S Mail que dicoas^ 4 8. Aè ejufdetm 
lotts des Jardias det. ét^s eiimn , hot^ 
M ai foas de. Pompée y, 
Quoi», tu. as eu. le éroati 
Antoine de mettre \t 
pied dans.cctie Maifon} 
Quelle audace l. Tu as 
ofé momrcr ton odicuTc 
figure aux Dieux. dome^*^ 
ftit^ucs de ce Saint Liea^ 
ITii-asonS liteft te cé^ 

îoiiir dins^une Maifon 

que perfooac ae pouVi)it ^ pieepe peterat r^emê* 
tcgardft Cins gémir,.dc- fine lactymîs prdte^ 
▼ani laquelle on ne pal-* rire ^^hac te in demài 
Q>iti poinb fan$ rer(êt umitu dmerfiiti mm 



mmem.l tu^ingrtde^ 

Ulam. domum tMfnss 
ês i iH^illud funaij^ 
fimum Ume^^ mtn^reî: 

au penstibus imper* 
tmijl^mum. ofienie^ 
M f: quêm* dêfmmt 

aïiquf^ndiu nemo Mp^ 
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nyisnihilfrpUs.^ ^s^. xtutvit as tu po dcMeurer • 

Witp mhil tibîfptejt fi long- temps dans une 
ejle jicundum.' Afk MaiioUj ou quelque en* 
tHÀUa vefi.ibtéU durci que tu fois ^ tu ne 
fi:féi^ fpoLU^- ckm ^d- i j^urois licn voir , < qui • 
fpexifii • dùmutn tud^ ne te faiTts de la peine 
ti wtrohe puras.^Jie" rien gui ne te reproche- 
ri nm pêtejP. §uam^ tes crimes* En CBcranjt-^ 
V$s enim fine mentâi dans ce Apnaaemcns 
Jincfenfu fis » ut esi • enrichis des dépouiUcs^^ * 
Jamen'fjjr tt ^ tusy^ de nos ennemis v ce' 
tms mfth Nic -vero prooiCûant dans ces Ga- 
ts unqHW»eijH0vi< leries i ornées de caot v 
£iUnum , neqne în ^ de Trophées , pcus tu» 
fômnis - credo . mentê bien t*imagiaec ctic^ 
Â^i/i confifietâ. Ue*- chcz toîîNon > qoclquc - 
^^i/^ > quAjnvis brutal, quelque itupide^\ 
fil^ I Ht es. violentusi ^uc tu fois , il nVft pas » 
ér.furem , cutn tibi po/Eble que tu a'appcr-- 
cbie£t4ifit jptcies fin^ if Oi ves iadiifcrencc qu'il * 
£l4Uris ^ viriperrer- y a , entre ta Ma fbnJ, . 
ritum te fom7io exci^ cotre ta Famille ^ .& la ^ 
f^^t fiirerêttiinhfd^ Miifon , Sr la Famille - 
p} "vigiUntemi' de Pompée, Tout vio- - 

Icac , cottc intrépide que ta- afFeâes de QOtis>$ 
pfroîtte , il me iemblc te voir pâlir d'effroi i l 
tout momeut^ torf^ttc ton imagination trou-** ~ 
Wée , prefenreâ tes yeux i'ombre du grand ^ 
Fbmpce » qui te menace , & ic pourluit en- 
tous^lieui ^ qui. té tend 'pc6dant le jour cora-- 
me forcené j & te caufe la nuit , des fâflpris^ * 
«àortcis , ft. de terribles Airfauts. . 

^9'^ Me*' quîdem Ah / quelque iri-»^" 

^^f^reri pwMumip^ rcttbblM que (dicnt k»^ 
é^efkê: teHoru; Murailles & les L«h«^* 
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qu^lIs foDr à plaindre / damus tlU vlderéir y 
ils o'av-oicoc jarbais rien niji pudic$nn » nifi 
Tcû cjuc d*honnctc,rîcn m optimo fmre ^ 
<]âe de conforiDc aux fsnSiJjtma difcipli-^ 
bonnes mcrorf , rien qui m i fmt enim ilh 
lit fuc dans la dcrnicic vlr yP. C.fieut fci^ 
fegu ariié. Vous le fija- tis^ ckm fêrii cUrus^ 
vcZjM.lIîcars, le grand tumd$mi éidmiran* 
Pompée n*clloit pas dus: ne^ue reins ex^ 
nM^tos admirable dans^ f^rh magh Uudunp^ 
fon doiiulUque > que dtés^ ^nàm injiitur- 
dans la vie extcikarei fis iomefiicisi buffês 
toujours illufttc I cou- in fedibus pro cttbi* 
jouis incoavparabie.foit fifdfula % fr^ 

qu'il rég!ât au dedans trîcliniispopînA [unu 
i'imericur de fa MaifoOi htfiy^m ne^^t : no^ 
ou qa*ii travail âc au Ihe quiLtere^ Fru^i 
dehors i pour la gloire frUtis efi > mimam 
de r£mpire Rjmain»Ëc iUi$m fMm fuas r$$ 
cepcadaac aujourd'hui, fibî ki^hfn jujftt z 
de cercc M^iioa ii re- ex dmdeclmtalfHlU 
gléc 9 Antoine en a fait €Mpim addUh^exê^ 
un lieu public de prof- ^£h.§lHdmporrofpec^ 
citation & de crapule : tMus iivh f quàm 
chaque Chambre eft un probatus ; (Hjm ex^ 
Cabatetf chaque Appac- omm vkii mhilej^ 
lement un SctraiU xouc boneftîusyquàm quod 
y a été prophané pat sum mima fich , di^ 
quelque gère de débaa<p vortium f 
cbe. Il le niera peur-êcre ; ne vous en étonner 
pas I Meilieurs i e'eft qu* Antoine à ckangé 
de vie ; il eft devenu homme de bien j il a 
lepudié fa Concubine. Le bon Citoyen/ l'hon«^ 
liéte homme » dont la plus belle aâion eft * 
d'à voit fait divticç afcc une Comédicfir-^ 
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ta * iM fecMde Hilippique 

ho iijurfan Ef Con^ point rcœaïqué i Mei^ 
fui » o dmQniui t fitars » cette £siçon <tc 

hcc efi dlcere , ^ parler , qui ui cil fi fa- 
Cênful^^ imfudUif œilicce s j« fui» Confal^. 
fimus : Cênful ^ & jc fois Antoincvcom- 
homo n^^uJJftmHs . me (ifon nom pouvoit 
§lusd enim efi aiiud rehauflcr , en quelque 
A^èrç7uu^ i nsim fir manicre ^ la dignité de 
dignités. fignîficMre^ Coii!ui : & qu'aucoa* 
tuf^ m nemine : di^ crairc ce ne fut pas dire» 
xi^t aliquando t^re^ jc Tais Cooful» â( je fuis 
d$ > mvm mus : le plus impudique > le 
Confhl^^ AntonÎHs^ p*us méchant de touS> 
VMu^nam dixif. Dh - les horoiiie5:Car <)a*cft« 
*/j(/<fr €tUm cMlegs ce qu'Ancoînccft autre 
mens y péUrum tuuit: chofe} Quç fi le Dom 
niji tu foius es An- d'Autoinc eût pu faire 
Umus. Sed omùto M quoque honneur aa- 
ffecMta , quj^ wn Confulat > Ton Ayenl». 
j^nt Mrum p^tinm ou fon Ortclc i»on Col^ 
ff^pria , fuéuÈ tu< leguc>aatoiea t- Us «œan^ 
Rfmpfik. vexavt^ qué de le prendre } ce?» 
^ i.éidjpfiu tmmi, pcodeotiis nei'oot ja? 
ftartes redeof idefi ^ mats prit ) oi TêD 9 m: 
sd civiU . bellum : râuttc. Çcû.qu« pet*. 
fModnsf$m 9.c99tflm^ fimcie ft*eDvie Je nom: 
Utm y/ufcepfum op$^ d*Antoincvpcr(bnnc que; 
mm^eft^. lui ne s'étoit encore avi-- 

fé de s eo parer ; Et c^cft qu'en effet il n'y 
^ttc luiiifains loripônde ^^^^ vcritâblcmcojt: 
Antoine de tôute manière» je cxoi » Meliieutf»* 
^me c*eft,aflcz..m*arrcA€r à.dcs.viccs qui ocrç^ 

* Marc- Antoine YO^^icu^* Cajfu Aufonîus. 

ayoit éiéwCoiiralaycCvCicaoa*. 
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iê Cîceron. îj 

•gardent pas proprcmcDC les maux qu'A ncoiac 

a fjics à la R<rpubliqu: ; Je revicasdow à la 
'Gueric Civile . qui a é(é eotreprifc â Ton \ùù\r 
gacion f fbmeaiée par les «oofeils # 6c roûcç«* 
oiic pat Tes foins 

71. Mais il'oà vient ^ 71. Ciiir ei belU 

<qu*aprés avoir fervi de fropter timîdi^ ^ 

«préccxce â ceue guerre^ tatem tuam » /ni» 

après lai avoic » pour prapter libidines dê» 

ainfi dire, donné naif- fuifiii gufiaras cl'- 

faoctiD'ott vienCyMarc* - ^Hem fanguinët vél 

Antoine 9 qne ta mol- pv^iùs exforbiêeras z 

IciTe & tes débaackes fueras m acte Fhar^ 

* i*empefe<hereDt -de tt /ktica antefignanuu 

trouver, aux occaliaas L. Domitium > 1»^ 

fieriileares. D*où vient, biUffimum y 

qu'après t'êirc loûlc du rljjimum "viruip ^ ûe^ 

fang de nos Citoyens i cideras : multûs% fui 

aptes avo»t été Enïeigne de prdlh ef ^gérant % 

4'ane Cobpaznie , à la qu^rim C^far , u$ 

|oucnée de Phariale ; « nmmlhs fmnjfe fmh- 

après avoit lue Dotni- ^vû^ffet^ criàdelij/ifni 

tios » eét iUiifttc Ro- perfecmms trucidé^ 

inaia ? Après ea avoir rss. §lHÎbus rebuc 

crueileooèt afTailiné plu* umis, talibns g^ 

ficurs , que Ceiàr même fils quld fuit caufs, 

avoir épargaés dans leur cur in Afrlcam Cé^ 

filite s d*oit Vicot , qa** fiarem mn fequerere^ 

après t'étrc fignalé par cùm préfertlm belli 

de û beaux exploica» xa pars tants nfiaret i 

abandonnas Ccftr « an Itaque quem locum 

lieu de le fuivrca Vt^ êfudiffum Cs/arem 

* Marc-Aaieine avait commandé Taîle 
gauches mais eiecron le dîffimula à dcf cin^ft 

, Taf f cllo far mépris JlMtfignMHs%^ 
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fêdltum otiinuifii 
fuo numéro fuifii % 
cttjus tu Itnperaforh 
§ljujlûr fuer^St Die* 
téitorisfMgiJier equi^ 
tum , teili pr inceps » 
crudeLitAtis SÊàfhoTp 
prAÂé fichs f tejléiF^ 
menti yUt ipfe dîce^ 
ist • fitim appellMtui 
êsdefecunUt quam 
fro domù » pro hortisf 
pro feSHme^debehës. 



84 La fécondé PUUppique 

pofi âjus €X AfticA pedicion d'Afrique , OÂ 

il reftoir â faire ce qQ*il 
y droit de plus impoc- 
faot,&ce qai detoic 
dccidec.Mais en rccom* 
peofede coucce cjneta 
avois fair pour Cefar 1 
comment ce craica-il à 
(bn reroiir^ On €*^avoic 
vcû fous lui t raoïôc 
QaelkeuTtlorfqii'il com* 
mandoic l'armées taotôc 
General de la Gavaleric 
pendant fa Diâratttre : 
Tn avois été on la caufe ou , le prétexte de la 
guerre qi|*il avoic entrcprtfc % rAutkeiic ^ 
toutes les cruautés qu'il avoic ezcrcces^'» le 
fidcUc Compagnon de Tes brigandages ».tute 
Tantois même , qu'il t*avoit nommé fbn cher 
fils dans fon Teilamenc : & cependant il ne 
laifla pas de ce poorfuivrê fans pitié , pour les 
Ibmmes que tu devois, comme Adjudicataire 
des biens i de la Mat fon » ftdes Jardios de 
Pompée. 

7t. Ta défenfc fut 
d*abord plekie d*empor« 
f^enieat : Mais afiu que. 
je ne paroifle pas ca 
tout ton ennemi s je 
^tjkX bien arouer que 
tu n'avois pas tout-i* 
fait tof ta Cefar « diiois» 
tu , me demande de rar« 
gcmsA art*il plus de 
jdroit. de ^m*en 4emaa« 
da^ que moi à lui \ a- 



TX. Primo refpor 
iifti pUni ferocitof : 
^ ne ofkniA videar 
sontr^ te iprcpema^ 
dumdqua ^ jufta 
dicelfMS' jt mo f Ct 
Cdfar y pecuniam f 
fui potiks^^H^m ego 
^eAiUof an ilU fim 
me vicit î st ne po* 
tmt qmdom. Ego éul 
illU belli civilis cOU" 
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^ . de Cîterm. ' • ^5 

t'il vaiacu t auroic*!! pâ fam atmlf : ego 

vaincre lan^ moi , cjui 
lui ai foucûi uoe occa^ 
Son I un prétexte boii 
ou mauvais de faire ia 
guerre? moi qui ai pro- 
f ofé , & fait pafkr de 
très pernicieufes Léîx i 
•qur ai pris les armes cô; 
tre les Goafuls & les 
'<5cncrau£ Ju PcnpleRoi 
roain , contre k Scnac, 
contre la République ^ 
contre l-s Dieux Tiue- 
laices de Rt>me , concrt' .^.•^-^^.wr^^-r»., * 
Icufjj'Fôfyétif \t\xii Aurêls TEi^ indt, con- 
tre ma l^a rici Gcfir a-t'il rieiifaic faas aiai ? 
aj^ur^uoi-'itMa-r^il 'vaincu'p î Si 

Docrc came eft commun , pourquoi ne pas 
parrcger le butin? ^ h • ' ♦ ' ^? 

• 7Î Tu difoîs vrai , 
Aruoiflc, tu av^oîs rai« 
foo: imaU par mallieu^ 
fu n'érois pas Iç ploi 



perniciojks ro^a^ 
yî : 0go armA 'càn^ 
trj^ Connûtes , tmt^'* 

tum populumqM R,o^^ 
manum' cènh^a deos 

pxtrios y ardftjuey 
fàW f tûHtta pMrîd 

ïuil mm pi foti 

Vich f qHiifHm /»- 

cur non fit eorum 



fort.Ûc farté i|uè fartî 
feToucier de tes plain- 
tes , ni de te? crii , Ce- 
far - envoya à tes cau- 
tions , il r'çnvojraà toi'* 
Mente des Sergent > qui 
fa iîfcnt tout ce qui te 
tcOoicdctes volettes ; 
A ebmmetu ne pouvais 
payer , ta donnas un 
^tac de te$ biens , pour 
l«$ ojcctrc en rente; lit 



' 7V hs ppJluU^ 
kat : fed.'^ùrd ai 
rem f Plus llle 
têrài, Itaqhe , e:ç^ 
cuffis' Uêis vocîbus ^ 

ér 4 te y A.ifYâ,^ 

d^s tu $s milices ml^ 

fit : tùrn repfnte à 

iî préclari itU m« 
bnlê pro'ata . qui 
riftis homiiium de t0* 
êrat f tan^am effe 

rUt tam m$U^as pdf- 

fréter pmèm Mife^ 
H 



•cere^ AuÉlUnis W 
tus : vefits Jfompei 

non mnltê $ Mquê 
mMuhfs j éjHfaem 
muJX ardente A vs^ 

ex illts reliquhi^od 
videra po{[emHs* 



it4 X4 féconde Fhilippîqtéû 

nï t nîhil trt^t , quoi furent cou<i portés (tir la 

placci & qud fujet.dc 
rifée n£ fuf<»cc fpiac aa 
Peuple ) de 4rajr^u£i ^ 
loag eut; fauciii ;par ua 
homme 9 c)ivî n'avoif 
f oiic çottC pa{f imoine « 
.<]u*iine parcit de la pe» 
dce Mcc^irie de Miféac} 
Mais qiidk doalcof 4ç 
voir» aa oombic de ces 
ttieof « quelque miftra- 
bics reftcs des dép«ui!- 

^ ^ les de Eerppéc ] fc$ pré- 

tieax Habjcs rpuillén fa VaUT^IIe d'argeof 
tqatc bcircç i fes l^fclaves Apica 4e craiTe 
4>cdui;eL' Ce$j:clba îfifatiooéa^ n^4€oicat«il« 
^pnc échapés à ces profuiions & à ces débau* 
chcs / Ne lea avais* coarervë$»qiic fom «s» 
^rer â nos yeux un (i tiiilc rpcétaclc. 

74« H/inr . 74« Oa ctçit préc I 

iuéStifi^em haredes ^ ?cadie, lorfque lea Àé- 

xicieca de Luciua Ku- 
bxias ^ Ctt avaif 
ufurpéla (ucceflion , s'y 
oppoierenr» &abttaccac 
de Cefar, une Ordoa* 
aagce qoi eaipcdiia Ja 
Teat^. Ce fat pour toi 
coaiqn^are 4*a4f 
tant plos fMhaiiici.mi 
. «inbaaas d'aiucaDt plus 
' giand : qi|*€a ce tempsv 
là mêOït I on furpric 
d^P^ 1^ Palais de Celai;» 

iM) Â^o. iaify. 4*V4 



Z. Ruhrij decretù 

CéLfdrîs pr$bfbu(r&f» 
HAftihat nebnlo quh 
fevortef$t % nonhéh^ 
bebat. ^ippe in his 
ipfit temporibus demi 
Cdfarts percnjor ab 
ijlo mîjfus^ d/f^rohofl^ 

fus diiPÊbâÊifêr efi i4 
fica. De qiio Céifmf 
m SonMfUf apêrti in 
tê invehens , quefius 
sfi. Proficifcitar 
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deGlcerofïï. #7 
fcH^zii, caché fous fa panais tibi ad fiht- 
Rubbc ; & i*oi^ dWoïi dtêm^propter impl4 

fiêam froro^-aris die^- 
h us . Ne tum quUi 
fefueris^ Tsm bâmês- 
gl^intor rndi esm 
cito accâpîfti ï Hime 
igitur è[HÎ fqu4m qui 
în fuîs pàrtîbm , id 
eft'yin fuis fortums^ 
tlifn tîmidus fuerît , 
pertimefcat f prùfec'^ 
tus eft funiem ali'- 
qtiando in Hlfpan:â: 
fidtuta. Ht air v p^r- 
ventre non potuit^ 



M^t publiqa^menc, que^ 
è*&oit roi qui Tavois 
dpofl^ pour riicr Cc^ai, 
s*eiiplaignii lui-mê- 
me CD plein Scnat & 
s'empoTul4*ileirQs con^ 
wrc toi avec beaucoupdc 
chaleur.' Néanmoins 
avant que de partir une 
iccQndt fois pour Efpa- 
gne , touché de ta* mu 
icre, & de tes^ rpumif- 
fions il c*âccorda>pbiir 

payer, un délai de quel- 

qucs joars. Ta ne le fui vis gouttant pasî & je 
'TOOiirais bien fçavoir d'où vient qu'ccanc C\ 
bon Gladiateur , 00 te difpcnfa ficôt du (jfvf- 
ce : Tq. ne rç^iorois iioAs en iônftei< d'autre 
raifon , que ta Ufchdté 5 & qui porroic après 
Ucla i craindre honitflc fî Vi*îdc , lôrs taé^ 
liie^uMl s'agit de fcs inceiêts^ îfe d'ihcercfts 
conHdcrables.Enân ayant ptis 9* b4 ifaic rem- 
BldOt de prèndrelc chemin d*Efp^gftc, tu t cx-^ 
ctifas de n aToir pas achevé le Voyage > fur ccl 
qji'bn ae pouvait y ârriVer eàïcareié. ' 
' Ï5. Et dy-moi, côm- fi - i»W 
rtcnt fie. donc DoïabcU d^ igltur ÙoUleHÀ 
Ja pour yarriref? Fal- fervenhl Aut non 
loit-il I Antoine » ptcn- fufpîcUnda fuit ifia 
àu ce parti 5 ou après céiufa \ Antêni : sht, 
ravoir pus , n'ctois tu ck^ fafcepifâs^ dek 
pas engagé d'honneur à fendend^i ufaue ai 
lefoiuenir jurqu àla fiaî extr^mum. Ter di^ 
<3€ftr a combattu trois fùgnavit Cef^ir cum 



Digitized by Google 



8 s Lm fecondf PhUtppîrjtfê 

cïsjibns , in Thf4u foi.s contre aosCitoîenj»^ 

eji TRcffaiie , ca Attri- 
que (U: en Lipa^nc^ D.o-- 
l^beila s' clt ctoavé au s, 
trots occâtions ^ il tut 
D^.cmc bicllé £fpa* 
gne. Si CD me deman-» 
des I cjuei jugeaient jc 
fais de lui y-jc ce diraî.J 
qu*encorequc je le con« 
daranc d'avoii iuivi le 
Parti de Cefar , contfe 
la Rcpublii^ue , je ne 
puis pourtant, m'echpé* 
cher de lolicr fa bra*- 
voure & (z con0^€e«£t 
de toi qu*cn pouvons^ 
aousdûe/ Les Enfans 
de Pompée voaloient 
revou leur Pauie,€'écoic 
un ipceteiî coromiso 
tous cenx de toa parc! 
lie $y oppofer, /Mais, 
outre cela» Us eedeitiaa<» 
doicot leurs Dieux do^ 
forfiriquess ils «vouloienc 
renctcjc , d maia ?rmécj, 
d^ns* leurs béniagcs » 

dans leors biens cjUe m 
avois eovabis > c*écoic« 
là' ton ieterêc patticu« 
lier* Il éioîc doue raifoonablej sMI peut y avoir 
duelcjoe raifoo dacs dès dcârîjis fi injuttes ; il 
çtbic raifonnable qu en ccrtc occafaon, T A^ju» 
«licataire des biens de Poinpée payàc dcCsk 
Péffenûè / ft qu*il i^ft fou devoir | comme les 



fi4f*i{4 , Qmntbits af- 

belU : in Hifpmnien^ 

(cpit. Si de meo ju^ 
du io c^uAris : uolUm^ 
Sedr^fmn sonfilium 

^pyhicipio reprchen*. 

dendum , laudsnda 
CMfiantis* Tu veto 
quises^ ? C». Fom^ 
peij libêri' primum 
pa,tY\tnm repetebant. 
Efio ; fuerit pnrtium 
héLc c.lufa. commH- 
nis» Kepe^ebunt prâi* 
ferei deos pénates 
pé$trios } aras , focos» 
larem fuum familial 
rem , in quA ta in^ 
niaferas. Hoc cum 
répétèrent srtr't ij , 
%Horum ermt legi^ 
bus : et fi in rébus 
iniqtiljftmis quïdpo 
te fi effê dqui i tamî 
érf^s Apiîffimum eo\ 
itéèCn Pompes j pu^ 
gnate ieBorem 
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de Clcerm. 

14. Tout de boft, Aq^ 76. a» tu N4r« 
toÎDc f crojrois'ttt que &Mir in menfas hùf* 
Dûlabcllatai; oblige ic fltumchm ui^menSf 
combattre poar coi eo DoiébelU pro U in 
Erpa^ae % pendant que UifpmnU dimrearet î 
ta faifoii la débauche à qui wra N^rbgnë 
Narboanc} Mais voyoai reditus f famen 
comment tu rcvios de quérebar » sur ego ex 
NarboQOCt toi qui m*as^ ipfo curfu tam fubi^ 
teptochc d*6crc icvcnii to revertijfem. Ex'- 
tfop/ ptomptemeot de pof$êi nupery P« Ca 
mon voyage, Je vous c^uffim reditus fnes* 
dis » Mcfliciics » dcr* ^ Velui fi pojfem etiam * 
nierement quelle avoic Mnte KeUendas J^nu. 
été ia cau^c de mon rc prodejfe Reipubi.namp f 
tour } ^ ccfi que îe yoa» ^ qued quereiss i quer * 
lûis^ s'il étoit poflible modo redijfçm: pri^ \ 
€irc 'Utile ^ à la-^ Repu- mhm luce^ nm te^- 
blique ; même ar;^n» le nehrh: demde cum ' 
commeuctmeor de Jao- célcei$\ fgâ \ % 
viâ : ;Et pourtépondre - nuUîs nec ^ caligis ^ . 
à ^Matc; Antoine I qui ' nec lacerna. At etid - 
Bi -à demiodé ^ de quelld Mdfpieif m% ét quU * 
maoirrc jc^ revins v il • dem > ut vlderis irs^ - 
^i^aora - quo j'arrivai de c tut.- tW tu m9cum ' 
jotsr ^, uon pas de jam in smnam re^ 
nuit 9 > t'^^ habit de - deé$\ fi jclê$ i .quim ' 
Cicôyon Rdfuaia i 4tJc> we f$$deàt nequitiA^ 
Senaiem ; .& non pas > su£ > ^ujus te ipfum ^ 
comme ia% en itabic de^ . nm fudet^ Mx. ^emii*^^ 

^^-pàns' la première philtppiqoe. 

f Apres la mort Ac Çcfar > Ciceron ccaot ' 
p}i(i pou£«aller. en Grèce , 1) apprit ev ckc-^^ 
nrifi des nottvenr$> qu^ roblyge$ciit de,ityeftît^^ 
far^fcs pas i Rome,.. ^ 
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bns omnÎHtn^fl^igï ît$ 

vultnm atédlvi,cfuàm 

0^uîtHm fuiQe tibï 
wdtnre > in pro^i* 

vmm smum ^onfn^ 

GmUU y i ^HM ^ 
€im Confaléêtm 
fitr peu^é^tHK , nons^ 
TBgAbêtui^ ^ pitêre^ 

ConfhUtum foLebfkr 



tM fécond^ PhîUpptqtte 



So (lac ou . d'E/cl.ave;, 
Mais que veiii dire» Aa<- 
toinc, ccc air de colcre ^ 
ic ce» icgaids mcua«^ 
çaos^que eu me jettes 2" 
jc te pieife ^ fans doace ^ 
jfi firiice : aufii ae pré-^ 
ccns-jc j>as avoir aucua^ 
mcBagement» pottc un 
hocnone y qui o'a nulle 
honte de caA( de lâche* 
lés » & de tmc éc cct« 
mes.^ qui me £ouc boi> 
rcor. Un dlcs plus grads», 
(cloa naoi,cft c^aç c'itaa!^ 
ginaocaiLok poiledé lc«^ 
gicirtiemens la Charge: 
de CvQcral de la Caya-^ 
Jerte % m as eu la tcmecité de briguer le Con^ 
fuJac , pou; raianéc fu^vancc V.& qu*ayaot ua* 
irerfé» toutea les Gaiue& , & pour ce reudte à» 
Ivorue , co as commi!; partout railk bafTcflcs,^ 
pour dcnsafidcf où plHCoâ pour maudici cec-^ 
te dignité « q\ic nous D*avoxis ip^js ttbiCAtte: 
^ue p^r les voyes d'hpnneur. 

77*. At videte le^ \ 77. Or jugez , Mef^ 
njiîAtem^, Cum hora-. ficirrs y p^r ce trait » de- 
la legcrecé.de (cin e{pr]C#. 
Etant' arrivé envîroa 
dti^x heures avant ta, 
naît:, à demi-licuf* de- 
BLoxue i il Te jctca dans 
DU méchaui Gabarcc, ou^ 
il but en cachette , juf- 
qu'ao foir. A puit fer« 

I Âl dfji^Ue ;i il 



dii8i dechmè^jeri y adt 
Sax^ rnbra vcnJJfety 
délitait in quadé^m 

fe Oicultans , perpf^^ 
-tsvit ad vefp0fUffK 
€ifio celeritir ad ur" 
b$m mdnfi&us » do^ 
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de Cîcnon^ 9^t\ 
entre brniiquemcnr dans wlu^o. Janiforr^is. 
KocDC 9 ii heuue chez» 
hiïv oa dcoiaoïle 

c'efti il répond que c*^clt 
utk Coocnec dépeCché 
par Anioiiie ^ qui ap* 
fotie des Lettres* On le 
mène à Fut vie ^ it lui 
rend u/ic Lettre , elle 
rôarre ^ elie eft acccft^* 
drie en la liiant : car 
cette Leccre étoit écrite 
en ccrmes^ doux & paf- 
iiooés* Antoine cona* 
œençoit par des gran- 
des piotcftations d'ooc 
aaioui éceraellc pou 
iaUîe^à qui il promet- 
toit de n'avoir jamais 
â^jaciachemeat que pour 

elle ^ fie d*abandonocr 

poar (oûjoars & Came- 

diennc.Fulvic pleure en 
liiant ces dottceari: JEit 
céthomifie pleîo de pi- 
tié j touché des. laraics^ 
de Ta feiasnc y fc dé» 
couvie; il fç jette à Ton 
col.Queile incoûû.dera.- 
ntiofi î quelle tblie ! 
qu'ea peut on dire de 
^Jas modéré } Quoi i 
pour faire uae MAfcara^ 
èc « pour ce donner le plâifir de fiirprendre ta 
femme , & de la voir picurer 5 il falloir )et-- 



eam >. cujns eau fa- 

eique epiftolam tra^ 
dit* §liMm ckm 
la l^ger^t fiem(efmnt^ 
ênim arm^torie fcrîp^ 

ter arum ^ Jîbi cumS 
illa m%ma fofihM. 
nihîl futnrHm • om^ 
nem fe amwm ah'^ 
pcijfe illint^mtfue 
hanc trJinsftédiffê ) 
chm mulier fierei^ 
uheriks % hwno mifim- 
ricor^ faceren$npo^ 
tmt i eafmt apernît 
in coilnm- invafii. O 
bomifiS nequanp{qui^ 
enîm altus dîcam i 
f^^gis' prdpriï' nihili 
ptj[n>m. dîcerê, ) Sr*- 
g0^ Ut te çatamitum^^ 
née ùpinatê chmofie*- 
dijfes > prAter fp^mi 
m§dier afeieeret y id^ 
clrco Htbem terrore- 
neSuTBO », Italiam- 
n^tiltorum dieru m ; 
ntetH perturbafii i 
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f»^. Zk fifmU Hlîîppîqm 
daraat plafîrars jours toute ricalie. ^' 

yté^Et dêmifui-- 7 S. Mais outre cet- 

dem^ eMufâm smùriss te caifbn* dckâtec foa<' 

hahiUt I foris etUm retour i il en ayoU en^ 

tmfimm » L% c«e iioe aacre. U falloit c 

PJmcus prudes tu9s empêcher qa*on ne vcn- 

wndêreu- trùduâns dit les biens àc fei cau-*^* 

Mfem^ in cmcionem Ctaos t fui^aut Tordcd: 

ék Tribune plek^ ikm que Plaacus en avoir rc- 

nfpondîjfes % tê r$it cea.-de' Cefaï » en cas-> 

tHA.cMfs vimijfê ^ue Marc^ Antoine ne 

pppulum efi dUéui' pa^icpafdaos le déiaj ' 

etUm ràddUifii. Sèd oui lui avoir été accor- 

mWi . malts de nu^> oé. Le 1 endcni ain <ie 

^iV. Ad mMjûrM^ve^ {on arrtvée» les Tribunes 

»iAmt4Sé . Céfari ex l'ayant prefencc au Peu* 

Hifpanid . pedénn^ . plti four rendre compte 

ehvîà langljftme pre^ d*ùn retour fi prccipiié > » 

ceffifii^ CeUrher ifiS, qui a voit fur pi 'u9t cfira* 

fjsrredijiii ut cogne- yévmt le n^ondi : Dés > 

fière$:te^9 fi. mh^p. ^u'il eût ouvert la bou- - 

f^rtem sttamen ftre- • chc i . & . dît qu'il n'écoie t 

nHumfz^fsffuf es et; venu, que p®ar meure : 

furfiiï nefriù yuMne- - otitt à (es affaires do-- 

de fdmilUrh.JIabe- mcftiqucs -, on ne lai < 

hàtrkà^^ emnirie Câ^- permit ^^r d^cBUttAsi^- 

f4r. quempUne,per- ysntagc i chacun fendit 

dsiMm êre. Meto y , à lui rire au nez ; & on i 
egeménique, eundem^^ partout > de fan- • 

wqufim r hemînem ^ . géantes railleries. Mais ^ 

mdacémque^ cogne^ c'cftaflezs'aitcfterà des *i 

w-<it, bHm. mufih' bagatelles ; psffons 

* A rarrivée dc Marc- Aotoînc > il fc rcpao*^- 
dît on bruit que les enfaos de Poinjf éa ayoicA&c 
4^î»U CefaL .ça Effagnc*., 
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de C'sèron. , 9^ 
quelque choftr de plus mîlUrîfHtem^ lihen^ 

fer .ux. C^iclquf rrms ilj^rr.è rtCipUb^^. 
dpxès i Anîoine ccmic eu chcaiin^ puiu aller 
devant d« Ccfir ^ & quoique le voyage fut 
lo/ig » ù. k (cvtnr eti fou peu tic icnrips ^ 
pour faire voir , que s*tl avoir pf u de cœur, 
avoît d«,' moins bc^^u' oap de force, & un zc.'c 
atdcni pour les inccrecs de Cefar. AuAi euc-il 
bienrôr regagné (es boDoes graccsjcai c'étoic» 
là le ^coic de Ce(ar) de donner iibrcmeuc iba 
amitié à com mifcrabie» ruifié de dettes, poac* 
veû <yx ii lui parut hardi, eaircprcnanc, & fcc* 
1er a t. 

79* Ht s îgîtHr 
tebhs frAiUrè com* 
mendfinus , jiéjfus es 

iflhli queror de Do^ 
UbelU , qui Um 
impulfus , inductusy 
^lufas. §luiê in re. 
quitafuerît utrîuf^ 
que 'veftrum ferfidim^ 
in Dêlabellem > quh 
ignorât / ille indu^ 
xit > uf peteret pr0^ 
tnîjfum S* receptum: 
intervertit^ nd feque^ 
traufiulit t m eju^ 
perfidfA voluntéitenM 
tud adfcripfifii. 
nïunf KalendéL Ja^- 
mar. cogimur in Se^ 
ntttum : inveStus ejth 

c,Qj^io£iui tmlta ii^ 



75. Ainfî les grands 
exploits d'Auioine l'a- 
yaot reoda fi recotnmâ* 
dable , Ccfar le fit d'à* 
bord aommer CoofaUJe 
fie me plaiodiai poiiu 
ici de l'iâdigoe coudui- 
ce qu'ils tinrent Tuo &c 
Taucce en cccte occaâon^ 
envers DolabeUa. Ils 
Tcxclurcncdu Coufulac, 
après lai avoir e^x^mè^ 
mes infpicé d'jr préten- 
dre. Pcrfonnc a* ignore 
quelle fut en cela leur 
pcrfidicCcrar predeDo- 
labella de demandée le 
Coofulat > & dés- qu'il 
Ta obtenu, Ccfar fe fait 
Itti-oièine CoaCu! , pour 
cmpêcber ûoiabella de 
rétre : Antoine le Tçoit, 



■ 
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ifium^ ^ pMféitiHs iccccc lâcheté. Le Sie^ 
DoUketta f ^uÀm nac s'êranc enfaUc aC^ 
nunee^û. . ftmbié ao cominence-^ 

mcat 4de Jao . ict v Dolabclla parla contre Aa-* 
toinc, avec beaucoup plus de vehcmeace y 
ic cbalcor , <]ue je ne fais prt(<tote»coi^. 

80. HU Mutem 8 c. A quoi Aocione^ 
ifAtus , quA dixlt r répondit que par des^ 

emporitnicns& des foc- 
tifcs.. Cefar , pour caU 
met ccs> efpritS' promît- 
qu'avant fon dépaïc , il 
ordotuierom qu'pa fie 
Dolabclla Conful en fa< 
fUct > & patrlâ ftqaoi 
qn-eo pafleac £re fe 
Parcifaos » pour xc ja-- 
tà&tt^ il fie bien roi^ 
qu'il agi floit dans tou- 
ces les occafioas'' en Ti« 
Mn. Ccfar ayant acb?»- 
vé de parler Antoine 
qm otoir en même 
temps I Augure ic Con^ 
p^ffet y i4^9ê€. fie ^i fCepric la parole 
fêHiérum ejfe sffeve^ dit qu'un Augure , par 
mvit»' In qu9 fri^ la dig;|iité& les^ droit r 
mum incrêdihtle fta* de Cojï Sacerdoce , pou- 
piditAt&komhis- cù^ Toit cA aonon^aat lef 
g$ùfi:$i€% Aafpicef » empêcher oa» 

lompre T Aïïemblée du Peuple: & il nous me- 
naça nême de le faire ,.eo cas qti*ott voulue^ 
sommer Dolabeila Conful. Mais ccla^ oc fer* 
TÎt qu'à découvrir fon i^of ance. . 

»Ci Sluid ênim fri; Gar s*tt avoft eû^ 
i^m , .^fiod t€^fyc$rr^ et pouvoir, .comme 



dijlfmih eùm pri 
mtém Cefrr ofteiadif- 
fit > fi ptim :juàm 
froficifceretur Dola- 
helléêm Cm/uiem ê£f 
jujfurum : que m ne^ 
IMt u^êm , qui 
fsciret fimper ejufr 
modi nitquid ^ d'ir 
€9f$È i fid c$m 
fit ha dixfjfet : tum 
his bonus angHr t eo 
fi SM€9t4otlé prAdl^ 
tum effe dixh ^ ut 
^mitU ttHfpieih niel 
imptdirty wl vitU 



-, Digitized by Google 



4é CUitm ^ »f 

^gnrc, îl Tauroi: cù à ^tî^ pire fiUBre pop^ 

plus Force caifon comoie fa dixifii > fi m^ht 
"CooTuli ic il àtyfCït fça- ejfes , Confal 
voie , jqac pouc xmpc^ y minus f^cerc 

«cher., eu rom^ TAf* f^ff^^jf^ i Vide nê 

icmblcc daPctfpIc^ ilQ ^/i'»»» facUiùs* Nos 

Coofiit peut 4)caQCSQ!p ^nifn nuntiaiione fo^ 

iplttS qd*aa Attguic^ Ea- J*^^ hêihemus c$nfw 
«pifcc lâfoBftion des Att- ) telîqiù mar 

g^tt% :cft ^fimplemeot Stfirmtus efiam inr 

d'aanooccf ki Aii^iccs^ ffiHionenh EJio hcfC. 

au liett ^iie ç*eft aux imper itH née 4fnim 
"Cooriils y te aux auciet homme nunqtmm 

Àiagiftracs^ 4c pmro» JebrJo pofiuLÂdfi prn^ ' 
«quer les minîAeres îles ) faà mdett 

Auguies 4 c'eft à eux in^pHiemimm ; issm/r 

' 4'Âiuc£prei6r les Aafpi* ttsêmVmenfihm im 

<ccs y 8c d'eu ordonnes Senatu dixit fe 

<t qai Icu f laie, Par« Ubellm eemitis met 

^onooQs poarcanc cette ^rohibittérum é^u/pi^- * 
erreur â Marc- Aatoioe i , émt id fuBie^ 

.aaffi*bicQ cherc^eroit- tum 4fe qnod fuiu 

, pQ iautilencDc de la ^if^uâmne divi^ 

sraUba • ic iu bon iens ^ it^^rf pétefi^ quid vi^ 

dans un homme que le tlj in au/picUs futn* 

win domkic coujoars. le tum fit % nifi qui d§ 

VÎCBS de vous dircMcf- «lelo fervare eonfiU 

Jfieurs I que plufieucs ^ ^i^>/ neque Ih^ . 

4nois avant que le Peu- <et Comitîis per le» 

^e s'âflcmblâc pour^éli^ ^ri, » )î y#r« 

sre lin Contai 9 Antoine t^^viV , mu heiith 

,avoit eu la cemeiûç de €miuis fed priiis 

4iteeoplcio Sénat» que quétm habesntur ^ 

f our cxclurre DolabcU débet nmtiare. Ftf- 

ia,.il cinpécheroit la rhm implicsetm mfeim 

«oovoMtiaiidc VhStm- tia^ in^udeutit^ ejt^ 
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9S La feemiê VhlUpplqHê 

fi ni€ fcît quod au- blée , ou U romptoît ^ 
gufë me faeit fiMl <ommc il a taie depais, 
rudentem dtat^ Or cft il poflîblc de pré- 

voir y ce qa*il y aara de fioiftre dans !e$ Aa* 
* fpices , avaac que d*avoir coDCoIcé le Ciel , fie 
obfctvé ce qui fc palIc dans l'Air? Eft-il même 
permis de Tobierver , le joar que T Affemblée 
fe doit tenir ? Et H contre la prohibition dcg 
LoixjOQ Ta obfervé le propre jour de i' Affem« 
blée , doit*oo atcendre,pouc mooocer les Au(- 
'fices,quele Peuple foie alTcaiblé f Et ae 
. coit-oo pas aa^comcatte « les amioocer avant 
qu'il s'a (Icnible/ Mais fauc-il s'étonner, fi Tcx- 
tiémc ignorance d* Ancoine^ jointe a beaacoap 
"d'arrogance 6l de prefofnption » dégénère en 
orgue ! &L en impudcoce* 11 ignoie ce qu*un 
Augure doit neceâ^airemeot fi;javoir , & fais 
fans la «Joindre huntc , ce qu'un homme 

tanr^oïc peu feofible i l*honaeiir ^ o'oreroie 
faire fans tougir. * 

4tqHe $x i7- - St.Vousvous fottve* 

.io dîé ticofdamini nt% -fans douce , MeC- 

- ejHs ufque ad idm iicurs 9 de quelle ma«i 

Martias ccnfulatum^ nîesc il vefcut dans 4ba 

.mquam apa- Confulat , depuis ce 

ritor tatn humilis « jour , jufqu'au quinzie» 

taw abjeSlus ? nîhîl me de Mars, Vit- on ja- 

ip;t pmtat : mnm mais d'Eiclayeplus ram* 

fOgabat f cHput in pane devant ton M aîtrcfi, 

adverfam fleBlcam que ce Phantômc 

infetensT bénéficia , Confui l'éioit devant 
^fiéL vetidergt^à Col . Ccfar fon CQllegue,qui 

itga petebau Ecce avoir feul t#Q(e Tauco» 

DolabelU comuîorU riré ? A peine oibic*ii 

Mes ^ jorttîio frar$^ aller chez loi : li l!at- 

quiefch I r4r- teodioi^ .fefviletneot» «a 

îpa%c'^ 



Digitized by 



m** cUJfis 'Vù€4»turi 

mm fecuuda clajftsy 
éjua ùnmiiuîiiîis funt 
fàita êftûkn dixl. 
ConfiBû negotlo ÙO" 
nus 0ughr ( Léîium 
dieeres ) Mio die : . 
inquîtt 



lie Clceron^ f^. 
l^aâTagc» daofi les rik$, & unatUtur tâcet , fri^ 
natcaac la xèit daas (à 
Ikierc » lui demandoic 
Acj gtaccfs, i]u'il ?en- 
doit cnfaîtc bien chete- 
meac. £afio> le jour ve* 
DU qu'oa dcvoit étire un 
Coofui , ca la place de 
Cefac: le Peuple s*a£^ 
femble , oq cice au fore 
laCeacarieprîvtUgiéc , 
qui do.c la première doaaer foa fiàfFrage > An- 
toioc oe s'y oppcfe poiac : DolabcUa a coûtes 
les voixf Anxoiae ne dit mot. Oo appelle le 
preoiiec.oicite , qui d(;>Qae pareilicmcac (ba 
foa£frage à DuUbcila : Oa apelie l« fécond or- 
dre : Tc'ut c^la s*cxécuEc en un œoracnt, La 
cereoioaie acbcvée^ ,Autoine ce boa Aogare» 
qui coocrefaitbtc rhoBoêie-hoanxie , & ^o*oa 
eue pris pour- ua autre Lclius, s'écila» à ua 
aucte jour^ 

81. Quelle iaipudca* 
ce l dy^ûou^ 1 AQtoiae » 
qa'avois-tu obTervé dâs 
le Ciel $ Qu*avoi$ ta 
veû dans les airs/ Qa*a- 
To^s ru Goceadu j qui 
t*obligeât de ienneccre 
rAlîciiîbiée f Tu n'ofas 
pour ^ors 1 & la o^oTes 
GACore au; 'urd*huî le 
idire : C*eft que m n'a- 
vois ricfo remarqué- de 
£Di(lre % oue ce que ru 
afois prédit dés le eom- 
xncx^ccmcnc de Jaavlcr» 



8;. O impuden' 

videras ^ quld fe»-» 
feras^ i quid atidi^^ 
ra$ f ne$ te de caU 
firvujfr dixîjli neque 
hùdie divis : sd igi^ 
tur ohvmlt vlfium^ 
qmd tu jnm Ki^len^ 

dis liinmr, fn'Hrum 
gffe prAviderms , 
tafM ànte predixe^^ 
r^s^ Efge, k^rcule j 
magna > ut (pen^tua 
fùtiùs ^tiam Aeij^UiiL 



$mlmltiête gmeu'i" rico que ce. que t« attitt 

picvcu,& promis long» 
icrops aupaiavaM cou* 
trc Dolabc la» E>e ferre 



tfi^ es apifpicia : ob* 
Jiriûxifti fc^ulum 
Romanum religions. 
Augur augurhcoriftd 
eonfuli ^bmintssvi* 



que eu rc^us as ariaoDcc 
de fauiAufpictsi&com-' 
xne jci'cipcrci plus (laif* 
(rtmeot pour coi que pour la Republique $ pac 
cette faullVté , par ccr mcnfongc , en abufanc 
de la Rc igioo » tu as jerté dt vains iccupulcs 
dans Terpiit du Peuple Romain , raucfaâuc 
rdc^lioadc Do-abelia. Antoine , Conrul , Se 
Augure ^ a fuppofé de faux Aufpices a CcTar ^ 
qui ctoit doublcmeoi fon GoilcguC) Se comme 
Augure, & coonme CeofuL Cependant Ctfar^ 
de fon autorité privée , fans tenir compte des 
Aufpices annorcé6 par Antoine > £i iui^mcme» 
Dolabeda ConfuK 



'84. Nolo plura f 
ne aStiê DûUbelU 
DÎdear con^eilere : 
quA nectffê efi nli* 
quando ad nofithm 
CùUegium defêranr 
tur. SedMrr0gétnt!am 
heminis^inf olenfUm' 
que cognofcite. 

fiês cmjul MoUtbella 

rurfus , ^Hfn voles > 
falwsaufpiciis crea^ 
tus: Si nihh efi chm 
anguriis v^r^is ntin- 
CMt ^Hibus nuncijh 
fit : fofjfitere ; cHtn 

Jktio ^ig^dixêrh^ 



Aioiî je n*en dl« 
rai pas davantage , de 
\pcui de doanet quelque 
atteinte à ce que Dola* 
bclla a fait pendant fon 
Conittiar. Il fuffit que 
nous examinerons «jueU 
que jour , dans le Col?* 
Icgedcs Augures, la vai*» 
lidirc de ion élcûtoa i 
Cr je remarquerai fcule« 
ment , qu'Antoine 
fait depuis , nuUc diâi* 
entré de )c <econnoîrre 
lui-même pour Conful* 

C eft donc ainii , Marc* 
Antoine , que fcloa ie$ . 

dilicicnte^ vciîesi &,cc& 
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de CicêfOïl* 
în'terécs , Doia- fohrîum nin fnijfe. 
bclia ed: un Çonfut ciecy 
taatôi dans les formes 

ordinaires & Iceitimes 



lantoc cooccc touccs for- 
tes de ùgles , & mal- 
gré de fin n-jcs prc'agcs. 
Que fi r AlTcmbiéedtt 
Peuple D*â pas éié rooD- 
puë legitimcmeat > par 
les termes donc tu ce 
fervis pour la remeccrc I 
£ tom ce tu fis en 
cette occafîoa eft ûqI \ 
'avoae qqe le vin c^avcHt 
fait perdre la ralfoa ; 
lorfqoe ta t'écriast â uq 
atirre jour. Si au^oottâ^ 
re tes paroles ont cû la 
force de rÔpre PA flcm- 
btee , & de la lemetcce 
légitimement i donoes*^ 
tïOQs cn donc Tcxplica* 
tion i ]t tt Ja demande, 
par le droit que j'en ay, 
comme toa Collègue 
ta la Charge d* Augure. 
Mkis il faar » Meflicurs, 
iroôs direuQ mot de la Fête qnVn edebtè 
tous Us aas à rkonncur du Dieu P^n. je (ou- 
ckei i^uae des plus belles aâions de la vie 
d'^nioine ; Il ne peut diflîœuler , que cet en- 
droit lui fait peioeifon vifage nie paroit émeû; 
il pâlît 5 il fuët K la bonne heure , tout cç 
qui ce plairaiMarc-Antoioc pouiTeu que ta ne 

; BOUS vomiiîes point aa nez . comme tu iSs en 



SU eji aliqn^ vis Itf 
iftis verbis , quât 
fit , angur à coile^ 
retjHiro. Sed , ne 
forte ex multis rébus 
gefiti j M, Antôni 
rem umm p nicher^ 
rlmâ îrai'jfiliAt oti^ 
ihf ad Lupere^lM 
vent ''mus. î>lon dif^ 

ret ejfe commotum^ 
SftdatppcèUet. ^luîd'^ 
iibetf modh^naufeeref 
facîat y quod in por^ 
tku NHmitia fecitw 

tudmistanu deferih 
Jto : ctipio au^ire ; ut 
Vfdeam j ubi rhetO" 
rh tmta mêrces ubi 
campus Le 0)7 tinus ap- 
parent, Sedebat în' 
^0 fi ris collera tuusj ' 
àmîSlm tiga purpu* 
rea , m filU aurea^ 
coronatus» 
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tee la fétide PhiUppique 

prcfcpcc Je roqt le Peuple, Et que nous duas*»* 
tU| ppux cxLuic d'ttD (i hbitibkaiccRiac / Pat* 
le, )c mcttrs'^^cnvie de f eaccfidrc , pour voit 
de fljuoi l'a icrvi d'avoir dcDoé le Champ- 
Léorttin atoft Mtiirc* Ccfarton GeUegoc %. 
re>^£cu à*ua mmccto P#^iprc> êtoit for la 
Tribune a» Harangues , atTu dafti un fiége i 
é*or : il avoic ca cèce la Ccuicnne tiiom^ • 
phalc. 

tf, Afcendis : Mê^ Sf.TrsCompâgnoot: 

tedis Ad feJéim; ( Buis comme toi^ic roû<* 
LupercHs t Ht te lèvent fnr Ictttt épanlesl 
âj^e Confulem fffemi^ ta moatci 5 tu fapprd- 
dehres ) diad^ chea tout nui du Ge^ç , 
ûftfndfs , /wa/- Il cft vrai que la Fcte 
ttis îoto foro^ unde qu'on celcIiTait a!ocf» 
diuiinm'i nm enim auwifoit cette Hcence: 
ahjeihm JufihUYéU' Mais ta icvois , ct^ mz . 
/f^ attuleras dmo fer.ble , te rdToaieak 

medltaSum , r^î^i* que tu êtois Cacibl, & j 

tatii fcelufé Tu dsA* que ce qui pou voit être 

iema impmehas tum permit au* Peufie) M 

fidnf^re, popuiif ille laiiToit pas d'être Vao ^ 

€um ptaufu rejicit' fort grande îndeceoce* 

iat. Tu erio unus , Cû ta pcj/oafîe. Tu t'ap* 

fceUrate , înrvenius pr<icbea dMe tout «ii<t [ 

ès y qui cùm author de Ccfarj tu luî pre- ! 

tegni inventus ejjes fcote un Diaûéme r â jla* ; 

^§fm,^Hem Cêlhgât^m VcM du Diidéme , iwit > 

tegni hubebits % dQ^ le Peuple frctnit d'hor- I 

mînum habêrâ vel^ reur: Et dlmoi ou Ta- 

les l IdemtentA'^ vois tu pris ? Apparem- ^ , 

f$$% quid populus B,(h ment tu ne Tavois pas. 

manas ferre , ô'pAfi trouvé par hazsrd y €n 

fojfeu At etiam la/i* cheminî c'ctoic uu dcf- 

ffricordiAm f^fta* Xçja k>tmé , tu rayoi $ , 
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de CicêTOn. loi 

apporté de chez toi : bas : fupplex te nd 
Ccft uo Cl line que eu pedi^séêbjiciebas» 
mcdicois d piiis long tcmp^. Tu le incrtois 
fac lâ tê<e d< Gciariil le ccicccoïc : en le remet* 
tant» cac*accfrois les împreCJitions de roiic le 
Peuple. » 6c iQi, ca le fcj.ccanc le voyoir comblé 
d'aâions de grâces, d*acUmacion« & d'éioges. 
Il uc s'cll donc tioutfé cjnc to , Marc Antoine, 
il ne s'eit crouré que coi d*aflez icelerac , d*af- 
fcz impie , pour voa.oii inrrodi>ire la RoyaU'- 
tédaoN Roa)e , & ce U\rQ un Maître dt celui 
qui n'é:oit que ton Comp?g on, dans le Gou* 
vcrnement de T^-mpirc , A^if. iuc icui a «.u i'au-^ 
dace de fonder [afqu'oti pouvoit ai er la pa* 
lieucc du.Pçupk Romain , & qu^'U cçoiciu fcs 
iêntimens coucbanc la tifauDie. On re vit mc^ 
me follicirer: la. clémence Je ce M hrc , &v 
ioap otcr fa mirecicocde >.iu.te pjEoâ.ituxis lâ** 
chemenc afes pieds. . 

S6»£c di npus tqae t^.Sjiufdp^tcm r 
pouvoir* ta lui ■ deman- ut ferv^res f tîbi mî 
drr , finon qu'il voulût peteres : /V^ h^- 
bieo cMmpofer le Joug ^ puero n/'xerM- f '^t^' 
, d'une honteufe fervicu- 
dc3 Ah/ cette la^he pciç*^ 
rc ne • pouvoît être que 
.|>our toi), ^oi dés ton 
èdFaace as* toujoiks 
vécu en fc."c:avc, accou* 
tuméitout fôuffirtr. Et 
t'avions no 15 donn(;,ré*' 
ppi3| t*avioos nous don* 
né tctie eononnrilîîon / 



Le Peuple Romain l'a- 
TOî^il député; pour faire 



faciii fervires :. à' 

mmo néa/idafum id* 
eeYi$ non habcbas. 
O prâcUram 
elo^jti^mîàn» tuatn ^ 
chf93 es r>:id:is cm^- 
cmatus î §lii!d i^g - 
iur'u'iisfcjuldfœiius? 
quid fuppUciiS omni^ 
bits dî'gnÏHs f nurfi^^ 
expéBAs , dum ^i'i' 
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402 

te , fi ulUm péirrem 
hénbes fer) fus , léue^- 

0ratio^ Verecr ne im* 

wînidatn viroruftim- 
morum glmam^J^i^ 
0am tamen delore 
eommotus. ^luid in-^ 
dignius , quam vi^ 
^ere eum > qui tm^- 
fofuerit disdep^ i 
cUm omnes, f^tcan- 
fur jure interfeStU, 
ejf 'e y qni ahjecerh 



La féconde fhiUpplqMe 
t î hue diçntf L'admirable Ha-- 
langue que eu lui fis ea- 
céc cta€ / AncoiDCt cout^ 
Du4| êcoic^ fans cloa«> 
ce« ttfl élocucot Ora«t- 

ttui Quc^i de pltts hon-. • 
ccaxt Qqoi de pUâ in*-^ 
famé ! Quoi de plus 
goc des plus graads lup- • 
plices i Aacii$«iit« ea«- 
core que jc te pit/Te^que \ 
je u pique de plus vjfp\, 
aiguillons. S'il te \tÇ-^ 
Cûic lacnoifidic (cnâbi* . 
Tué, Bc te fehti^oi^m I 
pas , pouiT aipfi due I dechiié, & toac cii* 
fanglamé en cet eiidruie» Ici > Mcilteors, je - 
cuins d'iii^itcr } en quelque manieie ,â lai 
gloire de cette augufte Gomp^gnîiî : jc le di« 
rai pouitani avec la dciRicrè douleur. Quelle : 
honie i quelle indigniic i de voir vivre An- • 
toine , qui a mis le Diadème tut * la tête de- • 
Ce far s cacdis que tour ic ntondc cotivicmc^ ^ 
qu'encore que Cefat Taîc refuféli il a ncan*. 
. fnoin?; é'é tics - jiifttmcac puni, _ 

%T.At etiamîn^^ 8?^ Gc ftVft pas^ . 
fcrlhi -jiijfit in fc:ft}s. tout, McAîcurs : Anioi- - 

oe a fait éctire i dans> 
les Faftes 3 quelle infa- 
nsie ! ii a taie écrire ^ ^ 
qu'aux létes de Paa , le 
Consul Marc-Antoioe ^ , 
ayant par l'atcic du* 
Peuple Romain , OjfF rt; 
i*£ispite à Cciai Dic^ 
ttt>\ir jcrpcmvlj Cc£a^.: 



J J il J V — 

Ad LupetCHiia » 
CAfarî dfSatcri fer* 
f caiOy M» Antonîum 
ccnfulem, p(^uli juf- 
fu regnum detu îjje^ 
edfarem Hfi wlniffe 

tor % te otium /^y- 

*Hr^we^ ntn tP^^^ 



I 
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YAWok : rcfafé. Ah I je Ufbém odîffe.fid e^ia-: 

ne m'aonûc plus , Adr lucem : cwn perdi- 

loine I )ç ae - m'éc oaoe^ tijjtmis Itixtombus no 

plus > c]ue eu troubles fotUm^ dê dîe > y^^i; 
aôua.cefos i,. que Pa*? in dienk viue^^ 

trie . & lâ iutaitre œê*? r^* Vbir entm tu tn.^ 
me. cç. Toit OélieaTes^&v confifiesl qui S 

que eu paifes ta vxéiavec heus tiln in legAui % , 

les dcraitïs de tous les éi' i^diciis fJJ(f poteâ^ . 

tkOXDtnes > . avec un tz;^ fM t$h quamum 

de voulcacs, & de fce* te fuit ^ dom/natu re'^-* 
lerats » qui aueudcoc gio [nfititifii^ Ideo'-r 
de joue eu joue ^ le fup- ne9 Têr^uinius i 
piicc dû à Icius Ciinacs. exacius : Sp, Cé^jfius-:. 
Ih. quel lieu du aiou-% S/# Melius- Msn^ r 
de fera t'ii permis> fclon lius , nec^i m mul^ - 
QOé Loixtde laifiec vifie, tispofi fUulU% à M^, 
un homme , qui a vo«* Antmio , ^;<<?i yjr^ 
lu les abolir, ea doa*» non efit rex RmA^ 
naot lio Roi à la Repu* cwfiituerétur ? Sed i 
Migue f No^s auîous, nufphia,. rtdethK^ 
dooc choâe Tarquia- > . mm* De quihiis YB*- 
J : ïuéCalTîus, puni Melius Martiis : 

& Manlius,iiiû que plA-^ /m^V in Smmu Cdfar ^ 
'fiéurs fiédcs après, An- aUtirus , ^i^/;? i 

i^^iuc fiû ce qui ne feta tu juid egijfe/î 

jamais pexmis s afîu quMi éicvârdass R<î>n3e 
ua Souverain fui le T hrôac^ Mais difoas en- 
cbre uB mot de fa Charge d'Augure: Qu'il , 
nous apprenne donc ce que Cefar devoir pio- • 
poferau Sénat le quifiziéaie de Mars , & cc ..' 
qu'il y devoit faire lui locmc en ce temps- là* 

88. J'avois â !a veri«^' 88« .n^ndiebam:: 
té- 'Çrû , qu'il. fc prépa- quidem te par^tunr. 
joie poar rcpoiadrc à ce. ven^ffe y quod fne de. ^ 



I 
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1^4^ ta feçondt PhUîppîqHe 
p$ibus tamen pamc vois iiicc»€ootrc la fauf- 

fcté des aufpiccs qu'il 
oous avoic a iaoucés 9 â 
q^oi nous avions né^o- 
moiasécé cociaints d'o- 
béïr*. Mais i*£oiIe da' 
Peuple Ron)ain a dé- 
coufoc. au 11 grand mal* 
benr*. Neus n*avens 
poinc vcu ce jour, .qiic 
Cciat'w avoir choi fi poar: 
vcuû au Scnac s Ccfac a . 
été caé:. & Antoine 
depuis changé de fenci- 
mcnc, touchant IcCon-- 
faiac de D^labclia, qu^tl' 
a lui-même reconnui 
pour Ton Côilegac* Me- 
voici cnfiQ , fvlcfficucs,^ 
fur un point qtae j'aVois^ 
déjà couché, &donc!li 
ne iam pas que j'omtt»- 
te rien. En quel état te:: 
Uouvas-tQ > Marc- Antoine , le joui de la mortt 
ideCcfai/Oùfus^tu te cacher^ Par quel che- 
min Plis- tQ la fuite I Quels remsjids 1 Quel ^ 
dcfcrpoir ! Quelle terreur / lorfque ciiangeanc 
à tout moment de rtfoiucioa , tu quitcas ton , 
jtemiet deûein. qui «oit de fuît» ce retiras > 
' daas ta Maifon , pai le confcil de Gins, qui* 
n^ont d autre, voué que de ce coafcrvcr , fi tut 
srvois encore allez de bon fens > pout t*en tcn-« 
drcdlgoe. 

O nuA fru^- t'y» Oïk V que f^Sf 
fira femper vertjfi^ Prcdi(5lions n'ont tou-| 

miHm mm^ joqcs été trop, y cii^ 



necfjje erat , put ares 

lit iltum diem firtêê^ 

m popii'.i Rimani , 

aufpiciis pidiciu iih 
tsritiisCéLfdris [uftpr 
Stiti incidî in id 
Umpfis », ijHod ih de: 

fr*téreundum »o fit. 

€lu£ tua jHg*l (jUA 

fprmidù^iUù die i ^fi^. 

fr opter- confcsentiam 
jceUrum dejferutio' 

fu£éi ^ , bénéficia eo* 

rum quî te ^ fi fi^nns; 
e^es y. fiilvum ejje 

dimm recepiftf Y 
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tables, & p^r malbcnr futur Arunr^ Mcebam 

toujottts iifruâoctres. iUis in Cé$fiulU lim 

Sollicîté> prcffé pmi q^s hrju^lius n^firis , 

JUkexatcurs , de c'allec fitm mê te ire 

troBTcr I fonr ce prier wlUnt ^ ta ée^ 

de défcudirc la Rcpitbli* fendendam Kin^* te 

qoe $ Je ieat répoodis 9 Adhortt^rtr i ^u$sd 

dans le Capirc^lri qac la metuerts > tf>9i^v.4 

crainte te. f croit tout frêmijfurum : J^hÎ 

prooRtttre mn\$ ifu^aBif- ^ tw:ere , defiijfes > 

fiiôr ^uc tu ceifcrois 4e fimlctn te fMntum 

xrâindce i ta redeviens fui» ekm eâi^ 

drois d'abord femblable teri cenfuUres fWnt 
i toi-même y 4c Terois ' ^ redirent : 191 7^»-^ 

toûjottrs Antoine. Aînfi, /r;?//^ JTianfi , ncque- 

peadaac c^ueles Coiila<* tfiiiediep ttepte 
laites alloieac, yenoiea^ n^^i^^ fd-^ 

9c rctooraolfc ckc% toi , lam ficUtàtem efti^ 

je pcciîâiai toâ jéitf s daas mis eruibits cum im^ 
!c iTicmc fcntimciu i. je fùrtunîjfimê hcjle fa^r- 
8C Yoilut point te 7cîr> . etn^rmsri 
ce |o»*lâ| ei lc leode- />^/^ credidî.Voft dî^' 
maifii oe ctoyanc f^u* terilum wni intdê^ 
qa'ot pat janmis , pat< Tellurit fuidemy 
aûcan iraîté , nî par au- invitus > 
ciia fctineat' ^ éubiir. iim4i#i o^/r* 

une unioo foHde, Se la» direM*. 
,cérç, cQtre de bons Ciioyeai, &: le plus eraeL 
eDaemi de ia^aitic» Oo me meia doic,le croii-. 
ficme jour I daa^ ieXempJc de la D^tlfe de lai 
Terre r <C eattai corotnc par force , ton* 
tes les aveoaës êuût Qccupc%s par des SoU^ 
datSf ' ' . 

90, Q^e ce jour- là yo» §>W //i^i ///^ 
fut grand! quil te fut M. Antoni , fak ? 

glorieux^ Aatpînç/.Rico quênquam mihî >r 
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iiso mmUm exJH- v^ue tu ic ibis fi.â: aprét 
fifti > Mx^e/i tfêi déchié mon ennemi , )e 
mifertt , ^ttC'i /ièî ne pais m*cmpéchcc de 
invidetts. §Hi tu ravo^ér , & ).*ai mêi^c 
viV, immsrtêiles , de la douleur, <let*atoii^ 
qu/tnftis fuites , vcû flècrir incontinent ^ 
y? i/ZiMi i/iVr menfein coQCe Ift gloire que C!» 
ferv^e poiHÎjJesi fa-* t'è.oîs accjuirc. Dieux i 
\ hAb^remfth qu'Antoine f^roit digne 

état fitâjr,^ fer ohfi- de louanges avoir 
4empH$mm. nobtle i fa confeivcr les fcmi* 
M. B^m^sliùms ne^ mens de ce beau jour t 
fotemy qmn^uam te Nous jouiîiions encore 
èmum amot fdde«^ delà paix » dont novf> 
bat r non diotarni nous crûmes affcurcs ». 
magiftet officij /r:^ lotfqtt*!! aous donna foa 
^Tobtim fecit quA &s poar oftage. Mais* 
étipf tmM^ abêfi y m coname la craioieicule^ 
te non dtfpfjfity au* ccite»lâche paffion , qui: 
dacié^ E^fi cUmop" ^ ne pcoc JDfpiter long- 
timum u putakanf ^ ^mp$ de bons fcntinrév 
mequîdem dlj^entle* comme la feule crainte 
te y fimm tyruhni t*â:Foir rendu bomme de 
iilius fceUratffîmî b'cn» dés que m fus raP- 
Jrâfièifiù Tum ilU fcttié i ccccc criminelle 
fulchra Isudath , aildtte , qui t*eft nata- 
/M mifemià tm ^ tcWc , te lendu biemoc 
'$9hêrtiêth^ aa/fi méchant qtfe ta 

iioii > flc que tu ai coucume d*èue. En effet 
iatit fe (éniipi esêttie » que comte mon opi- 
nion l^on te croyoît un Citoyen vcrtttctx, & 
que chacun, te louoit s on te vie inopinément 
aflifter anz funtralllcs de Ccfar i ce Tycan » à 
rbonneur duquel tu fil uae Harangue il tou* 
okante , qoi émeut la gitîé du PcuplC) & i'ani^ 
jDaa à Ycagjrc fa. mort.. , ^ 
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4e Clcero^é 107 

9t. Ccfttoile pce- 91* TuttuUUs 

inicr , qui mis k fca facûs încendifti ^ çj* . 

au Bâcher , donc (ba em quibns fiminfii^ 

corps fuciiemi-bruilé, UtH$ îUius efi , ^ ' 

& qui allumas , ea me* > quihus inceuf^ 

me temps > lUaceo<Ke L. BelUeni domus 

donclaMaifoa de Ba- defiagr^tvit. Tu iU 

iiénus fuc toace confu* injp$tHS ptrditùrS 

COI qii eu- hommHm $ ex 

voyas daos nos MaifonSi maxims farté /ef 

une Bande de Sarellices wrum > ^tios nés vi^ 

& d'Ëfcjavcs I que aous manucfu^ repHlimuS'^ 

fumes coûtiators de te* in nùftras dûtMs im^ 

pouffer par les armes, mifijil idem mmen , 

Cependant 9 comme fi quafi fuUgntédffier^ 

céi orage eût été encie- f% , reltijuis di^^us 

remeot appaifé , & cous in Cébpitglio prAcU^ 

ces auagcs diHipés \ tu SenaMfrwfnUs 

fitics jours TuiTanSjd'af- fecifii , mtjiH^ fojl 

fez boQues chofcSi daos idus Martias immtà^ 

le Càpitelc. Tu dcfcn» niratis tabnU néve 

disque paflc le quin- cujufquam btwjUii 

zîémc deMars>oa a'affii- fi^ert-enr. MemintjH 

chat plus aucua Edic ipfe de txHUbnsi fcist 

ponaDc exemption , ou nT^ immmUmtè quU 

quelque aucrc gratifica- dixeris^ Oj>tin*ti ve-! 

tiou ea faveas des SoU ^ quod DiBaMm 

dacs qui avoicnt fuivy mmen m pcrpetuujn 

le parii de Gcfar. Ta de SiepHb. fujinlifii^ 

«pellas les exilés: Tu quo qulicm faàù . . 

te fôuviens en quels ter- tmtum te cepijfe 

mes tu parlas desexcm- cdium regni videba^ 

ptioos : parmi tout tur > ^jus omnem , 

ccU , ce que tu fis , le* ptopter proximU Dlcm 

Ion moi, de plus grand, tatorem , tQiUre$ me^ 

(le luprimcr la Dic^ turiù 
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'«acure ^ dVtfacer poar jamais 9 ée la KepH'* 
bliquc» UD nom Ci oiicgTt. il païuc > da^^s 
cccce grande aftira t unt d'éloigncmeac taac 
d*avcr5on peur la Royacrc . que ra «iclivras 
HosDs de c#Bce la ccairatc qu'elle a?ou ^a*oa 
*fie vie bieD-fôruo Nouveau Diftareur, 

5^ Cofiituta Bcêf 9X. ChacttQ duc voie 
r^fi(« vidêhé$tHf sliis^ alors la Rf publique ea- 
wiki v&ro mUL$ mo* cicrcflicac récabiie: Moi 
do f qui ûtmia t /# (eul fie me dstai polaç 

^yb$mante% naufrsi^ de cccff crpcraaccj par- 

tnetuehmn. Ntm ccqac taadis que je t'ai 

m0 IgUm fefelUt f Tctt le Goa veraail eo 

^aut mmdiiiÙHs fui ttaiQ,j*ai toû joues apcé- 

:f9iHU êffe dtJftmHisl heàdé de faîte oaofta*^ 

inffêSmtibus vqIîs^ gc. Je ac me trompai 

tm Cf^pitiolio féthn^ pas» Meflieurs } Aucai- 

U fi^ebantur : nejue M ne put lôag-remps fe 

folsém finguUs venU^ coacreJfaice. V(dus vous 

'b4nP tmmu»Utit9s , foai^aez, qu'il rétablie 

Jii $îiâ p^puUs uni' itcoutlucac tout ce qu'il 

n^erfis, Civitas Mn avoir aboli: il fît affi* 

t$4m figilUtim fed cher . naêmc en vôcrc 

pwhciis mis da- préfeace» & fous vos 

hatur. îtAque fi héLc ycux , dc« Edits d'e- 

9J2M0utt quAf ftame xcœptioa » daas tous 

KeptAL f^anere non les endroits dtt Capito- 

fo^iit provlncias uni- le. ïl vcadoic ces cxem- 

wrfas. P» C. predi* ptioas» ooo pas â .quol« 

dijtis: neque veBi qucs perfooncs , maisâ 

j^Miét frMm ) fid tour uo Peuple^ à toa|e 

etiam unperîum une Natioo : U donootc 

^uU Romani hujus le dtou de Bouigcofie « 

domefiicis nundims nou pas à des . particu* 

drûiintitum efi^ licrs feulemcut , mais â . 

des Provinces toutes catieres. I^for te que H 
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dê Ciceron* io9 

• CCS chofcs qui ne peuvent fubfiftcr fans le rcn* 
vcc&SMOC de i- £cac Si U cuîae cocale de U 
République^ fieeschofts Aibfideo^votts avci^ 
perdu , Mell4CurS| vos plus bslies Pro inces : 
Noo rcolecnent, voup d*co aurexplds de Tri« 
buraitcs j mais TEmpirc Romain Te trouvera 
ton£desablcmenc affoibii ,^par ce trafic dooie- 
Ôique , & par rinfâme comitierce qà* AqcoIqc , 
aiiaUdecous Us bteti;^d^ la République. ^ . 

' j}rEn efFcr, que font * 9J« Vbi eji fepm 

devenus ces fuixance- « tifs^ n^llhs fefter^ 

cinq millions & Havan- ùum quod in tabu^ 

Ugc^ ^ qui écoieoc dans lis fmt ad Opk% 

fa& Temple . de la Oécdc putehat f funefta lU^ 

de U Tcrcc ? Détefia* l\m qjéidemfâcu^U^' ' 

hks ixi(6{$^ il eft vrai » fid tumèh fi tis qui^ 

fe prix du fang de tant tnmerat , nonred- 

d*itioocens I MaisepfiB». d0rénnir ^ qué^ nos ih 

fi'*r<mMiCisnd ces fom- tributis ptjfet ''vlndi^ 

fifies. â: qui cUcs^^ Tonc cPtre^Tu éiutem 

Iit^i f où «o^pKilâfé^ df4ngennesiL^.if$hd' 

pour nous acquirer î EtJ idibus mar:iis debui^ 

^ cecargeiiriMarc^Aa- fis , quénmm medê 

toine , a*a pas fervi â srite K^Undfts AprUé 

payes tes detrcs^^s-moi éfiaerê defiifiii ^id- 

caUMBcm^ao commun** eg^ de comment ArîU 

cenicot :A'Avfil«> tu as mfinlth qmd de in^ 

pfintd Hbèrer dd près de mmeMbUibw ehi^ 

qaaçc millions f que rogn^phU loqmr î 

. cu^i/detoîs ^ c&cQic au Sunt ea fuidcmim- 

• » -, • •* . • ' . * 

ï >^ SefMs -miUUs H. Sé c'c(i 4$i miiiiotf^ 
»j'SÎIftK;'Kvces2t.7« fols 9.deitieFs« ' < • ^v 

^ t §itfadnngenties H. S\ c'cft j. millions- 
7 Ml i a4« ' Uy ros ^ 4. > M$ ^ j ^ dedi ecs« 



Digiîizoa by Coogl 



Lafecondi PhillppiqHt 



fum^riêbiiià ^ quétà nfimziémt de Mars. Je 

dlv^rfis emchantur f fcioU înfini , McilivUrSi 

infinîmu te.ifidi fi )e Tfmiois' vous packc 

unum egreglum da de coûtes les cbofes^qu** 



, decretum in. .lence , radmirable £di€ 
, GApirclio fioctim^jiù. iju'il fit afiichcc daos le 
propcjiiQ nemo trat Capitale , en fa cur du 
qui in ipfo dêlore ri- Roi Déiotarus, ce Pim- 
fi4m pofftt timinerê^ ce fi chéri du Peuple 
Rooiaic» Cet iidic i qu'Aoïoiac difoit avoic 
fké.dei qti^aires de Céiàc , parot fi ridicule ^ 
que quelque grande que fut la douiear , & la 
CQQftcinai40o publique » oa ne pat a'empegbecv 
diC^ fitc. ' 

H?'^^ ' 94* Et derfaic» Cefac 

eulquim^ inimm»\ ft-t'U îamaift iuii» e«i'ifc 
Dejotaro Ca- jamais perfccucé quelr^ 
fin^.. ? sJLqm % éÊtqHf qu'aa piaftetbâîaéiDkoi . 

hnîc ordini ut eque» que Déjotarus ? il le 

firi s Mfi Maffiliji»fir' liaïlfou il le p/rifoeii? 

, V' toic .9 cMEMoe iit-baidoto 

qfiibus &mfub^ & pcrfécutoit le Scoat v 

pMi Mio§mni clmmM. l>Ofdce des Cheialicëss; 

éjfa fentiebat^ Is igi^ le Peuple dcMacfcilJe,*. 

tur% k qn^ftMJo '-f, iM^ geaecalonieabtous cettSi^ 

frefism % necnhf^s à qui il fçavoic^ela^ 

qHidqHê0lk\ ^%ui béni. République étoic chece4< 

i^pâu^^vijap^ nm^ Cepcodaiii pat an> pco^. 

tfé^/(i(i^ eftgrA-^ dJgc inoiiL , Cefat qui 
tiofu$^ CompclUrsif dufaoc fa vie a*âvoic 
k^iftm-prffensicotré-' / fM^iitiin hitn , & qui 
pufArat t fcfmi4^f9h da i:ootxaicieATUt( faic;^ 
impsrsmi .» im' ejus' en faute ficuKKoaire ,tanc 
te^ré^nhifèm de m^l à Dijocaus» ioi^ 
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éUCUmt^M lit 
t^ull fut préfeot oa-ab- cif^0mk^fHiscot- 
fcntjCéfar après fa mort, lacarut * . » 
frra devenu te meUleiir ami.deûéfmrusXélk 
<]al.vioianc les droits les plus famts de rhv>fpr- 
tàlifiCf2\^it exigé pac Êorceiift >cc^skwciéàfM 
. ^BôtpMpre Btfe , aft€ » fo^twnevci'Wgeièt C9fi(f^ 
dcrablc : Céfec qui raToit-dépoiHllc duiiç 
IMcâe de &s Erai;» ^ poat eÉr revéctr m Het 
Ptmces Grecs , <|aî awiem pris pgcci côacito 
da IUpiri3Ji(fue'd9ti^la*4}al(^):iCiM • 

ttvok çnfecf^érAcinénrtey^ ^sbfiuU^mt^ à^Sènam 

vcfti j Céfar depuis fa érifi$it^riddlii$ mot- 
fAto 1 «mua xaid« à Dé-» . sms^At qt4b0$ 

|W4nps,tout ce qiril ki wo^fà Ajuum 

^oit ravi peadanc 4^ai >/î4i wifriimêdo 
^«ie» -4Maf«> i«»foi»i ' iniqutm% mhw vèpm 
^tttls termes eft conçu bortmcom;>LexiQé At 
. «ce pbi(iitt|i&dt».'Os<ap* ittamwfH^m ( fim^ 
-pclîe CÉtre Teftit«tion , per^nim abfftHi af- 

ttencc d« dire- ji-^utbHc' Ùk ^fhêtêrtMt, ' 

4ïicjpate4t an pca cm- ty^rophia tuii. ^>i- 

bi^llé r& j^it'«r0»6s ii^fér te^^^, wf- 

^iMÉbiÉifc ,^ue la r<^s boïM \ frd timî- 

ï>ciue^ l*t<wtcftdfè. Ôc ^d»$i^\imf^rkùh f9é$ 

«W^^ dé Dé |oftar<i*, pcûf- ^i^o pl%ê>im\jt9^ . z^- 
danc fon abrçnccicc que ^vmtmt. 

Gcfar Q a jamaUr rien 4iiigiiNMP > * 
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fil La fecmde Philippine 

midiiifi' êinfe$' Rcx tiouvé de îofte f âaM 
êmm rpfe fuM j^onte , tout ce que nous lui a- 
mhIUs, commenti^riis .. vons demandé pour ce 
Cdfsris , fimuiâiqHê Rei $ nais votci^ Mcf* 
gudivJt ejus intcri-^ ficufs le miAecc; Sous it 
Éum . fuù Métiriê ns veiie d^uoe iciiice libcp 
fuas recuperavit. xzWii , Antoine à vendu 
à DéjotataSi coac ce <)iiM publie, par fon £dic, 
lui avoir ^atuitemcQC refticné , de Tordre de 
Céfar. Il arjttocqué des Ambanadeui&de^ce 
Prîace ^ qui (ont â la vérîtc hfwieies gem ^ 
;Jibien intcocioonez i .mais limides > & peo 
.irerfex dans Us affaires^^ il ea a'ieacèri}œ> pouc 
le prix de cette rc&ittttioo , uncffOniCM de 
trois cens mille. écus ; ^ & cela » fims«quoa 
m'ei^aic riea cojDmuâiq^é i oob plus, qu'aux 
auucs Aaû& dc.Déjoc^usi C*icft un ouvrage 
«^d't^iqaicé } «oe crafne^wiyUefrajr C^acub^ 
nés d*Âncoine ) dans l' Appaitcmenc de ¥uU 
vie iOmToo a vendu ^ où l'oo veod tous Ica 
jours » caor d'attues cho£b». Mais que prérensp 
tu faire , Aûtoipe«> de cette promcflc \, fçais-tu 
:4|iie Déjptafiift y 4« (on propie BiiMiv.eiBeM*» 
faos attendre ce que Céfar en a otdooné pac 
ies«mémftiu%>/$jaU-ttt^itis- j^, que Dé^otarusp 
dd$ qu'il a apprif h more de Géfitf icnué 
de lui-même daos. (ous les l^Iens* 

9 Ssiekaif ho^M 9fi. Pei fiiadé f n'i 1 eft 
fsfiens t jus fenipetM du droit coron^uo i 8c 
.b$é fuiffê* Ui fL qm ^i»tf\ ^if^^&iQt fflC 
tyranni eripwffenr^ les Tîtansonii éié.tiica, 
.M.tyrapnis inUffian- iQWA$ les joibQrçs quiU 
tis^ ij > ydbus ntpm 4mcr ravies fe- rclliuienti^ 

i« deniers. . i t\ ^ i 
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d€ CSterMè' i X ^ 

les apparticnncoc. Et j4 hlemoigitur , Jufe^ - 

ne fc -ccott^ia poiQC do tmfêàitHSine ifif qui^ ^ 
Jarifconfuitc j rtMipas'- , fibi uni ejl 

même celui ^uiac icil fm^cMfulms f. fer 
cMie poiK^tc ^mmcc 4e lUe agis ^ 

Û'. méchans coiîfcils , ijiu Jyn^raph^ deke^^i 

' é$m aile ^c^uic ^« éé« ^i^ir* pr^ iî$ t^bus . 

' plorablc^U M s*cn -ttim- quA erant mtefyn- 

vcra point >iqui oii dd- frtipl^èm rHuferâfm. 

pQar w gac Déjacarys , qiiàm àH 

û recottveit t avaflf <}lie fkwmfiln ^mte^^ y . 

la promeffe f uc pfféc -, tpfe pcffedit» lUe vif • 

: •dieië'tte wt4ka «b«l^s -t^nmendri , au- 
donc il était ea poiFctl^ ' fhoretjt ûdirms > 4^ $ 

vifâffes (k vcodre fon propre bien. . Certalr • 

licmcot ',«^el^ TcioiOMlvci :Défoiam( ell^B fam . 
iMt hifiiiune >nt^9aii« ilotmc*là de bons esfcnw. 

pies : 8c oous AewtioQg lougir Nom ^ «d'a^to^ * 
4ifer miUe cèofci^^ dMt emis 'détàADUs TAmn 

leur.- » ' • 

97*Maîsi4}iKN^fli«* §lyid ejgê. de* 

^ je , de Touloir entrer ct^mmenturlls infini^ 
éan% le d^rcail ^e ce y quïd dé intm^^ 

U p!ûpart-onc été con», mtf^s fim^ q^t eny fémr 
liefaKs- 1 rpac des £c«€ i , fiMf^ - ' •^admfot^têm^ 
tfA- ka *^iiilci» mwii ^ VAeilos , ^/i;». 

fefcÀt^t^CMwl^d^4Sta^^ 



Digiiizeu by CaOO^lc 



•I 14 ^ ficonde Phlllpptque 

\U Piivilcgies i les cxccnpcioas > lés chaiges 
eo an moc coiues les gcaoes - qu'il faii; au aomï 
de CcUl » en ruppotant q^i'il a UQUvé Tof* 

4ie écm daM ic$ mémoicet» 

5)S. Ita(jue tanti ^S. Il devient II rl- 
Mcirvî nummorum chc pac ce tcafic , qu.il 
0pud ifium confiru'^ eatatte , chez lai.» Vot^ 
' HntMf^ us jam apfêgk- £c IVgcoc.^ pat; moa« 
damur % nom nwm^ eeaux t. ii 1$ reçoit aà: 
rentur pecuni&n At poids > parcequ'il ne 
qukm 4^t«^M- ,9<acpla$ (c 4Qoae€jav 
fia efi } nuptrfixs peine de le compter. 
téAuia efi y i^um ci- Mail que Tavarice cft. 
^itstes hcHpUiifi^ aWQgle / il fit affichtr. 
mi^ Creter.fium vec- dccoieceoieat un Ëdit» 
Èîgalikm Ubmtmu$i9:i qiii décharge Ica plus^ 
^fiatuituriiue yne p^fi xiches Villes de Crète |. 
M. Bfutum P90cm^ duTuisHit ordinaire qjol* 
fiUêm^fit Cretm fra- elles payent à la Rcpa- 
wiuin. Tu mentis blique , & déclate mé- 
ê$jemp0s f iu .Mm mt^icpt'i la.fio do P£Q- 
sorijlrtngendus ? An coolulacde Brutus, cct- 
:Ç4^aris dj/çreto Cre* je lUc ce^Fera d*ctre 
f/> pofi iâ. Bruti de^ Mc Pfovioce Tribotai» 
ecff^um potuit libéra- re»/£s tu. dans ton boa 
ri , ehm Cretm ntUl * feus , Aotoioe } <t m 
mdBfiitum^ C^fare faudra- t*&l poiat qu*OQ 
nfhuQ^petiimereti Ai U lie ? cofuneoc eft « il. 
hu]u% 've'fhàitione de- poflible que C^S» dans 
^teti (m mihil é^&um les cBémoitts qu'il a 
pufetie prùvimeism laiilrsrraftMdopoé que 
. Crr/4»f99 perdidifiîs. VliU de Ci été ccffât d*c^ 
tte une Ptovioce Triba^ùce».ilar /fin da Pio? 
, coiifulat de B;utaSt fi pendant la vie de Céfar^ 
_ J|iattt€ji*a jaiBuMs éré Pioconful de jCféu 3 £c 

.fie pnfc»*ioai^ AUdiMis^jdc ia ? cve ic ci^ 
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dèCtcerm. 

Idit croyez - vous.. qu'il s'agîffc de peu de 
chofc î II n'y va,dc rien rooias, que de la pc«c- 
d'uûc de vos pjfi$ ricUcs Pwvtnccs- 
5 9^. Du fcttcpcrlon- Qmnînonemo^ 
Dc ne « cil ptcfeucé pour r« fuh em* 

acheter quelque chofe, " ' 



à qui Ancoinc ne Tait 
touc aulll» (ôc Tcodo* 
Mais la Loi qu*il a pu- 
bliée pouc le rccouc dfs 
£xiicx , ofbcoit^ il dite 
qu'elle foit de Céfarlje 
ae piéceos iniaUer ici 
au malheur de per/on- 
•ne ;. je me plains ieule* 
meot, qu!Aocoine n*aic 
fait nulle difilreucc ^ 
daus la manière de rap- 
pclier ces Erilez, quolr 
que Cefar en cm fait 
.me fi. grandck^iiif*cux, 
en les condamnant 410. 

tuomiremeot>*ailicur5, 
pourquoi en lailtr trois 
ou quatre rculemcnc i fi. 
leur infortune cft égale, 
pourquoi ne leur ^as 
•£iire rcllentir à tous ka 
effets de la mêaïc clé- 
meacei& pourquoi, faut» 
il que rOnclc d' Antoi- 
t» r ^ fuit du Qombfc 
de ces trois on quatre 
malheureux^ D'où vica( 



fton ^HÎ defuerït hie 
'venditur^t de exul^ 
Ubut legem , quxm 
fixiftl > CAfrr tuUt i 
NuUiui. infêiSere/h' 
Umitatem ^ tamum 
quérir* ^ primum^èo^ 
mm reditus in^ui- 
9Mt0s.% quorum esiê^ 
fdm , dijfimîlém 
farjudicaverêtidein^ 
de nefae cur r#iî» 
qnh idem mn tri^ 
bnas. Neqne enim 
plus qukm très aut 
qtéatHOr reliqui fuut^^ 

qmjmili in ealami^ 
tare fuerint^ Cur 
fua mlforicordia fi^ 
miii non fruuntur i 
cur eos Mes in Ith 
€0 pMtruî } de quo 
f^'r.e , ciém de relp^ 
qms ferres neluîfiî • 
qnem etig^m ad cen^ 
furam. feund^m im^^ 
y eamjue pem 
titionem comparafti^ 

itéé é ri/m homi^ 
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num , ^ éjuerela^ qu iincl'a pas reftiruc „ 
WêV£9€tk Cnr mê^ c<Knme les autres l & 
Um. M comMs. npn <}tidle folie , de TàTOf r 
iMÙtiifii î an quia obligé i> demander la; 
Xri^njM^ pUbù fim^' Cenfiire | fans vouloir 
ftrum fulmen nunr néanfroins le rcftitucrf' , 
tiAkéU i 4U0 fuid in^ Cccie f idicttle deman- 
tereft r nniU nufpi* • -de nVtVfle pas excité , , 
^ia funt tuorêém ^. ettla riféc,ou Icsplainr*. 
tum^fiâ Pêllghffè^^.' tes de tom k fieople ; . 
^ai rioîc de voie un coodamné préccrndtc â ^ 
uae ckaige p«Mqiie ) #q nHirmuroît tjtt* Aa* 
toinc ne fie pi»ii^t é fon Oirclc une grâce , qu'il i 
£aiiak <i!auc«es t £t rn^ d'oii Went « , \ 
iiJitMue 9 qoetcttaichnin^é d'àvis^ 6r qiieco 
Das paicic CMirpquii rarfcnrhlce Au Pcupte 
fouC' faire nommer toB OrrekCenfeaff %à^ct i 
^Aic le Tribun avoic entendu tonnrr i g^u- | 
chc M'^vaicfU aHooneé cornore uApréfagc.: • 
&niÛTe , 4c «oneraii^ à l^ contocaiioB de YàÇ*- 
,fcuit>iéç2Mai«, Iprlcju'il î*âgit de iscsinçe»- 
J:âcs , as«M qimkjM feiHttncm ëe^RrKgioo? as>> 
qnclqhics égards pouf les Aufpîces ? n'es ta- 

Àoxïc (ccuptilecix^2.D'a^tu du rcipeâ pour qo$> ' 

fA>iAeres >quc quand il cft qucfiioa défaite.. 

éoL ibicA i ioû Oiicle i : i 

dem i» &i^temvîr^ kandonné dans la f otir^ . 1 

/M ftÀBva ^ëfiitmt Giitt du' Septennrrrar ^ . • { 

m:iervemt entnh. parceque rta appréfefenw ^ 

%!fid^fmt4iifihCre^ dois., (an^ d^uce , que : ^ 

4Éb > fidvû taph^ ' ril "écoii trne/fbir' rotVî*- | 

pfgjiunif^Ifts.Qm^ tue >. fans quoi il ne»: 

f ii jhjii a mn^ i&mumêi ponvoft . «obee^jt- «^le^: 

//iV ewrafti % quem digniic i tu appichcn-- 

$0t.fis i9€0 I fi. ulU^ jdoist^4^iie*.' «c^ fan* 
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yen et que tu lui dois, pietés in ta effet , co^ 
Ce D*t>ft pas tout ; Tu 
Ta^ cha;^é d'injutcsi. tu 
as fait n;ille outrages 
à cet Oaclc , que tu 
«Revois honorer comme 

-too^ Pcrc , s'il t'écoic fatis , prohri bift- 
jefté quelijue fcocimenc mHUfii pudicifftmm 
d'hoon^ur te de pieté. 
Tu as rcpudic fa ïiUc, 
Coufine germaine^ % 
pour époufcr Fulvic que 

Âêx icchcichois œêtiie 
avàat ce dt?o(ce.£t non 
^cooccm d'avoir répudié 
^etcc; lAiioceote i&alr 
Ja<!Uf cufc , eu .l'as fait 
palTtr pour un^ pidil^ 
-ttiét , quoique -ce fut ta 
puiué. mcfïie.Que peut* 
on ajouter à cette bar« 
barie / tu a^cn pour- 
taot p4f . ^CfMuré Jâ» 
Ta as eu rioipudcncQ 
.de.dirc , au commeA^ 
•cément de Jao?ier , ca 
plein Scnat , & ca pré- 
icAce de Toa Pçre % que 
.la taifbn pourquoi eu 

que laravots furprisien adultère avec ta Fcm- 
iOQ. Qiû diu s'il y a pïus de brutalité , d*a?oir 
icau ce difcoacs, en pleta Scnat, qu'il n'y ai 

* -Au99id.ÎMidoét femme M«e» Aoi> 



» J3 ^ 

1ère deh^bus : fiiiéitJ^ 
,4tjus y firorem tuamj^, 

dUione qiufita ^ 
antê per^S^^non eft 



qup4 sddi poffit ; 

fiù FrequentiffimQ 
SemUitKitU'fidis Jan^ 
fedentë patrtéo , h^niç 
tibi effe eum DQÙêr^ 
helU - ciîi €éiiifam 
ah/hs es dlcepey fju^4 
4Ê^ eê fùrûri, u^cprf 
tHéi JlHprum obUtum 
êffe cmif griffes. 
inrerpretari potefi y 
impadentwne , qiéf^ 
in SenaM: nn impra^ 
irtor , qui in Dola^ 
hllém^nn impwivi 
qui paire fiudiente t 

an criêdeliot 9^ qui h 
iUâm mijèrnm tnm 
^urcè I t/m impii 
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liS La féconde Fbilip^quê * 

de malice d*aveir ioppoCé ce crime a Dolabel^^ 
la \ où s'il 7 A plus d'iuhumaiMté de Ta/oir die 
en pcéfence da Pcee « qu'il D'y a de cruauté 
d*co avoir faulTcmcnc accule la Fille» 

loi. Sêi Md €hl^ toir Mais difoas en- 
rograpba redeumus , corc M mot des prétèn* 
fuit tua cojni- dus mémoires de Céfar, 
tic t enim C*- qu Anioine a fabrique» 
frris pacis cMfa ou fa fificz. Le ScMt y 
êùt^immà fnm. à à U vérité , a confirmé y 
SiHAtu : qué qui- pour le Wtti de la pàix-i 
Céfar igîff^t % tout ccque Ccfar a faiti 
i»M M , quà Cdfa^ nais non pas ce qu An^ 
fitn €gijfê dixijfet tome fuppofc atoifé^* 
uMmim, V9$de ifis fait par Céfar. Ec d'où 
trumpunt f quo an^ neiïs Wiiment tes «é^ 
ifhm profermuar i- fi moires > où cft T Autear 
pmfalfa y €Ufp9^ ^ te* prôdnh l s'tfe 

i^^w/nr ? veray eut font faux , pourquoi les 

nfeneunt î -^f 7? ^/^s* approuvcrî s'ils foat vc- 

^Hirat ^ Ut ex K0- ritaWe*,^ p5arq»^<oa*- 

hml. JuJ*. de C^ar frir qu'on les rende \ \\ 

rh aiUs 'cum ^w- •avote;A*-irrêiéjqi*-4fe 

j^Ki? càgmfteritis. -Aenat le^ examineroir > 

^^f^it^^fiiitmiif ciâibci^Wt^ 

gnew mqu^^m ndvef^ «ommetwtmcm ^^J^^«:* 

^fiif qum timlenim ' r«folotio«, 

fmtas ex^^a^jln »Uin(pft1k4a^édfts?'A^ 

peragratis éM^m^ ib'gertàt:? ék 

préLclanm ilUêtnpef^ OÙ iî pàrut etf îlifrfie^s^, 
emfathnem tmm ^apiès avoir fait la re- 
-ntèn^'Jprill > ^r^nr vâc^ de tVattsles Co- 
Mé^id^thm^cùm enÂ. looics des Yaefàos. 
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de CUeroft. 119 

radmUable royage qu*- Cs^paam cfioniam 
il fit aa mots 4' A vril,ft dediêcett cciuMé esé^ 
de May /Iorfqu*ii fc, mtc eo tête de mener une 
OOiiveile Colonie à Capouë > fie é*cn chalfe^- 
ks Habicans , poac y érablir Tes Soldats. 

ICA. Jl r^aic de queU lox* S^uemad* 
le ^iMiiiete il: forut da modum lÉam . mdiê^' v 
cette Ville 5 ou plutôt rù ^ veL potiùs feni 
.cpmmeot i l faillit à n*ca nm ndUrh » fcimu$\ 

'*j>oinc fortîr du tout. La Cul tu urbi mini^ 
reccpiioQ qii*oQ lai fie, Uiris* Viinam cone- 
lui cjenc encore forcer re^ nt ali^Hamdê'il^ 
iDcoina corur: il a.mê-i /a^> Pene, toUéitur ^ 
«le jitiié.c]u'ji i'ett: vea* . atane n^Hitutti fit 
gcioic. Je foufaaitc qq'il tna. tUa piregrinatio^ 
X.z^tiQgUQM' z le §l^idjprmdiom 
SoAt '^ & qae le$ Habt«* ^pdréftw , ^uid furîo^ 
ian(>lc;.Capo'ic aseca'» fam wmUnti^m tkd 
tem « ce qo^il^ eti«éoc > <pf9fetttim t tuéê-iftm 
eti^i^ 4c faire pourJcrsj detrimenpa funt illé 

k yoj^ago; /dlAimine^ S^firmAgimm Cam^ 

'poorroic bien devenir panum^ quï cnm de 

célèbre dans Jii(bire. ve^igaUbus* exime^ 

Je pàû^ la {emfvtoêié bmim , m ^litibtà^ 

de.fcs repasi & toiuf dnvienir , rum înfltgi 

e«çeitMk dcbâMhe : mmgmum' ^ReipiMii 

font , d;r$: maux qui lui vuinm pumbamus i 

Ipor paciicuiioB&iai voifi him» tm^ cmfNmftH 

' OtoMieÛicws ; qoiitiou» tihèa mis , coUh'^, 

«oguidmJiCrf 11 a . pajriagé fcribus divideb/u. 

Itt €hèmp dé#la Cainpa^u Mim9r4k0 \ éf Mi^ 

i)ie^;:âifeo Tes Coriipa» mm ^ C^ina^ro^ 

gmiM^ /ou , udDidedi-^^ Cm^M^ tM^Nftùsl^ 

Bterioâgc : ^ Il à dontié a ^luid j^m qu^rar dû 

des Comcdicos & â des s^gtQ Leontinoi quân^ 

Comédicooes an champ ^^uldm h a qnon^ 
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fûpuli &• patrimonto 

yi ferebantur Medi" 
<ù tfiA millis jn^e- 
rum » quafi te y#* 
num f^cijfet : rethori 
àMy quafi dlfnttm 
facere potuifjtt. Sed 
4êd iteff Ualiamquû 
rfdtamus» 



t zo Lm fexonde PhWppîque. 

4ém arattones Cam^ auacfois DOUS. ne 

croyoos paspouvoic 
tic démembré. fans eau* 
fec a la Republique une 
perte cofiderabic» Cbm« 
me s'étoic ua de Tes 
ptincipaoz MYCsms i 
noiàs ne pouvions con-^ 
lencic quU>n Talreair, 
non pas même, poor eci 
iccompenrec les Soldats. 
Antoine a dtfporé du 
jCbamp Lçontîn > comme de celui de la Cam* 
fanîfi 9 ijnt 'écotens , l^aïkcre >'le plut 

Icrtilç^ , le plus riche patrimoine dn Peuple 
Komain* .11 en a donné tiois ixiiile Arpcns à 
(on Médecin ; combien* loi' en'amotc il:4Me 
4oniié y s'UavoUf^û le guérit / il en a donne 
€l€nx.,mille tArpens â ua Rhécoac : * coinbica 
lui cq^auroi^i^ donc dooRC , s*il avoir pu le 

c«itdrc 9* £Uvcopasa Tes voyagea d'I^ 

- lQ.Î*r Beduxifti a i^Gj.! - Antoine naena 
eflêniM^-ÇaJftUnumf MÎe Golome à Cafilin ^ 
f rn^ Çefrr. de- où Gcfar en avoit]dé ja 

envoyé une^ Il Hi'^aaoif;. 
auparavant éccic , ponit 
me àsmuiàu irion ^vis^ 
tottohaRfS cencancfloT co^ 
luiiiey.qn*ii vouloit con« 
dnite» à^^tCap^tte* S'il 
m'tût a^ulfi confulié , 
pour^ceUe. de. Cafilin 
}c Lnt : ahfiois fatCfla*m6^ 



Jii me per literfu de 
CapHa 4M:, ^idcm .i. 
fed^idetn de'CnfiUm 
re§iûnd;jfefh:pojlefoe > 
âékitoleuU effei^ i» ^e^ 
cçlonîam novit^w jure 



i u 



me 



1 



1172 rcponfe , que je lui ejfet AufpUuto de^ * 

fis pour Câpottc , qu'il dst^m i dnm ejfetin?^ 

oc poavoic cnvoycc de coLumls % colonUm 

oouf elles Gdlooîes » où mv^im jure dêdiéci ; 

il y ctt avoîc d'ancien- colonos novos afcrlbi 

ircs. Je Itii avois maa» pojfe ref:riffi.Tu su^ 

^àé^ que là où il frou<* infoùnii^ 

voie une Colonie dfa-* tus^omni au/pici^* 

btie , par t*airis des Au- ram jure tmbmtù y 

gurcc > Se après avoir CafiUnum coUnUm 

cparuUé le Ciet \ taudis dediixijii^ §l!fi ersf 

mit cette Côlenie fub- annis ^nti de^ 

uftoic j OQ ne pouvoir i duS^ ^ utvexiUum 

rnivacic ûos lois } y eu <y ér Mratnêm • 

mener une aucie i & cl.rcundHceres: cujub 

qu'on pouvott, tout* au* quîiem wmêre porm 

plus , l'augmenter de tam CapHÂp^nè pre^ 

quelques nouveaux Hi- firinxifti , m florei^ 

btcaus. Mais ^ Aruotne Hs e$lmii^ ferrite^ 

emporté , par fes f^l- r im» minueretur^ Ab 

lies > & ies fougues hm fennAAtitAe 

dinaires , mcprifa & les religionum advolas 
loix i les Attfpices/ i» M Vsmms^ féênc^ 

Il raeua jnne nourcHc tîfimî^ dtque infe^^ 

Colonie a Cafilio , ou girrimiviri y fHndU 

poi d'auuées aupata» c^fffinMtemn §ljio jn^ 

Tant on en avoic établi re ? quê ore ' eo^m^ 

uoei fc même fi recem- inquies , f i»# in 

ment , que rétcndart ràdum L*Rubrij^qu9 

dc<Qù premier écabJiflc- in h^rêdum U Tw- 

meoe , paroiiToir, cnco- felij prddU > qu9 in 

rc planté , aux bornes reliqMs innHmera^ 

4c (oa détroit; Aikoioc biUs po(fefi9nêi. Et^ 

pour flater cet orgueil fi hjifi^ ^deanc 

qui lui eû aaturei, tqu* tahuU medùCdfarih 

iBC(p 4oiioer le plaific 

L 
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i«a La féconde Fkiltpfiqtte 

'bti'jîi,>'On quïbfis su de cracct lui m^me Teti* | 

U iàOtrsviJii Var- ccicuc cctce CuloQic, j 

renis qtiUem Cmfi^ avec uQ H^yau qu'il / 

.natem fu^nm quis conauiâc ujatignemcac ^ 

wniffe dicU / quis ju/qu'aiix poitcs de Qi- f: 

hajtaia ijiîn s vendis pouc , dans U dcffeia | 

tifinîs vidét » quîs de Te vcoger co dicni- j 

'vocem prdiûnis au- oaanc le territoire de J 

divie i Mifife i€ di- cette Joriilante Ville. i 

\cès-AU!xJidriafni qui Après avoir aiofi violé ^ 

emeret à Cs^jitreJf- l'ordre , & les droits de ^ 

{um enim expe&wê. la Religion , il sempa* 



f»éignum fuit . ra deCafinat,qui ap- 

paiteooir a VarrQa ^ ce Citoyen d*aae vieû 
irréprochable. Et de <]aei front , Antoine » de 
Qacl dfoic « as- tu po » te mettre en pdlTeiTioa 
dcs liéfiuges'de Varroo? Ta répondras peut- 
écie, qucc*e{t le o^cme droit» qui t'a acquis 
ceux de Rubtius ^ de Xurfélias , 6c de tant 
d'autres ) dont tu as envahi les biens : Tu di« 
^as qu'ayant été vendue publiquement » w t*CQ 
es rendu A^judfcaiâire. A la bonne heure > je 
Tcnx bien en cnoiie les Rentres de Gefat ^ 
I^CMensIcs veciiablei^ non pas ceux que ta âè 
ïditifiésy fom faire croire que tu es quite des 
fommesvqae tu dois» icomme Adjudicataire 
de coofifcatiOQs publiques i Mais qui eft ce 
qui a vea ve^odre les biens de Yarroni qui 
eft-ce qui les a entendu. publier 2 qui dira qu'il 
ccoic pxdcnt à l'adjudication ? Tu envoyas, 
disr ta a Alexandrie . un Exprès pont les 
acheter de Ccfai s car ton in?patiefice ne te 
f gr m.estoi r pas d'«iuendj:e toa retour^ 

104. ^uis vèro 104* Mais encore ira ' 
audivit mquâ( niiU coup » pc^ foone a* 

Mhs -siuem félHs c$fi^ jatçais oiû ditc^ qu'ço 
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iê Clrêrpm * if a 3 : 
aie 6té à Varron un ta fflnrihus ftiit de 
ppacede terre 7* £c li f$rtténi$ Vsrrôf^h rg' 
^c$^^cricagçs a voient été ullam ejfe detrac^ 
vendus pub^qiemeac \ ram: Sjuodfi efiam 
feroit-ti portib^e , que fcriffit sid te 'ÇAfàr^ . 
prrfonnc ne fc fut ap- ut redderesijtfidfa^ 
prrceù) qu'on vencioic ttspotiftdicide fan- 
les biens d'un homiHC • ta impudentia / R^- 
{i recommatidable ^ & (v move gUdios parUm- 
chcrî de tout le Peuple 5 per ilhst quos viie^^ 
que fi au cou traite Cé* mus. fam intelli^i^, 
fat écrit « 8c x^à n\é^ Miam eaufAm éjfe 
neeYprcâeoicnr ordoQ^ hajléi CAfarhyaliéêm' 
pé•dé'tcndrtàY^ron ^. eûxfidgntU^ tê^ 
tout ce que tu lui avois merhatis tuA* No» 
VâTÎ s ; peat** #a f aprét enimite dominas m(h 
eeta. Te trop élcTcr cob* dh Uli fedihiis , fei 
tte ces injufttces , & tes fuivis amicus^tvia^ 
TMleoces? Ecarte Marcv $mf > kûfpes 1 procu^ 
Antoiae , écarte , pour rator arcebit. At^ 
no moment > eîes ' Sah^ ^11 W muUùs dhs4if 
âàîè , quî t'cntironncnt/ ea ^lila turpiftme es 

. f]ui te gardenr;tou con-^ 'pêrhêcfhaimiab h(^' 

notcras^^ bien^rât qu'on ra tertîahîhibàtur ^ 

n'aura pas pour tes in- ludÀ^miur % vomeb^'^ 

jwftcs nfurpations , les «r-O t^a^. ipfa miM 

'ttêmcs égards , qu'on fer/i ^ quàm difpari 

a pottiv-les adjudications « domina , qHMn^u»fh ' 

' faites <iè Tordre de Ce. qufimodo t(le domi^ 

far. Non feulement le ^«f/ fodtamëifuim 

Waîtfc de cetecf maîron} i. difptirt'^unebâ url 

le moindre dcfcs Amisî fiifdiorum enim fm* 

de les Votfios \ fon Fer- tum M.Vano voluit 

wicr feul pourra t'en effsillud.non libîdh 

cfcaffcr. Et quelles hon- num diverformm^^ 
ttufcs débauches n'a point vcucs cette infoP- 



Digitized by CjOOgle 



M4 ^ fecmiê Phllip^iqw 

tonée mâffbn ! Combien de joats A^toine^ 

y a fil pallés dans l'impureté, & le vin ! on y 
êcoic à Table dés la pninte da jour ; oq y 
îpiioit j on y bcuvoic touic la nuit. Malheii- 
ttu(c MaifQQ I qoe ton nouveau Maiue , cil* 
en roue couirairc au premier ! Q(ie dis^je , 
Maîuti K me reprcns Meilleurs , Antoine n'en 
eft cfQc l'Uftttpateur. Quoî-qw*il en fou; Ufur^ 

reuaue » 

&d'ccucles Ancoioe en a fait un lieu pubtic 
de licence & de débancbe» 

105. in ilU lôj. De quoi atoii- 
Mtk dicehan^ on coârumc de s'enrre- 



paccgr ou Maître 9. que l'un elt diiFcrcnt 
Jlautie /. Varr on en failbit un lieo.de reuai 



^Mr^ quA liîerls 

iUbantHri jura f^fi 

fuli Rûwani won té- 

nîs faphntU fëtiêry 
mnnifque dêSyimêé 

iino^ ( non enim de- 
mnù } perf^shmèf 

* ùn^nîa VQcihns thrio* 

dekant parietes,: inr 

gcnuipum mm me.* 

^fitotiis : fcorta inter 
mitres familiAS vej^ 
frbâMtw. C 4 fUino 

' Jklutatum veniekâi > 
^quiw Inter iifnnMt 
ad mijftis eft nemo. 



tcnit dans cette mz\(o^f 

à quoi y pcAfoic-on ait- . 
i^aiavaat quels x)iivr4« 
gcs VarroD ny a^iï! 
p^iac compcfés , tou* 
chant rorigine > & 1«S 
n^œurs dos Romains*, 
9l Iox tontes foiusdc;. 
Sciences! Ec dés qu'An*^- 
toinç s'xafuc cmparé,|.. 
tout, reteniiifoit dos. 
dis d'une foule d'Yvro«> 
gnts: on sy abandoi)« 
noie > le jour , & la . 
nuit,, aux plus fiUes vo-> 
lùptées. Les mafaiUcs y 
dégoucoicut, le. vin î ies. 
Pianchers. ea étoicnc. 
tout innoftdcs. De jeu* 
.nés Gens d.es plus hoa*. 
nêccs ïainiilrs de Rq-^ 



JwA id qHÎdim ; «R? i X ^^^^5»^ cçnfQ»-.* 



Digitized by Google 



dus f pefl-meflî, avec homlneewmtuff)!^^ - 
d'iafacncs profticaés » 9l mo ebfoiedMf dignî^ 
Ât% femmes d'hoiifjrut , t^itîs inftgnt^i^ 
avec des Coarciiaac&pub iqucs. Oq y vendit 

cames les Villes voifincs , pour , faire la . 
Goui a Maccr Aacoiac : mais il ac vouiuc Y 
recevoir : per(biinc'$ Se ]t croave qa-cô cela 
ih avoic raiibn. Il êroic in.iigne des hon- 
neurs qaoa roadeit a fa qaalic<é de: Conlot | . 
car}rle&plu« hautes dignités Iotî avilies j . pat . 
k* vices J'aa Lcdcrac <\\ài . es. polfcdc^ . - * « 

ia6« Ëdâti, ayant fe*>- h>^v- . Ckm- -^indè ,* 
pris le chemin J Rome, . Rom.im projicifcens ; 
ctrinfiser^iio; appfo^chdît .. ifd - A^juimm - acc^ 
d' Aqafn y & que c'cjft -, d^ret.z :obirîam ei ' 

Vk^ gcpdc ViUe j. beau* :• J>ro€ejJit (. ui ejt fré^ - 
coup: «de^^-morkle' êioît - 5^11^/35 mt4mcîpium ) ^ 
forci pour.lc ,vo r: mais . m^^na (anè multi^ - 
fliStâiFcrfa'rotjtela ViHc,. ., tudoi^M^ ifte opêr-» - 
couché dans fa iinérc^ , r« .ieJUca U,us ejt : 
ftifrenfcrmé ^ comme-uh^ -s pfs oppidwnfi^i - 
• Ctfdâtrre» qu*Gh eur poN îuhs. rStulte Ajuî* - 
. té en terre. Que. vqus : nat^s i \fei* ' tamél^ % 
êçiés fi,>ipleipaafrePeti. ; m vîa habiubant. . 
pic d'Airain , de cémoi- ; AnAgnm ? qup i 

' gaec tant : d'emprefle% cUm effeht devii ^ 
mcat s pour voir • un. . wam. ei defcemde-' - 
homme, <c i»ér^• wl»/^i*gf tfhm^^^ , 
totf/'fi -pefû / ftf'le -iWr ^nwjf//^ y?, effet C^^iL . 
piStdonnc pourtaBC,puïf-. /k/, ff^UttArenn. . 
quîils fe îtoiivopcot z . ftetUàilecdiibê , ta* 
' fon p.iiï^g *. Maïs je lie i».-» inter omnes con* 
p^is lepatdooner i c«j«. : yl^nâ,. mmiim» effe \ 
à**ftagtie-,«jiri^ étant her^ <re/klutafHm\ t fra^ - 
fà» notice , ne Uit£:re« fê>îim^ €itt»xdms >Sm- - 
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Lficomm • quorum 

efi prlnceps , éèUer . 
foculorumt, 
cane d'honnécc^ Gens 



Là fecmde Vl/ilippique- • 
hçt , MufieUm > (3^. de ch<:min pour. vCfi-it^r 

r^ndiC: leurs dcvoics à^* 
ce prétendu Consul, Ec> 
ce cjui .eil: à peine cio<»^ 
jriib e , c'clt . cjuc pacinL 
qui cc^icnc venus aiii. 
devant de lui , il ne fit ciyilité à i]ui que ce.- 
fois 2 à quoi ii fcmbloic aéanmoins d'autanc^^ 
plus obligé-^ qa'ii aToit ayce luidcux pcrron->. 
Ms natifs de cewc Ville, donc l'un ccoic 
chcf de fcs Glddiaceuis , M- raui^c. le fidelle;,- 
confidcfttdc fcs débauches. , 

I07# §ltil(l egin. 107, M^is peut-oïkt 
illas Ifiius mims , parler , fans , indigna-v 

tion , des menaces » flc> 



c^ntHmelidfqHe com-j 
tnemerem , quibus. 
ihveBus efi jn Sidim 
cinos.. ? vexavh f 
Uolanos quod, C. 
dr.jfium y qt^iod Ern^ 
t$6patr(>nos pJopt^f- 

ftnt £ m^g'^^^qiiidem 

qudîcio , iey^^voUn-: 
tî^ y charltiiie , non 
ut te , ut B^'.JfUim.i 
Qr arj7/7Sy Q* ^^^^^ 
x^ejiri firrAlçs ^ . quos 
f liante y ^nerno h^ir 
bemvfflit j }nm modo 
-effg iiiorum .clienj. 
Inferea dum tu abcs-^, 
^ul dies aie Collets 
tfiî cùm iliftd ,y quod 
t:ti venfrari folt.bas ^ 
liJAji^Hp^ in foro.^v.er^ 



des outrages qu'il fi(à«.> 
ceux de Poazol» & dc: 

Sulicinc? jaloux que cesr ^ 
deux Villes culfeni chol-i * 
fi , pour Protcdlcurs , 
Bruius, ài CafTms,, qui i 
avoicRt mcrité cet hon«i . 

ncuc par .lcus.dou^tu.rf , 
leur, moclcration, & Icus , 
fagpllc ; &. ne l'avoieni >• 
pa^ txciorquéf> par la ? 
yii^lcnçe^ &;,les anne^ij ^ 
C Q n\ m A à roi n e j & f ci 
femblables ont fouveni 
faiç , à.i'égard d'aucrea 
Villes. , qui rcfufoient 
avec rai ion , de fe mctt • 
trc fous la procc(Slion da 
Geps,> qu,'il (croie même 
dangereux de prcedr^i 

fous. U iicAac» Amîc^9. 



r 



déCîcermr ïi7> 
to 4s fans doute appriî,. tiata y Ht conftabiit ^ 
Macc?AQCOJQe, couibicn.t in-et edsy qui unà * 
péfidaRt : ton Mtnct y fuerunt > cmcidîftf.\ 
Dolabcllaton.. Coilegac §i^îd. evenerif pgn- . 
f*'ac<|uu de gloire ./ le Jhà ^ nefcU.- iâe^^ 

jour qu'il fie abbairc ce tum credo valuijfe ,^ , 

^Qhcï^ qai écoic r«b«. atma^ Collegam i 

)çc ^ de -coiice ta -vcac- quidem.de cœlo de^^ 
fdcjonvle jour (^ail.rcQ-^. dnmxtfii effccifii^. 
Vciiia Ce fuf erbe mooû- qsêê > mn tu quidem ? 
meoc, .c}ac tu a vois ciç-. etiam nune , ut fit x 
▼é» aa milieu de la .pia- fimilis tui % fêd cer^- 
ce publique, à i'bon- /è, $it, di^imilis effet r 
Mtti;. de Cefar. Tous- fui.\. 
ceux qui é(oietit alors aapré» de cor ) difeoc- 
q-uo. la fui frappé de t;ecce nouvelle » commet 
dtua coup, de foudre > qui- décoiscenoit . toiis*^^ 
tes projets, & rcDvcifoit tous tes iefleins. Jc: 
mt ff^ ce qui arriva depuis : . Mais appaxemftr^ 
ment que ton audace, &'xcs violences IVm?-^ 
ppitercoc fur les boones irueunons de Dola-i*. 
fceila y :Siiui fircm perdre tout le ^tc: d'uno^ r 

. il belle. a^lipa^ Je f^ai feulcmeot*) ques'ii.ne»'; 
devint pas tonc à fait femblale â toi» eu le rea*;:^ ! 
dis da moins bien ^iiflPcrcnc de ce qu'il écuix i 

io8»« Tpii arrivée al?* io&.^ wri^^-* 
larma .RomeuNous aoius rfiditus hde R$maw^ , 
fottVeatODS À là vérité i qu^k perf'urhu^th rsn • 
deMa.ptttlli&oee'dû Ciu*. timurbis i rnsmit^ 

' ia , & de la ; domina- , r^inus Cî)^nam 

' tion ^e Syila : nous mis . potentem : SyU\ 
avions même veu , & li^m pcft eh dominant. ' 
itiui la. tiranaie de Qe>» im^y modo ^c^nan^, 
fer. 'A*dire vrai., hene ttm Cécfarem v!d€^ . 

. H croi . pas plus vicH ram^s) eram fort^iÇk . 

. «ai jpaw kmîfdip fr ^l^dik^. fid UiA^, . 
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cmditry nec ha mul- qu'eux ; mais du moins ^ 
tL jfii^ vero quA 9 . ils cacheicac Icuts ai- 
éf* ^uanm bMbufl mes; au Iku que ta en* • 
f// 2 agmine, quar ccas dans R^ooie » enyi*^ - 
êlr^ta enm gUdiis tonné d'£fcadroQS ran* - 

fetfHrUhtur fcntad . gés en Bacaiilc, cfcor- - 
miiiies f UBicasfor^ (é emouré de SoI«» - 
t^ri ruidemus. . At^ dats y qui cou$ ccnoicot : 
que hisquidem jam leurs baocliers élevés jca ^ 
imietnsiU... P.» d . aâto» de. combattre.'. 
canfuefudine ohdti^t- Nous, vîmes toucce long ; 
tnimus^ ISAlidis Ju^, attirail de chevaux ^ de . 
mis cum tn SenA", licicres, & de chariots : : 

têm » Ht ifé^r confr & ce (c\m là» Mcilicui s > , 
tUfifum^ n)enir$ vfh: d'anciens nnaut: , aor**'- 
U/nussf met H per'- • quels le. temps nous a t. 
nitrifi : fipentè dif- conwoe. eadurcist pac c 
fugimHu. Atifie.^ui . une longue accouru- 
StnfUunon egeret^ii^T^^ mance^ Queiquatecnps > ^ 
^ff defidrravh que- après, lorfquc nous cro- - 
pùtimMf" y 09% nous cendre au Scr - 
cie^M nojtrù^^iératHs nac, au^omiMQCenrent ^ 
ê^t , Jlatim Jlla mi^^ de Janvier faivaut qu'il ; 
pé^biUd .facinfft4i ef^ \ avoir été refolu aultea t 
fiché*. ' ' de nous affcmbler, nous i 

fîimes CQnctains.de.faïr : & comme An.toine : 
B*^voir que faire du Seoat ; :il Ce .réfoiik toac 
pubUqacmçnc de nôtre .faite -, iqui. îc mec- . 
coUiciif^teâae. lîberré de commettre tous les , 

grands crimes qu'ils 21 depuis conamis. . * 

io9«^ thbrù-^.^ l oy^ .Cefar avoit fait i 
gmpkfUê' Càfuris de^- . quelques loix ^(kt bon** 
findi£âjt' Lncfi, : fui,., ives^ : . ADXojne , . pout x 
c/iki^fa: h UgêS Cê^ ^ achever -de- ruïnâr eiM . 
farîs , Mjifue pTêL* . iiv.rcmcnt Ja Republi'» - 
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tes 9 ^q! quî avoît fait 0mcutere poffet iver'^ 
.va oij: , av^ec caoc de //>« Nuf^erum a»» 
chaleur, de itmples mé- n0rii frovîneiis frO' 
.moires de Cefac , pour ragavii : idem^ue , 
le profic qu'il ea ciroit* chm rnSorum Cs^fiêr 
U prorogera le tems du r/s definfer elfe dû* 

i Gouvcrnemeoc des Pto- hfreti inpMiicisx^. 
vinces«£n un {noc,c]Ucl- ^ in prîvatîs rebus^ 
que engage, cju'il- fûc â Aâ» Céufarh nfri-^ 
maintenir ce '^e Cefar dit. H puhiicis affh 
avoic faiti ii abolie coiu nihll jfi legs gr(%^ 
ce qui rcftok ^ lttî,caot vins: in^privath jit^. 

* pour ics affaires publi- miffimuin^ efi. t^fia^ v 
ques que pour les parti- mentunh teges alUs: 
matières. Rica dans t*ft» fine frmulgatto?$e ^ 
ftât n*a plus d'auihoiiié. fufitUu ii slias Ht. 
4)iie les ioix ^rien daii$. têUeret promulgfi^ 
les Familles n'a plus de vit^ Teftamemum-- 
loue qap les:<cftatncns:.. irritum facii qmds 
ccpesdant Mare-AoroU $tîam infimÎÉ civi^- 
^Ae ^.nem pa^plus d'o» husfimpir éhttntum^ 
gârdpour les loix, que eft. Signa, taiuUs^ 
. pour le Tclîamcnc de. ^ulo- Cafa^.^ 
Cefar. Jl alirogeoii les, mÀ^$m hrtis Uga^ 
.imes , par d'autres loix^ wV , eas hic partim^ 
.qu*il t^âilbii recevoir , in hordes Pempeiid^ 
même faas pablicatiofH . portatif ^ pmimin^., 
& 'pour ^rogcr lç$ at&? vUU Scipiçnis. 
ues il ea propoljott , IL en faifok pabliec do 
toutes contraires. Pour ce qui cft da Tefta- . 
mcoc i , quoiqu'on ait tant 4e rerpcâ:, pour ies < 
deroierts volontés des moindres CitoycnsjCcU- 
les de Gçfac, dcmciirçnt pourtant fans e|(c« 
cation. Antoine fît porter ici dans les jardins , 
df Ppn?£é.ç ^ &,.a^J;.cbaalps.,. d*Q5 . k,awiirl 



Digitized by Google 



I 



130 Za fecmie fhilîppiqur 

fon de Scipion , les ftataës , & les tableauxt 

^ue Cc'ar avoic légués au Peuple Romain. ij 
wo.Mt tuinCé- « no. Et cela Mare^ • c 

faris tnemorla diii- Antoine , cela s'appelle- |, 

^ens \ ut ilium amas chccic les cendres de j 

fnortuum ? quem is Cclar , & avoir de la- ç 

fMjorem r^onore con^ vénération pour fa me- ^ 

ficHtus erat » (juàm moire, bft ce donc aîofi. fc 

ut hderet puLvinar^ que ta exécutes les^ 4 

fimulaerum , ^J^/V^ dernières voloocés d'an- n 

^ium p fiaminem'i efi homme , que tu mers Q^ 

€tg0 flarnen t.ut j^ zxx rang des Dieux / fi 

, MArtîy ut d'un homaie à qui tt|. ^ 

§luiriMfJic divo ju- f-ais ériger des ftacucs i » J| 

/iV Jtf.. Antomnst^ baftir des Templesiéle- y 
SIhU ijritur eeffas 9. ver des Aarel;?i qut rU* 

€ur nm hMuguratef aflîgnes des Prêtres. J a-. u 

fnme diem : vide ^ pitcr , Mars , Romuîus, , p 
qui inaugurât : ont chacua le leur : An— ^ ^ 

toUegAfumm : ne- roincfaii gloire d'ccfC. f( 
mmgavit. On d^ celui du Divin J«les. Et* . ç 

tefiakiUm bminêm^ jqtt*âtteasc»doi!cqQettt^ u 

qUèd tyranni fa'^ ne te fais confacrcr ? tu : 
40fi0l êà ^ fivs quùd pevhs pf mdce . jour , ft. 

mnui éuAro dein- cboîfir pour cette ce- • ej 

€eps I hodUnms^, rcroonic , qqi tu voa- - j< 

diesquîs fit , /^M- dras d'entre les Augu-- g, 

w».. N^/w , herL rcs : Nous formes tes . d' 

quaftum in> tmo - Collègues > pcrloonc aex fi 

diem luiorum Rù-. te rcfurcM, Oh l Vabo-. ^| 
wiamrum fuijfe : . tê t nûnabic . homgic û'ofcc ; ' p 

ipfum atitem ad po^ fe dire le Pr^ac,oa d'an • a 
fuium tulijf^, I ut Tvran, ou d'un mortel. . 

qumîm prati^rsaditt , Étigpoces tu quel joutr b 

C^>ri î tKibuumr.. i . cUft. , aujourd'hui ? . Ne j i*, 
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textatt : cnr hono^ 
rem Csfari tua Z^- 
ge , déêtam t deferi' 

etfiicnes addenda die 
contamhari paffus 
es. Pêdvinaria ne^ 
lut fil î mt ut unit^ 
qu9 reiigionem tolle^ 
Mut uf^Hequaque 



de Cicertm^ 1 3 1 

ffats ta pas que c^êtoic emr nm fumus prem 
hier le quaciicmc jour 
des jeax Roasaios y dans 
le Ciique -, & qu*aa* 
joàid*hui c'cft le cia- 
quiénoe > que eu avois 
acllinc pour l'A^othéo- 
fedc Jules.^ D'au vtcac 
'-dufjc Muc nous ne fouî- 
mes pas» CD habic de 
cérémonie i Pourqttor 
foufFions- nous quonue 
UQde pas à Ccfai les' hooneors divins que ta 
lui as dcccrnés > par uqc loi exprede ^ D'où 
vieAC que eu as permis qu'on pcophaaâc ce 
jour, par les prières publiques qu'on lui a fat* 
teS|& que oeaomoins eu lui rcfufesdes Autelsî 
Pourquoi cesirrefolucions , ces cbtngeaiens} 
d*oà fient ce parcage de fentimcos > & de pcn« 
iëeSf fuc an point de Religion fi important î 
Ou Toaricn donc > Antoine s ou abandonne 
cout*à*£aic les intérêts 9 & les droits de Cc« 
far. 

nu Tu me demau* 
^âs peut-être ce que 

je penfe là-de/ras » Se 
quels honneurs je fiiis 
d'avis qu'on lui rende : 
il je trouve à propos 
qi|*on loi dédie cinTem* 
p c» qu on lui diciTe un 
AateJiOtt qu*on lui con* 
facre un Piêire. Ah / 
bien loin que j'approuve 
l'on ou rautic s je de- 



• iii.SluâresipU^ 
eemme mihi fulvi^, 
nar ejfe fufiigium 9 
jUminem» Mihi ve^ 
ro ni h il ifiorum pU* 
€it^ Sed tu ) qui 
Mâa Cafsris defeU^ 
dai , alia non cures 
nififorti vis fateri % 
te omnia quAftu tuo^ 
non iilius dîgnitate 
metîri, §luid ad hàe 



Difertijftmum co^n<h 
w mvum tu$im : M 
tê êtîam aptiorem 
in diccnio* iLle ntay 
quam nudus efk cm^ 
^ionatus : tHum ha^ 
ntînîsJimpUcis pe&m 
njîdimus* Refponde^ 
hifne ad hds sut om^ 
nino hifcetê Mudêbist 
ecquid repêries ex 

tnea ^^cui tt refpon^ 
i$n poffe cmfidéK f 



Ls féconde PhiDtpi^Ui 
éandeî exfpeU^ enim ccftc > )*âbhorre égàlc» 

ment tO(|s ers honneurs» 
Mais coi» Marc-Ancoi^ 
ae » coi qoi défeos fca 
Qomi avec cane de ch;2* 
lear & de zele s d oà 
vient q«e co ae fais exe»^ 
euccr qu*unc panic de 
(es volontés » 9c que ta 
négliges tout le rcûe î ' 
qui ne ?oir qu^en couc 
celaitu agis bien moins, 
pat un pciocipc de tef* 
peA potttfa mémoire^ 
que^our tes propres io^ 
tcrefts. Répons donc . fi 
tu peus> j'attens quelque elFort de ton ^lo« 
queoec, J*ai connu,» autrefois « ton Ayeul 
pour un fameux Orateur : & s*il s*eo falloic 
bien qu'il eut les manières aufll libres » '8c 
auifi naturelles que toi. Il n*a fansais parlé 
nud en public ^ & toi , nous t'avons veik 
faire , en cét état » unè harangue merveilleu* 
(c* Mais que pourrots* tu répondre > oferois- 
tu feulement avoir ouvert la bouche i 8c ou 
trouver dans tout mon difcouis, quelque loiig 
qu'il foie I un endroit (ur quoi tu puilfcscc 
îttdifiex î 

ii2« Que fi tu ne 

pcus judificr le tems 

Î^affé i )uftifie du moins 
e préfenc s juftifie ce 
rfioment ou je parle» oà 
je vois le Sénat comme 
invcdi^ 6l tout envi- 
ronné 



1 



'iiz. Sêd prê,^ 
teritéê ^minsmm. 
Hm€ mum diem^ 
hune unum » mjHot 
hodiernum diem^hoc 
punSHi tempONs q$$o 
ifi^tior i défende ^ Ji 
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ie Cicefm. * i|2 

tonnë de Soldats. Dqù pâtes? Cur armatom 

ticat qae ces Sacdifces rkm coronm Sfuatus 

ni*écottceift les armes a fiptûs efi /. cur met 

la main ? qac les pot- tui ff^tellîtes cum . 

tes dvL Tedsple âc la gl^uLHs mêiiunt ? i:uf 

Concorde font fermées ? vhIva ConcordU noH^ 

ec que ta asretepU'la prêtent i car h^tm^, 

•place publiqùe de Bac* nés omnium gentînm 

bares , 9t de coaces iou fnaximè barbares 

Nations crtangc* Zibyrebs . CHm'fa^ 

tes. Il dira faqi douce , £atis deducis m fi* 

Meffiears^que c*eft pour rUf Prafidij fui cau^ 

la feurcté, que c'cft pour fa fi ficere dicit^ 

ia j^arde. Ah! qu'il vdu» Nofmri^ur miiliet 

éroittieû mieux* Marc- perhe efi melîus quA 

Aacoioç» périr itiiile fois^ in fuA tivitate fioû 

cfoedetirpdavon: ^iVitc* érmaiérnm pfAjidîê 

fàas garde dans le fciu non poffe vivercf Sed 

ininie de fa Partie. Mais nullum eft iftuc^ tnir^ . 

CToi* moi ne te fies guc- hl créde^ prsfidium ^ 

rcs à cette gA;de : ea- ' chariMte\ bene^ 

▼lia cn,ercllc-t tftria ftà"" * t/oUntla cîvïtim [ep-^ 

xeté dans ici amés, , t'umoportet effe , n0« 

^9àà ^"nt ptë la »>fiis, ' ' 
trtnvet^aos l'aiFcaion & l'amour de Tes Ci* 

•113. Peuple ko-. [ ix%.Ertptet^ ex^ 
n^iû , n'en doiitC; pas , t^quebit tibi ifka 
té ^épburllcrâ bien-toft pulus Kmanus utim 
"^d« ta dignité î ii t'ar- nan$ falutis n^bis ^ 

ces armes qui ftd qmqHO m^io n9» 
t'ônt rendu fî iafolcot. hsfcum egerls , dUM 
Hfurcux »'iJ peut le, tfih eiuftUis uterh» 
Uurë'faos s'cxpofer, tout nm potes effe , mibt 

M 
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Btenim îfta /n^ mi- 
4iti^i 4Wr4 çêréjiéx 9^ 
quam ego fine cm* 
tujmUsdefcfibQi ni^ 
mîhm débet dîu po* 

ffilo Bifim^o penfio- 

^fpfulm. Romanus itd 

Aelpy déférât t 
ubicifnqHe t erratum 
funt 9 M eft mm 
Aeipnh. pfâjidium 4 
i^el pQffkf ipfn Re/p. 
'4^4 fe adhnc jm^ 
tfimmpdi, .ultf^ efi- 
npndnm. mt^ravît^ 
Jî^bet n^ldem certi 

tes nobiJiJfirpof y pa- 

volent I iWi cedmt > 
ô4iQ.e99f^Uj$(e4 t/i- 
enem àRepub^ reve^ 
e^h^ntur. Et nçmen, 
,fft9cis dutee ^ » ^ ' 
ipÇk res falutarix, 
pd inter,pseem y &^ 
jeivhtêietfe plarinm 
iiftetej^. fax. efi 
tfMnqmtU UbertMi:' 
J^rvitHs , mi^Urum^ 
^êiimifêm pi(firemum > 
^modl belle jfed 



Vhili^îqHe 
dccs d'une gaccre civile 
6c plaifc auicOteux qaVa 
ce pctdaac>nous ne nou s 
pcidioas pas nous mc<» 
mes. Quoi qtt*îl en ac-^ 
cive s & tu coociauës i 
ibivre de fi pecoicicoïc 
coofcilsi encore an coup 
iî*ca dottce. p ai» tu. ae 
içaucois dufcr long* 
tciBfs. Tà cbcie FnU 
?ie y dent fe ne tcteH 
poior ici le portrait, ne 
pêne manqàcc de ièttm. 
^ien-fot auflî fanefte ^ 
qu'elle Ta déjà été àdeux 
premiers maris: Ta céte 
ed une troifiémç vi^i« 
«e qu'elle ^eic ^ depuis 
trop long tempS'9 à la 
vengeance fiatuU^ttcRo- 
me a , d*iittt(lres Cite- 
yenstdignes quelle Icuc 
diéfcïc le <?o«v(rneaient 
de r£nq|^c*,<^ucl^uc 
parc que foient .xec 
iSiapds H0i2]Q)es ^ là » 
<^^iba plus fcripe ap^ 
ptiî t m {^Uitoc toute tâ 

République c(l avwc t^txXm 
Jjafqu a prércac Elle pTa 
faii que le venger s Elle 
a*a pu encore fç rii(a* 

blir: Mais £1 je clcvc 
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ieCïcêfùnk rjs 
jeaftes ClieiraUers» mMe ttÎM» refet^ 

'ifTas du plus beau Sang lendum. 
in monde ^ qu'elle regarde comme aucaac 
'ëMlluftrcs Défenfcurs ) prêts à la fecoàrir* 
Quoi-cju ils paroi ilcQC maÎDCcnanc aflbupis » &: 
^'comme endarmis l quoi* qu'ils fe^bteac Ibuf* 
firir patiemment ta Tirannic : Ce n'cft pas 
lafcheté i c'eft ramout de h paix qui Its 
tcùd fi patiens ; Maîi la Rcpubliqtïe ffaurii 
les tcvciller 5 Elle fcaura les animer; fcc nom 
-de la paix efb a la f eHcé bien doiixi' ' ia'^pait 
tft un bien :: mais il iFaut faire une trCs gran- 
-de dtir<n!ttrce entre U paix>& la fcrvitacle» 
La paix cft une liberté tranquille , & la fer- 
vitude cft le plus ccucl de tous les oaaux^ dohc 
51 faut s*afiFfatt*chfr, quoiqu'il en coûte i piV 
la guerre la plus fanglauce « où s'il le faut^ par 
U hMtc même» ' 

* 114.. Qîie fi iK)s Lî- 1x4. §ltioi fi fs 
Keratears oac difpani à ipfàsilli nojlri lîbe^ 
DOS yrux } ils nous ont tditQre & confpeCfu 
du. moins laiffé 1 en mfiro Mbfinltrmt : 
S^ékifîgnaflt , Un ^ratri -^M êXêéSfiufi» faBi 
iexeai^e^ Ils ont fait rhliquetunt illî quà^A 
te <pt ptcfdaiie D*iiroSc ' wm fi^ér» > fe€0-» 
5fé faire , avant eux. runt. Tarqu'nium 
Sr«Ci]iSÂCi Jl cft vrai BrHfus hUo efi per* 
geurre â Tarqùib » ficuius : qui tamn^ 
bien, qu'il fur Roi s & f^x fiàif % chm ejft 
és6s un temps qu^it JtvmJ re^è^yn litéfA. 
êtoit permis à Rome Spur. CmJJ^s ^ Spuf 
d'à voit des S^averains, M^Uus t Mi Man^^ 

CaflîaSjMélius, & Man- lius fropter fufplcîo* 
1 lus ont été facri fiés fur mm regni appeundi^ 
leTcal fottPs;on de youi* fmr nnatu Hifrh - 

M* 
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f i6 Zd$ fgcmie PhilippiqUi 

^il €um gUiiis ^ nm loir icgner 



in fi^nHm appet^-H' 

tint inpetum fece^ 
tHHt. Sluùà chmip^ 
f$m fM^ttm fer pi 
ftAelmrum t. ut que 

âivinum eft » tum 

txfojitmm imî* 
tmndum % prdfertim 

€nm llli €MT» ^/#- 
fiitm cêHjicuti finr % 
^uA vix €âl0 capi 
fûjfc 'videatur. E^fi 
enim . fatis in ipfa 
CO'ti fcien ^ ta pulc her^ 

0fat > tamen tnùf 
isii- immùr:alïtéUem 
$fm arbitrer €pn$m^ 



Mais Ut 

Meurtriers dcLefar fo^t 
les premiers 1^ qui oqs 
p ojîgé ic poignard dans 
le caror , son pas (irn- 
plemcnc d*Qn ambirienz 
c)ui s'clevoii au Thrô- 
oe, mais d*uQ Titan qui 
y ccoic ^rponié , & ijui 
legn'oi'r.; Ah. 1 Ci ccivt 
afiicn cft graade i fi 
clic; cil licioicjue ^ fi dis 
cft pivijie 'l elfe nous 
cft fur roue piopofcc 
comme uamodcllc éclar 
t^nr r qni .doit nous 
écbai)£^c& à*ut^c noble 
écnuIacioQ » & cxciccr 
ça nous de viplcns «de» 
iTrs dMmicer des Héros.> 



)Dne la vcrcu^ ça foie i^ae ^aiTca; digaç 
ipefifc i )*clti6ae pourtant qu'uo ibortei 



qui fc fopc acquis i^nç 
gloirei que celle de.cou^cs Cieux pèut.à*pc:iaç 
Cgalcr. Car ^t^fio i quoique la raci^£ii€liaa 
qucdoDi 
ffcom[ 

doit pas avoir de i*iAdii&icQCc ^our Tim.* 

* 115. l^cfîouvJcns-toi 
!^one i je. icq copjurcg 
Marc-Antoioc \ Iclfou,- 
vicns'^toi de ce joue au^r 
quel tu ruptimas la pi€« 
tarare. Rcmet-^oi d6> 
van^ les yeux la joye da 
Sê^qV « fi( dd iouc [jS 



ils*. I^ecordare 

igitur Ulum % H .Anr 

tpni 1 ilem 9 qup dlc^ 
té^tHrum- fi^fiuUfii : 
f muante ofutôs lâr 
t/tUm SenatHs » po^ 
ftnUque Rmanh con"^ 
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de CiWù^é " ^SJ.^ 

fittple tlomaSa« Com* nê tim^ t$tùi4éqni r \ 

pacc cecce aftiou g o- tum inteUi^es quéin^ 
ricufe a?ec l*iofamcus» Jmm inur Uudem ^ 
fie des biens de ia Rc* (jy lucrtm interfit. 
pttblique » . qai t'a de- ied Bimirunh ^ 
ft^i$ «acshonfiocé » & ca dsim^ morbo aliquQ ^ . 
iccoonoîcras co.nibicn îl iST, fi^f^^ fiuporê 
y a de di&rcQce « coc**? fm^vitatem sibi nm - 
une gloire f(ilide> & un Jentimt v pc Ubidp^ 
V U iaietcfi. Mais* peût . nofi # . isa;»ri' » . fêcù • 
Icre , que comme les nor^Ti } wrâ. . Uudh > 
malades pecdcûc le gout ^ftjinm non habenu . 
des meUieures viandes ^ 1 7^ Um^mHh' 
dctncme les vO'Up uejux,. cfre rta:h fAcien^ - 
Icc avares» les ^graoda • drnnvWM puît^r^ m • 
coupables, ne peuvent me-m quidvm à fot^ 
goucer la ioiiangc. . Si dijftmh ftkâis patefi^ 
C«la cft*» Al qitt la glon' Wùcm^ fidici^ > 
se u*aic poim pouc coi non metuh i fi prop^ - 
de charmes y qui poif'" ter innoùemitm^ isme^ - 
feiit .i*cnj;age.r à bien dâ: fi propicr i>im% 
fairci la ccaîote ne i^vsk- nen inteUi^ist e\ ynd ' 
roic*el!e da moins t'em-^ ifio medo jndîcU mr^ ; 
pêcher de faire le mal* . titneat , quid Hmeie^. - 
Tù ' n*apprétiendes ^ ce dmn fit.i 
fcmblei oiles jugcmensdc^ hommes ) DiceuX'v 
des Dieax« 5i > ctt^e grande fecucué ce viexie 
de ton innocence , je t'en 'Gaë : Mais fi la i 
l^c la dois qu*à tes arases i que je te plains , de ; 

pouvoir comprendre ce que doit crmdre^: 
va homme, qui n'cft a(laré que par-là. 

Si tu .o*appri6 x^f. G^uhd finênf'^ 
bendcs s ni ces ihoftres metuîs 'viros for: es ^ , 
Oioyens que caaséJm^ egregUfque eives ^. 
(ÇkCSi lûlcCcuplc ^nCi qtè^ À corffirê iM'^ 
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■^0hibmt§êf ^mis .^ tes Gacdes* empécffcnt: 
4UK tc.^ mikicnde^ d'appxochcc de u pecr- 
jiitêiius. nm, fif^nt,. loooe: Tju dois cratl^- 
^^«/^^y^.MM/fl».m#^- drc ceux ca qai (ufcm«*- 
Us éli^s^i^ ér noSéFs blcs mcitfctoute cacon^ 
tlmerià* Jujsjf nîfi fiance; Tu dois craiû*- 
fVBro aut major ibM dkCL^c^ Parti ^aa« > Accès. 
hakts rhn^Jiciis . obU^ cotofliccs^ c^ivi oc fout^- 
fMoSif quÀm. im leot. ce ToufFrir long*. 
quQjitm^ kéJuiit ex temps |. c|tii'fe* laifo 
ih • à quibus efi in'^ leac cqX' mcmcs de ce 
,Urfoâjfis.iiiua tH.€f^ craiodxe.^ &v ffais-cii.. 

re ctms eo^omr bien ce ^ue c-cft <]ue de • 

par^udusM. FuU i» donnée , jouc^ àc aaiC|., 

iUâ, ingenium. > rê^ de la Cfaioteàfes pro«. 

ti^ y. mmorJa % Ut* pjes Aaiis-).. Â^ca acca- 

tffêiHrëit . €9giiénU^ ché les. cicas * à * ces- iiH 

dlUgintîai tes belU tcrefts , par des liei\s , 

J^fftréU . qmmvis, pi^s forts <)ue Cefar a*a« 

jieif»^ esUimitêJiis.^^ i^eic fait ijuelqaes aas. 

sftamemu mt^gnés^i . <le ceux qui lui ont ^t4^ 

isi?ii^^ . Miims régna», la. vie 2 . Ou biea es - eu , 

medicaius > en rien comparable 

nagm^ iab^e ^ may lui*/ C'écok un«hom«. 

jTîfV perhuls y cjucd nie de grande érudi*. 

£fi£itAV€rst effece^ tioa ; li avoit> une cei* . 

r*t : mHneribus nuhu taioc ékvattoo$ unc fû*» 

jÊputii^ wuiMudimm.i peu. de Gens- pcurv^ent: 

ipiperïtamlej^lerat attein^irc- T avoif da: 

yi^tfj préLtmis advn^. l'erpiit, deJa^ncmoire^^ 

fêrids ehmêntiaffiT. d« i*a£^vitéi no ^laud, 

dt$ntsxat. . feos ^ & un crraud coeur« . 

lUairoii fatc daas la g lerre des. chofes, li eft: 
iC^ I, ^c»ickn(c9^ la &çpab^i<|uc ; nèi^^Uk!^^ 
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de Cicerom 
fia*i on ne peut, le diifimulec s c'étoicnt do- 
grandes cfaofcs. Après* avoir foim^, pendant: 
plutieurs-annécs , le dcScitk de tcgnei: i il. ca^ 
écoic vena à bouc , pas^dc grandf tcavaox » Su 
de grands dangers, li avoir ûcû adoucir î'hu«- 
aicur atcierades Romainsv pac (c$ lihctalU 
tés, & magnificence 5 gcigacr le cœur d*unc* 
Copulace aviugle» pat des^cmbeilillemens â&: 
des feftms publics i par le luxe « fc Taboa*!*- 
daocc.ll avoiciccu meccre dans foa para i.fed. 
Amis par des bieo-faus 5 a fes ËOQcmis.pK^r.iioe: . 
fââfTe clemeaceé 

1 17> .En aa mot, tafi% xh 7 ; . §l$f$d rnub- 
tôt par de:» menaces » ta f attt4:erst jnm: 
taqcài' par* uae fciote liberA civitsu-i pàr^ 
douceur , il avoïc mît tim^- metua panlmt 
Rofïie â>la chaioe*. Gcc^ fatieutU-i confuecu^, 
ce Capitale du 'inonde > dim firviemU. Cièma 
autrefois fi' jaloufe de Ht 0 ego te d9 minant 
h libecté^). fuit pat 1«. di cupUitate, eonfer^ 
craiote I 00 par uac ré^ pojfum y cAterhs 
loague -patience , s'croit "uero rébus nuUa tfionr 
«nna* accoArumée as do^ es. compurandau^ 
joug. A.la vérité, Mirc<^ Sed ex plurimîs ma^ 
Antoine 1 tu* pourrois- >. lis % ipu ab iile Reîp^ 
lui rcffcmblerdans î'ani- funt inuft^i , hoc ta^.- 
bitioa de régner : niais- men^ boni efi.^.quoii^ 
tu n*as ricu d*diMeots* didicU j4m popHlus^s 
qui lui re/Icmb!e« li a Romanus: quantum ^ 
fait I je Tatroiic ^ : de Mtque crederes .^ui*- 
crueh maux â la Kcpun bus fe commiteret , àin 
bliqoe : *.Mais le- Peuple^ fuibue cMV4re^% H^lc*- 
l^oasaMi en a du moins^ igîtur non cogitns 
tire ce ciyfte avantage , nec intelUgis JatJsk^ 
,^*ii-.à,:appri$ jij/vjuloi, ejfe v.rls forûbui dir-^ 
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149 ^ tk fécondé' Philipptéjue 
difijff quàm fi paU^ doit allci . dcrocmiis ft 1 

gp0^ ceofiaocc x% ; de . qoellcs s 
$um*^ fiMnM gLmo- aiaiûi ii deic fe garder » . 
fim » ryriiMiifli 0^ & à qui \i ào\t commet* * 
ri/i ? AHchmiU' crc le foin do fa libertés. 
Uém,jhammej non tws Qloî / ' ne* pcufcs-m i 
iaeinf » re r ? P^^^^ ^ l^^^ ceii, Marc- - 
Adioîdc/ . Ne con^ois^cU' poiac. qu'il fuffic i ; 
des Amct geacf cnfes .» d*avoir: une fois épioii*. - 
▼é , caiîbtcQ U clt hé. oï-|ue , &i digne ccs^ ► 
pius. grattdci ^ l^iiaoges ^ .4c /ie c défaire d*ati > 
Tiran t Ec en vérité » crois- tti que ceux qai \ 
ti*uac pu^fouficii:. C<:Iac » p^UTcQ^ luppoitci: ; 
Mate- Aacoitoc f ^ 

fojth^.wii»\^9€:ft» » . met .» ne ce fl^tc pas t : 
ib^r ùpHS curri^' Oa courra à l'cDvi à ta * 
/iir« ii^r perce I .ac\i*on. n'atlcQ^.' 

t^rdhAs..0xfie3:^i^f dia paf:^mënie » poiie:; 
Mr» Refpice , fudfi f , ceia , uBt occa&oa fa- * 
éUiifuando tL0mp.. f9^ vorabJe^ de. peur .d'afe«. 
di .in . grf^tlmm^ sSed > tendre <rop loog-itrmpst . 
te,iH Jpfe vidêfis z ! Cfrofidéi e doue. , eofij)» , 
iw^ ipfo profi'^' Maic-J^injoinc , . confi-*--. 
tebor D^ffndn Renp»^ . dére » comme Ctti4oi$ , 
étiole fcins non di^fe- la -Repubi}q«e , âr 1» 1 
Çcnexv contimpfi : Patrie. BLeilbavicns^iOt i . 
* CMillmgMm, nm.. de qucJs Ai^eiUc^ cit i ^ 
pertimcfcf^m , • , dt fccns : hc r.'î te laiflc 
e^uln " 9fiMm wpsês plus ^ fcdiiire « pat dea- > 
libemer ohtultrim fi Gtns qui te irompcm , . 
refrefêntMrl': mêrtê , Ic qtti.te pg^droat. To^ i 
mea tH^9rm , m;K p^ ^ w « avec moi i 
^'isp^tefij, comme. ît ce plaira a > 

^g^e. ta . iMUGi. tx{ grâce «rjtt. laJUc\ - 
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ie Cicerôn. 141 
pubUquc* M^îs c'cft à toi de prendre U*dcfiks^ 
ccsmefores: pour moi, mon parti efl pris* 
défendu la R -pqbliquc dan^ ,ma jeuneflc : 
je ne l'abandonnerai pas dans ma vieillciTc» 
J'ai (ScprUé les armes de Catilina: puis- je 
craindre celles d'Ancoine. Ah l plue aux 
Dieux, que je putTe racheter , de tout moa 
fang , la liberté de Elome. 

I ' 9. Que je coiK* i î 5. Vfinam ail- 
rois volonriers au lié* quando doler pofuli 
pasi qa'ilme /croie Ronumi pariât qaûd ^ 
doux ^ Cl la douleur da jimdtHpartHrît.Efe^ 
peuple Ramain pottveoU - nim abbinc annês 
enfin le porter à cxéca- * prope vlgïntî hoc ip^ 
ter les glorieux defieinst fo in tempia ne^ati 
qo*il a depuis fi longr ,poJfe mortem imma^ 
temps coaccusi £n cf- tnram e^e. con/nlo'^ 
.fec» si! y a prés de ri : quanth vetiiu 
▼îngt-aiis, que dans ce . nunc neg.^bo feni ? 
même Temple » je di- Mihi Vêro ( Patkes 
ibis que la mort ne CoNscjiipri ) ^am 
pouvoic cire premata- etiam ùptanda mers 
téc à un CoDtalaîre efi profmnHù rebt^s 
combien plus forte rai- Us ^ qnas adeptus 
foo y puis» je le dire fum quafquè gej^^ 
maintenant. Ecqu*ai*je dno modo hdc opto : 
plus â foubaiter , Mcf* u^m , ut meriens 
fiears> qtts la mort} Qie populum Homan. //« 
* sne £câe-('i>plusà défi- berum relintiuam : 
rec» après co«t que hacfnîbi m$ius mrdiis 
j*âi fait pour ma Patrie? immottalibus dari 
|a me fouhaite plus mhil pùtefi t alte^ 
que deux choies. La rum^ ut ita cuicjut,- 

giicmierci qu'en mour cvtnht^ ut dalUîé^ 
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fubl. qusf^tê$ mêfin* raiic )e taiffe le PêQ{>te:* 
tur^ Romain libresLes Dieux. 

linmottdf ae rçâaroieot me faire de plor 
gtande faveur ^ Et Ta^iccc , qac chaque Ci* 
toTcn rcçpive la recompcnfei ou le cbâcimeat il. 
do bien , oa da mal qu'il aura fait a< 
&cp.uhliqttc.. 



1 f i i-A, "V^ 
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